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FJ1TES DE MAI 

SS. PHILIPPE ET JACQUES, APOTRES 

DOUBLE DE IIe CLASSE 

Tout du Commun des Apôtres au Temps Pascal 
excepté ce qui suit : 

AUX Jres 

Ant. I. Domine, * os­
ténde nobis Patrem, et 
sufficit nobis, alleluia. 

VÊPRES 
Ant. r. Seigneur, mon­

trez-nous le Père, et cela 
nous suffit, alléluia. 

Psaumes du Commun des Apôtres, p. [7]. 

2. Philippe, * qui videt 
me, vider et Patrem n1e­
um, alleluia. 

3. Tanto témpore * 
vobiscum sum, et non 
cognovistis me ? Philippe, 
qui videt me, vider et 
Patrem meum, alleluia. 

4. Si cognovissétis me, 
* et Patrem meum urique 
cognovissétis, et amodo 
cognoscétis eum, et vi­
distis eum, alleluia, alle­
luia, alleluia. 

5. Si diligitis me, * 
mandata mea servâte, al­
leluia, alleluia, alleluia. 

2. Philippe, celui qui me 
voit, voit aussi mon Père, 
alléluia. 

3. Depuis si longtemps je 
suis avec vous, et vous ne 
m'avez pas connu? Philippe, 
celui qui me voit, voit aussi 
mon Père, alléluia. 

4. Si vous m'aviez connu, 
vous auriez aussi connu mon 
Père. Et maintenant vous le 
connaîtrez, et vous l'avez vu, 
alléluia,· alléluia, alléluia. 

5. Si vous m'aimez, vous 
garderez mes commande­
ments, alléluia, alléluia, allé­
luia. 

Capitule, Hymne et Verset du Commun au T.P., p. [63]. 

Ad Magnif. Ant. Non A Magnif. Ant. Que votre 
turbétur * cor vestrum, cœur ne se trouble point, et 
neque formidet : créditis qu'il ne craigne pas ; vous 
in Deum, et in me cré- croyez en Dieu, croyez aussi 
dite : in domo Patris mei en moi ; il y a beaucoup de 
mansi6nes multre sunt, demeures dans la maison de 
alleluia, alleluia. mon Père, alléluia, alléluia. 
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Oraison 
DEUS, qui nos ânnua Ü 

Aposto16rum tu6rum 
Philippi et J ac6bi solem­
nitate lretificas : prresta, 
quresumus ; ut, quorum 
gaudémus méritis, ins­
truâmur exémplis. Per 
D6minum. 

Drnu, qui nous donnez 
chaque année la joie de 

fêter vos Apôtres Philippe 
et Jacques, faites, s'il vous 
plaît, que, nous réjouissant 
de leurs mérites, nous soyons 
instruits par leurs exemples. 
Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent : 

Ant. Veni, Sponsa. fi. Diffusa. 

Oraison 

DA, quresumus, om-
nipotens Deus : ut, 

qui beâtre Catharinre Vir­
ginis ture natalitia c61i­
mus; et ânnua solem­
nitâte lretémur., et tantre 
virtutis proficiâmus ex­
émplo. Per Dominum. 

ACCORDEZ-Nous, s'il vous 
plaît, Dieu tout-puis­

sant, qu'honorant la nais­
sance au ciel de votre bien­
heureuse Vierge Catherine, 
nous nous réjouissions de 
cette solennité annuelle et 
progressions par l'exemple 
d'une si grande vertu. Par 
Notre Seigneur. 

A MATINES 

AU Jer NOCTURNE 

Si, en ce temps, on ne lit pas l'Épître de S. Jacques, 
on prend le début de cette Épître, comme ci-dessous; 
mais si on la lit actuellement, on prend les Leçons de 
l'Écriture courante. Les Répons sont toujours du Commun 
comme ci-dessous : 
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LEÇON I 
Incipit Epfstola 

cath6lica 
beâti J ac6bi 

Ap6stoli 

Début de !'Épître 
catholique du 

bienheureux Jacques 
Apôtre 

Chapitre 1, 1-16 
[Dans l'épreuve, joie et prière confiante.] 

JACOBUS, Dei et Do­
mini nostri J esu Chri­

sti servus, du6decim tri­
bulus, qure sunt in dis­
persi6ne, salutem. Omne 
gâudium existimâte, fra­
tres mei, cum in tenta­
ti6nes varias incidéritis : 
sciéntes quod probâtio 
fidei vestrre patiéntiam 
operâtur. Patiéntia autem 
opus perféctum habet : 
ut sitis perfécti et integri 
in nullo deficiéntes. Si 
quis autem vestrum indi­
get sapiéntia, postulet a 
Deo, qui dat omnibus 
aff.luénter, et non impro­
perat et dâbitur ei. Pos­
tulet autem in fide nihil 
hresitans. 

RJ. Beatus vir, qui mé­
tuit Dominum, alleluia : * 
In mandâtis ejus cupit 
nimis, alleluia, alleluia, 
alleluia. t. Gloria et divi­
tire in domo ejus, et jus­
titia ejus manet in srecu­
lum sreculi. In. 
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JACQUES, serviteur de Dieu 
et de Notre Seigneur 

Jésus-Christ, aux douze tri­
bus qui sont dans la disper­
sion, salut. Tenez toujours 
pour joie, mes frères, d'être 
en butte à des épreuves de 
toutes sortes, sachant que la 
probation de votre foi pro­
duit la patience. Mais il faut 
que la patience ait une œuvre 
parfaite, afin que vous soyez 
parfaits et accomplis, n'étant 
dépourvus de rien. Si quel­
qu'un d'entre vous est dé­
pourvu de sagesse, qu'il la 
demande à Dieu, qui donne 
à tous simplement et sans 
faire de reproche, et elle lui 
sera donnée. Mais qu'il la 
demande avec foi, sans hési­
tation. 

R7. Bienheureux l'homme 
qui a craint le Seigneur, allé-
1 uia: * Il met sa complai­
sance aux divins comman­
dements, alléluia, alléluia, 
alléluia. t. Gloire et richesses 
dans sa maison, et sa jus­
tice demeure aux siècles des 
siècles. Il met. 
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LEÇON II 
[Abandon à Dieu.] 

QUI enim hresitat, simi­
lis est fluctui maris, 

qui a vento movétur et 
circumfértur. Non ergo 
restimet homo ille quod 
accipiat âliquid a Domi­
no. Vir duplex ânimo 
inconstans est in omni­
bus viis suis. Gloriétur 
autem frater humilis in 
exaltati6ne sua : dives 
autem in humilitate sua, 
qu6niam sicut flos f œni 
transibit. Ex6rtus est 
enim sol cum ard6re, et 
arefécit fœnum, et flos 
ejus décidit, et decor 
vultus ejus depériit : ita 
et dives in itinéribus 
suis marcéscet. 

CELUI qui hésite, en effet, 
est semblable au flot de 

la mer agité par le vent qui 
souffle. Cet homme ne doit 
donc pas s'imaginer qu'il 
recevra quelque chose du 
Seigneur, lui dont l'âme est 
partagée, instable dans 
toutes ses voies. Que le 
frère se réjouisse, le pauvre 
dans son élévation et le 
riche dans son humiliation, 
car ( en sa grandeur de riche) 
il passera comme une fleur 
d'herbe. Le soleil, en effet, 
s'est levé avec le vent brûlant 
et a séché l'herbe, et sa fleur 
est tombée, et la beauté de 
son aspect a disparu. Ainsi 
le riche se flétrira dans ses 
entreprises. 

R/. Tristitia vestra, aile- R/. Votre tristesse, allé-
luia, * Convertétur in luia, * Se changera en joie, 
gâudium, alleluia, alle- alléluia, alléluia. jr. Le 
luia. Y· Mundus autem monde se réjouira et vous 
gaudébit, vos vero con-
tristabimini, sed tristi- vous attristerez, mais votre 
tia vestra. Convertétur. tristesse. * Se changera. 

LEÇON III 
[La tentation ne vient pas de Dieu.] 

BEATUS vir, qui suffert HEUREUX l'homme qui 
tentati6nem : quo- supporte l'épreuve, car, 

Il!am cl!~ prob~tus fu<:- en étant sorti à son honneur, 
rit, acc1p1et coron!1m VI- il recevra la couronne de vie 
t~,. q!1atp. repromis1t Deus que Dieu a promise à ceux 
d1hgent1bus se. Nemo, 1, . Q 1 ,.1 qui aiment. ue nu , s 1 
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cum tentâtur, dicat quo­
niam a Deo tentâtur : 
Deus enim intentâtor 
malorum est : ipse autem 
néminem tentat. Unus­
quisque vero tentâtur a 
concupiscéntia sua abs­
trâctus et illéctus. Deinde 
concupiscéntia, cum con­
céperit, parit peccâtum : 
peccâtum vero, cum con­
summâtum fuerit, génerat 
mortem. Nolite itaque 
errâre, fratres mei dilec­
tissimi. 

~- Pretiosa in con­
spéctu Domini, alleluia, * 
Mors Sanctorum ejus, 
alleluia. t. Custodit Do­
minus omnia ossa eorum, 
unum ex bis non conte­
rétur. Mors. Gloria Pa­
tri. Mors. 

est tenté, ne dise : « C'est 
par Dieu que je suis tenté. » 

En effet, Dieu est inaccessible 
aux tentations du mal, et ne 
tente non plus personne. 
Mais chacun est tenté par 
son propre désir, attiré et 
amorcé; puis quand le désir 
a conçu, il enfante le péché, 
et le péché consommé en­
gendre la mort. Ne vous y 
trompez pas, mes frères 
bien-aimés. 

RJ. Précieuse devant Je 
Seigneur, alléluia, * La 
mort de ses Saints, alléluia. 
jr. Le Seigneur garde tous 
leurs os, pas un seul ne sera 
brisé. La mort. Gloire. La 
mort. 

AU IIe NOCTURNE 

LEÇON IV 

PHILIPPUS Betsâidre na-
tus, unus ex duode­

cim Apostolis, qui pri­
mum a Christo Domino 
vocâti sunt : a quo cum 
accepisset Nathânael, ve­
nisse Messiam in lege 
promissum, ad Domi­
num deductus est. Quam 
vero Christus eum fami­
liâriter adhibéret, illud 
facile declârat, quod Gen-
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PHILIPPE de Bethsaïde est 
· l'un des douze Apôtres 

qui furent d'abord appelés 
par le Christ; c'est lui qui 
apprit à Nathanaël que le 
Messie promis dans la loi 
était venu, et qui le condui­
sit au Seigneur. Qu'il ait eu 
avec le Christ des relations 
familières, les faits le prou­
vent clairement : quand les 
Gentils désirent voir le 
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tiles Salvatorem vidére 
cupiéntes, ad Philippum 
accessérunt ; et Dominus, 
cum in solitudine homi­
num multitudinem pas­
cere vellet, sic Philip­
pum affatus est : Unde 
emémus panes, ut man­
ducent hi? Is, accépto 
Spiritu Sancto, cum ei 
Scythia ad prredicândum 
Evangélium obtigisset, 
omnem fere illam gentem 
ad christianam fidemcon­
vértit. Postrémo, cum 
Hierâpolim Phrygire ve­
nisset, pro Christi nomi­
ne cruci affixus lapidi­
busque obrutus est, Ka­
léndis Maji. Ejus corpus 
ibidem a Christiânis se­
pultum, postea Romam 
delâtum, in basilica duo­
decim Apostol6rum una 
cum c6rpore beâti Jacobi 
Apostoli conditum est. 

~. Lux perpétua lu­
cébit Sanctis tuis, Do­
mine, * Et retérnitas tém­
porum, alleluia, alleluia, 
y;. Lretitia sempitérna erit 
super câpita eorum : gâu­
di um et exsultati6nem 
obtinébunt. Et retérnitas. 

Sauveur, c'est à Philippe 
qu'ils s'adressent ; et quand 
le Seigneur veut, dans le 
désert, nourrir une foule, il 
dit à Philippe : « Où achè­
terons-nous des pains pour 
leur donner à manger? » 
C'est lui qui, après avoir 
reçu le Saint-Esprit, et sous 
son impulsion, évangélisa et 
convertit à la foi chrétienne 
presque toute la nation de 
Scythie qui lui était échue 
en partage pour ]a prédica­
tion de l'Évangile. Ensuite, 
étant venu à Hiérapolis de 
Phrygie, il fut crucifié et 
tué à coups de pierres pour 
le nom du Christ, le pre­
mier Mai. Son corps fut 
enseveli au même endroit 
par les chrétiens, et ensuite 
transféré à Rome, dans la 
basi1ique des Douze Apô­
tres, où il fut déposé avec le 
corps du Bienheureux Apô­
tre Jacques. 

R/. Une lumière sans 
fin brillera pour vos Saints, 
Seigneur, * Et une durée 
éternelle, alléluia, alléluia. 
t. Une allégresse éternelle 
sera sur leurs têtes; ils ob­
tiendront joie et exultation. 
Et une durée. 

LEÇON V 

JACOBUS frater Domini, 
cognoménto Justus, ab 

9 

JACQUES, frère du Sei­
gneur, surnommé le 



1er MAI S. PHILIPPE ET S. JACQUES AP. 

ineunte retâte vinum et 
siceram non bibit, car­
ne abstinuit, numquam 
tonsus est, nec unguénto 
nec bâlneo usus. Huic 
uni licébat ingredi in 
Sancta sanctorum. Idem 
lineis véstibus utebâtur : 
cui étiam assiduitas orân­
di ita callum génibus 
obduxerat, ut duritie ca­
méli pellem imitarétur. 
Eum post Christi ascen­
si6nem Ap6stoli Jeroso­
lym6rum episcopum cre­
avérunt ; ad quem étiam 
Princeps Apostol6rum 
misit qui nuntiâret se e 
cârcere ab Angelo educ­
tum fuisse. Cum autem 
in concilio J eros6lymis 
controvérsia esset orta 
de lege et circumcisi6ne ; 
J ac6bus, Petri sentén­
tiam secutus, ad fratres 
hâbuit conci6nem, in qua 
vocati6nem Géntium pro­
bâvit, fratribusque ab­
séntibus scribéndum esse 
dixit, ne Géntibus jugum 
Mosâicre legis imp6ne­
rent. De quo et 16quitur 
Ap6stolus ad Gâlatas : 
Alium autem Apostol6-
rum vidi néminem, nisi 
J~c6bum fratrem D6mi­
n1. 

1. G11/a111 I. 19. 

Juste, s'abstint, dès sa jeu­
nesse, de vin, de boisson 
fermentée et de viande. Il 
ne coupa jamais ses cheveux, 
et n'usa ni de parfwns ni 
de bains. Lui seul avait le 
droit d'entrer dans le Saint 
des Saints. Il portait des 
vêtements de lin, et il était si 
assidu à la prière que ses 
genoux étaient aussi durs 
que la peau d'un chameau. 
Après }'Ascension du Christ, 
les Apôtres le nommèrent 
évêque de Jérusalem ; c'est 
à lui que le Prince des 
Apôtres envoya un messager 
annoncer qu'un ange l'avait 
délivré de prison. Comme 
une discussion s'était élevée 
au Concile de Jérusalem, au 
sujet de la loi et de la circon­
cision, Jacques suivit l'avis 
de Pierre et fit aux frères un 
discours dans lequel il prou­
va la vocation des Gentils, 
et dit qu'il fallait écrire aux 
frères absents de ne pas 
imposer aux Gentils le joug 
de la loi mosaïque. C'est de 
lui que parle l 'Apôtre dans 
l'épître aux Galates : Je ne 
vis pas d'autre Apôtre que 
Jacques, le frère du Seigneur.1 

IO 
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R?. Virtute magna red­
débant Ap6stoli * Tes­
timonium resurrecti6nis 
J esu Christi D6mini nos­
tri, alleluia, alleluia. Y1. 
Repléti quidem Spfritu 
Sancto, loquebântur cum 
fiducia verbum Dei. Tes­
tim6nium. 

~. Avec grande force, les 
Apôtres rendaient* Témoi­
gnage de la résurrection de 
Jésus-Christ Notre Sei­
gneur, alléluia, alléluia. 
j1. Remplis du Saint-Esprit, 
ils prêchaient avec assu­
rance la parole de Dieu. 
Témoignage. 

LEÇON VI 
TANTA autem erat Ja-

cobi vitre sânctitas, ut 
fimbriam vestiménti ejus 
certâtim homines cupe­
rent attingere. Nam is 
nonaginta sex annos na­
tus, cum triginta annis 
illi Ecclésire sanctissime 
prrefuisset, Christum Dei 
Filium constantissime 
prredicans, lapidibus pri­
mum appétitur ; mox in 
altissimum Templi lo­
cum adductus, inde prre­
cipitâtus est. Qui, con­
frâctis cruribus, jacens 
semivivus, manus tendé­
bat ad crelum, Deumque 
pro ill6rum salute depre­
cabâtur his verbis : lgn6s­
ce eis, Domine, quia nés­
ciunt quid fâciunt. Qua 
in orati6ne, graviter ejus 
câpite full6nis fuste per­
cusso, ânimam Deo réddi­
dit, séptimo Ner6nis an­
no, et juxta Templum 
ubi prrecipitâtus fuerat, 

II 

TELLE était la sainteté de 
sa vie que les gens 

désiraient à l'envi toucher 
le bord de ses vêtements. 
Parvenu à l'âge de quatre­
vingt-seize ans, après avoir 
gouverné très saintement 
l'Église de Jérusalem pen­
dant trente ans, comme il 
annonçait avec courage et 
fermeté le Christ, Fils de 
Dieu, il fut d'abord assailli 
à coups de pierres et ensuite 
mené à l'endroit le plus 
élevé du temple, d'où on le 
précipita. Gisant à demi 
mort, les jambes brisées, il 
levait les mains au ciel et 
priait Dieu pour le salut de 
ses bourreaux : cc Pardonnez­
leur, Seigneur, disait-il, car 
ils ne savent ce qu'ils font. » 
Pendant cette prière, on lui 
brisa la tête d'un coup de 
bâton de foulon, et il rendit 
son âme à Dieu, en la sep­
tième année du règne de 
Néron. Il fut enseveli près 
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sepultus est. U nam scrip­
sit epistolam, qure de 
septem cath6licis est. 

~. Isti sunt agni no­
vélli, qui annuntiavérunt, 
alleluia : modo venérunt 
ad fontes, * Repléti sunt 
claritâte, alleluia.; alleluia. 
"/1. In conspéctu Agni 
amicti sunt stolis albis, 
et palmre in mânibus 
e6rum. Repléti. Gloria 
Patri. Repléti. 

du Temple, au lieu même où 
il avait été précipité. Il a 
écrit une lettre qui est une 
des sept Épîtres catholiques. 

~- Ceux-ci sont les 
agneaux nouvelets, qui an­
noncèrent alléluia : ils sont 
allés aux sources, * Us sont 
comblés de lumière, allé­
luia, alléluia. "/1. Devant la 
face de l 'Agneau, ils ont été 
revêtus de robes blanches, 
et des palmes sont dans 
leurs mains. Ils sont. Gloire. 
Ils sont. 

AU 11/e NOCTURNE 

LEÇON vn 
Léctio sancti Evangélü Lecture du saint Évangile 

secundum J oânnem selon saint Jean 
Chapitre 14, 1-13 

IN illo témpore, dixit EN ce temps-là, Jésus dit 
J esus discipulis suis : à ses disciples : Que 

Non turbétur cor ves- votre cœur ne se trouble pas. 
trum. Créditis in Deum, Vous croyez en Dieu, croyez 
et in me crédite. In domo aussi en moi. Il y a beaucoup 
Patris mei mansi6nes mul- de demeures dans la maison 
tre sunt. Et réliqua. de mon Père. Et le reste. 

Homilia sancti Homélie de saint 
Augustini Episcopi Augustin Évêque 

Traité 67 sur S. Jean 
[Le Père et le Fils. 

Le raisonnement de Jésus suppose qu'il est Dieu.] 

ERIGENDA est nobis, fra- IL nous faut, mes frères, 
tres, ad Deum major élever davantage notre 

inténtio, ut verba sancti attention vers Dieu, si nous 
Evangélii, qure modo in voulons comprendre autant 
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nostris âuribus sonué- que possible, avec l'âme, 
runt, étiam mente câpere les paroles du saint Évangile 
utcumque possimus. Ait qui viennent de retentir à 
enim D6minus J esus : nos oreilJes. Notre Seigneur 
Non turbétur cor ves- a dit en effet: Que votre cœur 
trum. Créditis in Deum, ne se trouble pas. Vous croyez 
et in me crédite. Ne en Dieu, croyez aussi en moi. 
mortem tamquam h6- Afin que ses disciples ne 
mines timérent, et ideo redoutent pas sa mort d'une 
turbaréntur, consolâtur manière trop humaine, et 
eos, étiam se Deum esse donc ne se troublent point, 
contéstans. Créditis, in- il les console, en leur affir­
quit, in Deum, et in me mant qu'il est Dieu : Vous 
crédite. C6nsequens est croyez en Dieu, croyez aussi 
enim, ut si in Deum cré- en moi. Vous croyez en Dieu, 
ditis, et in me crédere par conséquent vous devez 
debeâtis : quod non esset croireenmoi. Ce ne serait pas 
c6nsequens si Christus une conséquence légitime, 
non esset Deus. si le Christ n'était pas Dieu. 

~. Ego sum, p. [161] 

LEÇON VIII 
[Que les Apôtres ne se troublent pas.] 

CREDITIS in Deum, et in 
eum crédite, cui na­

tura est, non rapina, esse 
requâlem Deo ; semetip­
sum enim exinanivit, non 
tamen formam Dei amit­
tens, sed formam servi 
accipiens. Mortem me­
tuitis huic formre servi : 
non turbétur cor ves­
trum ; suscitâbit illam 
forma Dei. Sed quid est, 
quod séquitur : In domo 
Patris mei mansi6nes mul-

13 

yous croyez en Dieu, 
croyez donc en celui 

qui est l'égal de Dieu, non 
par usurpation mais par 
nature; car i] s'est anéanti 
lui-même sans perdre pour­
tant sa condition divine, 
mais prenant la condition 
d'esclave. Vous craignez la 
mort pour cette nature d'es­
clave? Que votre cœur ne se 
trouble pas, la nature divine 
la ressuscitera. Mais pour­
quoi ce qui suit : Il y a beau­
coup de demeures dans la 
mai"son de mon Père, sinon 
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tre sunt; nisi quia et sibi 
metuébant? Unde audire 
debuérunt : Non turbé .. 
tur cor vestrum. Quis 
enim e6rum non metûe .. 
ret., cum Petro dictum 
esset., fidenti6ri atque 
prompti6ri : Non cantâ .. 
bit gallus, donec ter me 
neges? 

parce que les Apôtres crai .. 
gnaient aussi pour eux­
mêmes? C'est pourquoi il 
leur fallait entendre : Que 
'Votre cœur ne se trouble pas. 
Lequel d'entre eux ne devait 
pas trembler, en effet, en­
tendant dire à Pierre, le 
plus fidèle et le plus ardent : 
Le coq ne chantera pas, que 
tu ne m'aies renié trois fois? 

~. Cândidi, p. [162] 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX8 Leçon est de l'Homélie de la Férie. Les autres 
jours : 

LEÇON IX 
[Ils ont l'espoir d'être admis au ciel.] 

TAMQUAM ergo essent 
ab illo perituri, méri­

to turbabântur ; sed cum 
âudiunt., In domo Patris 
mei mansi6nes multre 
sunt : si quo minus., di.xis­
sem vobis : Quia vado 
parâre vobis locum ; a 
perturbati6ne recreântur., 
certi ac fidéntes, étiam 
post pericula tentati6· 
num, se apud Deum cum 
Christo esse mansuros. 
Quia etsi alius est âlio 
f6rtior., âlius âlio sapién· 
tior, âlius âlio justior, 
âlius âlio sânctior, in 
domo Patris mei man­
si6nes multa: sunt. Nul· 
lus e6rum alienâbitur ab 
illa domo, ubi mansi6-

14 

COMME ils craignaient 
donc de périr éloignés 

de lui, ils étaient à bon droit 
troublés. Mais quand ils 
entendent : Il y a beaucoup 
de demeures dans la maison 
de mon Père, s'il en était 
autrement., je 'Vous l'aurais 
dit, car je vais vous y pré­
parer une place, les voilà 
remis de leur trouble, 
croyant et espérant que, 
même après les tentations 
et les épreuves, ils doivent 
demeurer en Dieu avec le 
Cluist. Bien que l'un soit 
supérieur en force, ! 'autre en 
sagesse, l'autre en justice, 
Pautre en sainteté., comme il 
y a beaucoup de demeures dans 
la maison de mon Père, aucun 
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nem pro suo 
accepturus est 

quisque 
mérito. 

d'entre eux ne sera exclu de 
cette maison, où chacun doit 
recevoir une demeure selon 
son mérite. 

A LAUDES 
et aux Petites Heures, Antiennes 

I. Domine, * osténde r. Seigneur, montrez-nous 
nobis Patrem, et suffi.dt le Père, et cela nous suffit, 
nobis, alleluia. alléluia. 

Psaumes du Dimanche, p. 17. 

2. Philippe, * qui videt 
me, videt et Patrem me­
um, alleluia. 

3. Tanto témpore * 
vobiscum sum, et non 
cognovistis me? Philippe, 
qui videt me, videt et 
Pattern meum, alleluia. 

4. Si cognovissétis me, 
* et Patrem meum utique 
cognovissétis, et âmodo 
cognoscétis eum, et vi­
dfstis eum, alleluia, alle­
luia, alleluia. 

5. Si dillgitis me, * 
mandata mea servâte, al­
leluia, alleluia, alleluia. 

2. Philippe, celui qui me 
voit, voit aussi mon Père, 
alléluia. 

3. Depuis si longtemps je 
suis avec vous, et vous ne 
m'avez pas connu? Phi­
lippe, celui qui me voit, 
voit aussi mon Père, allé­
luia. 

4. Si vous m'aviez connu, 
vous auriez aussi connu 
mon Père. Et maintenant, 
vous le connaîtrez et vous 
l'avez vu 1, alléluia, alléluia, 
alléluia. 

5. Si vous m'aimez, vous 
garderez mes commande­
ments, alléluia, alléluia, allé­
luia. 

Capitule, Hymne et Verset du Commun, p. (65]. 
Ad Bened. Ant. Ego A Bénéd. Ant. Je suis la 

sum via,* véritas et vita: Voie, la Vérité et la Vie. 
nemo venit ad Patrem Personne ne vient au Père, 
nisi per me, alleluia. si ce n'est par moi, alléluia. 

1. Vous l'avez vu en moi, mais c'est l'Esprit-Saint seulement qui va vous faire 
coODattre cc que vous avez vu. Le grec dit au présent : 11011.t Je ronnai.t.rez.. 

15 
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Oraison 

DEUS, qui nos ânnua Ü 
Apostol6rum tu6-

tum Philippi et Jacobi 
solemnitâte lretificas : 
prresta, quresumus ; ut, 
quorum gaudémus méri­
tis, instruâmur exémplis. 
Per D6minum. 

DIEU, qui nous donnez 
chaque année la joie de 

fêter vos Apôtres Philippe 
et Jacques, faites, s'il vous 
plaît, que, nous réjouissant 
de leurs mérites, nous 
soyons instruits par leurs 
exemples. Par Notre Sei­
gneur. 

Le Lun:ll des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 
on fait Mémoire de la Férie. 

Aux Heures, Antiennes des Laudes. 
Capitules et Répons du Commun, 

AUX //es VÊPRES 
Antiennes des Laudes. Psaumes du Commun des 

Apôtres, p. f40]. Capitule et Hymne du Commun au Temps 
Pascal, p. [67]. 

YI. Preti6sa in conspéc­
tu D6mini, alleluia. R7. 
Mors Sanctorum ejus, 
alleluia. 

Ad Magnif. Ant. Si 
manséritis in me, * et 
verba mea in vobis mân­
serint, quodcumque pe­
tiéritis, fiet vobis, alleluia, 
alleluia, alleluia. 

t. Précieuse devant le 
Seigneur, alléluia, RJ. La 
mort de ses Saints, alléluia. 

A Magnij. Ant. Si vous 
demeurez en moi et si mes 
paroles demeurent en vous, 
dem~ndez ce que vous vou­
drez, et cela vous adviendra, 
alléluia, alléluia, alléluia. 

Mémoire du suivant. 

16 
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2 MAI 

SAINT ATHANASE, 
É~QUE, CONFES. ET DOCT. DE L'ÉGLISE 

DOUBLE 

Ant. 0 Doctor 6ptime. v. Amavit. 
Oraison 

EXAUDI, quresumus, 
Domine, preces nos­

tras, quas in beâti Atha­
nâsii Confess6ris tui at­
que Pontificis solemni­
tâte deférimus : et, qui 
tibi digne méruit famu­
lâri, ejus intercedéntibus 
méritis, ab omnibus nos 
ab.salve peccâtis. Per D6-
m1num. 

EXAUCEZ, s'il vous plaît, 
Seigneur, les prières 

que nous vous adressons en 
la fête du bienheureux Atha­
nase, votre Confesseur et 
Pontife; accordez-nous, par 
les mérites et l'intercession 
de celui qui vous a digne­
ment servi, le pardon de 
tous nos péchés. Par Notre 
Seigneur. 

Si l'on doit prendre le 1er Nocturne au Com.mun, Leçons : 
Sapiéntiam, p. [209]. 

AU II0 NOCTURNE 

LEÇON IV 
ATHANASIUS Alexandri-

nus, cath6licre reli­
gi6nis propugnâtor acér­
rimus, ab Alexândro epis­
copo Alexandrino diâ­
conus factus est, in cujus 
locum succéssit. Quem 
étiam ântea secutus fue­
rat ad Nicrenum conci­
lium ; ubi cum Arii 
impietâtem repressisset, 
tantum 6dium Arian6-
rum suscépit, ut ex eo 
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ATHANASE, très vaillant 
défenseur de la religion 

catholique, était né à Alexan­
drie, où il fut ordonné diacre 
par l'évêque Alexandre., au­
quel il succéda. Il l'avait 
accompagné au Concile de 
Nicée où, ayant confondu 
l'impiété d' Arius, il s'attira 
tellement la haine des Ariens 
que, depuis lors., ils ne ces­
sèrent jamais de lui dresser 
des embûches. Par exemple, 
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témpore ei insidias mo­
liri numquam destiterint. 
Nam coâcto ad Tyrum 
concilio magna ex parte 
Arian6rum episcop6rum, 
subornârunt muliérculam 
qua: accusâret Athanâ­
sium, quod hospitio ac­
céptus sibi stuprum per 
vim intulisset. Introduc­
tus igitur est Athanasius, 
et una cum eo Timotheus 
présbyter; qui simulans 
se esse Athanâsium, Ego 
ne, inquit, mu.lier, apud 
te sum diversâtus ? ego 
te violâvi? Cui illa petu­
lânter : Tu mihi vim 
attulfsti; idque jureju­
rândo affirmans, judicum 
fidem obtestabâtur, ut 
tantum flagitium vindi­
cârent. Qua c6gnita frau­
de, rejécta est mulieris 
impudéntia. 

dans un concile réuni à Tyr 
et composé en grande partie 
d'évêques Ariens, ils subor­
nèrent une femme pour 
qu'elle accusât Athanase 
d'avoir abusé de son hospi­
talité pour lui faire vioJence. 
Athanase fut donc introduit, 
et avec 1 ui un prêtre nommé 
Timothée qui,feignant d'être 
Athanase, dit à cette femme : 
c< C'est donc moi qui ai logé 
chez vous, moi qui vous ai 
outragée? - Oui, répondit­
elle effrontément, c'est vous 
qui m'avez fait violence, » 
et elle affirmait le fait avec 
serment, invoquant l'auto­
rité des juges, les suppliant de 
venger une telle infamie. 
La fourberie ainsi décou­
verte, l'impudence de cette 
femme fut confondue. 

R:/. Invéni, p. [188] 
LEÇON V 

ARSENIUM quoque epfs- LES Ariens firent aussi cou­
copum ab Athanâsio rir le bruit qu'un évêque 

interféctum Ariâni per- nommé Arsène avait été as­
vulgârunt ; quem dum sassiné par Athanase. Tout 
occulte détinent, manum en détenant Arsène secrè­
m6rtui déferunt in judi- tement, ils produisirent de­
cium, ab Athanâsio ad vant les juges la main d'un 
usum mâgicre artis Arsé- mort et accusèrent Atha­
nio amputâtam crimi- nase d'avoir coupé cette 
nântes. At Arsénius noc- main à Arsène, pour s'en 
tu aufugiens, cum se in servir dans des incantations 

18 
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conspéctu totius concilii 
statuisset, Athanâsii ini­
mic6rum impudentissi­
mum scelus apéruit. 
Quod illi nihil6minus mâ­
gicis ârtibus Athanâsii 
tribuéntes, vitre ejus insi­
diâri non desistébant. 
Quam ab rem in exsf­
lium actus, in Gâllia apud 
Tréviras exsulâvit. Grâ­
vibus defnceps ac diu­
turnis sub Constântia im­
peratore, Arianorum fau­
t6re, tempestâtibus jac­
tâtus et incredibiles cala­
mitâtes perpéssus, ma­
gnam arbis terrre par­
tem peragrâvit ; ac srepe 
e sua ecclésia ejéctus, 
srepe étiam in eâmdem 
et Julii, Romani Panti­
ficis, auctaritâte, et Cons­
tântis imperat6ris, Cons­
tântii fratris, patracfnia, 
decrétis quoque concilii 
Sardicénsis ac J erosoly­
mitâni, restitutus est, 
Ariânis intérea illi sem­
per inféstis ; quorum per­
tinâcem iram, et sum­
mum vitre discrimen fu­
giens, in sicca cistéma 
quinque annis se âbdidit, 
ejus rei tantum c6nscio 
quodam Athanâsii arnica, 
qui eum clam sustentâ­
bat. 

magiques. Mais Arsène s'en­
fuit la nuit et vint se pré­
senter devant tout le concile, 
ce qui dévoila la scélératesse 
des ennemis d' Athanase. Ils 
attribuèrent néanmoins sa 
justification à des artifices de 
magie, et ne cessèrent pas de 
conspirer contre sa vie. 
C'est pourquoi il fut con­
damné à l'exil et relégué à 
Trèves, dans les Gaules. 
Sous le règne de l'empereur 
Constance, qui favorisait les 
Ariens, il fut sans cesse 
ballotté par de violentes et 
Jongues tempêtes, souffrit 
des épreuves incroyables, 
et parcourut une grande 
partie de l'univers, souvent 
expulsé de son Église, sou­
vent aussi rétabli sur son 
siège, soit par l'autorité du 
Pape Jules, soit par la pro­
tection de l'empereur Cons­
tant, frère de Constance, 
soit encore par les décrets 
des Conciles de Sardique et 
de Jérusalem, sans que 
cessât l'hostilité des Ariens. 
Pour se soustraire à leur 
haine implacable et éviter 
la mort, il dut se cacher 
pendant cinq ans dans une 
citerne desséchée où l'un de 
ses amis, qui seul connais­
sait sa retraite, lui apportait 
en secret sa nourriture. 

~. P6sui, p. [189] 

19 
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LEÇON VI 

CONSTANTIO m6rtuo, 
cum J ulianus Apos­

ta ta, qui ei in império 
succéssit, éxsules epis­
copos ad suas ecclésias 
redire permisisset, Atha­
nasius Alexandriam re­
vérsus, summo honore 
excéptus est. Sed non 
multo post, iisdem Aria­
nis impelléntibus, a Ju­
liano exagitatus, rursus 
discédere c6gitur. Cum­
que ab ejus satellitibus 
ad necem conquirerétur, 
qua fugiébat navicula 
convérsa in contrariam 
fluminis partem, iis qui se 
insequebântur, ex indus­
tria occurrit; et qurerén­
tibus quantum inde abés­
set Athanasius, resp6ndit 
eum non longe abésse : 
itaque illos contrarium 
tenéntes cursum effugit, 
atque Alexandriam ré­
diens, ibidem usque ad 
Juliani 6bitum occultus 
permansit. Qui paulo 
post, Alexandrire alia 
ex6rta tempestâte, qua­
tuor menses in patérno 
sepulcro delituit. Ac dé­
nique ex tot tantisque 
periculis divinitus erép­
tus, Alexandrire m6rtuus 
est in suo léctulo, sub Va-

20 

APRÈS la mort de Cons-
tance, Julien !'Apostat, 

son successeur, permit aux 
évêques exilés de rentrer 
dans leurs Églises. Athanase 
revint donc à Alexandrie, 
où il fut reçu avec les plus 
grands honneurs. Mais bien­
tôt les intrigues des Ariens 
le firent encore persécuter 
par Julien, et il fut de nou­
veau forcé de s'éloigner. 
Comme les émissaires de 
l'empereur le cherchaient 
pour le tuer, Athanase fit 
revenir en arrière le bateau 
sur lequel il s'enfuyait, et 
vint, à dessein, à la rencontre 
de ceux qui le poursuivaient. 
Ceux-ci demandant à quelle 
distance se trouvait Athanase, 
il leur répondit qu'il n'était 
pas loin. Il échappa ainsi 
à ses ennemis qui continuè­
leur route, et, rentrant à 
Alexandrie, il y demeura 
caché jusqu'à la mort de 
Julien. Quelque temps après, 
une nouvelle tempête s'étant 
élevée contre lui à Alexan­
drie, il resta enf errné quatre 
mois dans le tombeau de 
son père. Enfin, délivré par 
le secours divin de tant de 
péri1s de tous genres, il 
mourut dans son lit, à 
Alexandrie, sous Valens. Sa 
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lénte : cujus vita et mors 
magnis nobilitâta est mi­
râculis. Multa pie et 
ad illustrândam cath6-
licam fidem prreclâre 
scripsit, sexque et qua­
draginta annos in summa 
témporum varietâte 
Alexandrinam ecclésiam 
sanctissime gubernâvit. 

~- Iste est 

vie et sa mort furent illus­
trées par de grands miracles. 
Il a écrit beaucoup d'ouvra­
ges pleins de piété et de 
clarté pour expliquer la foi 
catholique et a gouverné 
très saintement l'Église 
d'Alexandrie durant qua­
rante-six ans, au milieu des 
plus grandes vicissitudes. 

qui, p. [190] 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
ATHANASIUS, episcopus 

Alexandrinus, cath6-
licre religi6nis propugnâ­
tor acérrimus, cum adhuc 
diâconus, in Concilio Ni­
creno Arii impietatem re­
pressisset, tantum 6dium 
Arian6rum suscépit, ut 
ex eo témpore ei insidias 
moliri numquam desti­
terint. In exsilium actus, 
in Ga.Hia apud Trévi­
ros exsulâvit. Incredibiles 
dein calamitâtes perpés­
sus, magnam orbis par­
tem peragrâvit ; ac srepe 
e sua ecclésia ejectus, 
srepe étiam in eamdem, 
Julii, Romani Pontificis, 
auctoritâte atque decrétis 
concilii Sardicénsis ac 
J erosolymitâni, restitutus 
est, Ariânis intérea illi 
semper inféstis. Dénique 

ATHANASE, évêque d'A-
lexandrie, fut un très 

vailJant défenseur de la reli­
gion catholique ; encore dia­
cre, il avait confondu l'im­
piété d' Arius, au concile de 
Nicée. Il s'attira tellement 
la haine des Ariens que, de­
puis lors, ils ne cessèrent 
jamais de lui dresser des em­
bûches. Condamné à l'exil, 
il fut relégué à Trèves, 
dans les Gaules. Il souffrit 
des épreuves incroyables et 
parcourut de nombreuses 
contrées, souvent expulsé de 
son Église, souvent aussi 
rétabli sur son siège, par 
l'autorité du Pape Jules, ou 
par les décrets des conciles 
de Sardique et de Jérusalem. 
Pendant ce temps, les Ariens 
continuaient à lui demeurer 
hostiles. Enfin, délivré par 

2I 
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ex tot tantisque periculis 
divinitus eréptus, Alexan­
drfre m6rtuus est sub 
Valénte. Ejus vita et mors 
magnis nobilitâta est mi­
râculis. Multa pie et ad 
illustrândam cath6Iicam 
fidem prreclâre scripsit, 
sexque et quadraginta 
annos in summa tém­
porum varietâte Alexan­
drinam ecclésiam sanc­
tissime gubernâvit. 

le secours divin de tant de 
périls si graves, il mourut à 
Alexandrie sous Valens. Sa 
vie et sa mort furent illus­
trées par de grands mira­
cles. Il a écrit beaucoup 
d'ouvrages pleins de piété 
et de clarté pour expliquer 
le dogme catholique et a 
gouverné très saintement 
l'Église d'Alexandrie durant 
quarante-six ans, au milieu 
des plus grandes vicissitudes. 

AU JJ/e NOCTURNE 

LEÇON VII 
Lectio 

sancti Evangélii 
. secûndum Matthreum 

Chapitre 

IN illo témpore : Dixit 
Jesus discipulis suis : 

Cum persequéntur vos 
in civitâte ista, fûgite in 
âliam. Et réliqua. 

Homilia sancti 
Athanâsii Episcopi 

Lecture 
du saint Évangile 

selon saint Matthieu 
10, 23-28 

EN ce temps-là, Jésus dit 
à ses disciples : Si vous 

êtes persécutés dans une 
ville, fuyez dans une autre. 
Et le reste. 

Homélie de saint 
At];ianase Évêque 

Apologie de sa fuite, vers le milieu 
[La fuite devant la persécution.] 

IN lege prrecéptum erat LA loi avait ordonné d'éta-
ut constitueréntur ci- blir des villes de refuge, 

vitâtes refugi6rum, ut, où ceux qui seraient recher­
qui quomodocûmque ad chés d'une manière ou d'une 
necem qurereréntur, ser- autre pour être mis à mort, 
vari possent. In consum- pourraient être sauvés. Or, 
rnati6ne porro srecul6- quand les temps furent ac­
rurn cum advenisset il- complis et que fut venu le 
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lud ipsum Verbum Pa­
tris, quod M6ysi ântea 
locutum fuerat, rursus 
hoc prrecéptum dedit, 
Cum vos, inquiens, per­
secuti fuerint in civitâte 
ista, fugite in aliam. Pau­
loque post subjicit : Cum 
vidéritis illam abomina­
ti6nem desolati6nis, qua: 
dicta est per Daniélem 
prophétam, consisténtem 
in loco sancto (qui legit, 
intélligat), tune qui in 
Judrea sunt, fugiant ad 
montes ; et qui in tecto 
est, ne descéndat t6llere 
âliquid de domo sua ; 
et qui in agro est, non 
revertatur t6llere tuni­
cam suam. 

Verbe du Père, le même qui 
avait parlé jadis à Moïse, il 
renouvela ce précepte en 
disant : Quand ils vous pour­
suivront dans une ville, 
fuyez dans une autre. Et 
peu après il ajoute : Quand 
vous verrez l'abomination de 
la désolation qui a été prédite 
par le prophète Daniel, éta­
blie dans un lieu saint ( que 
celui qui lit comprenne), alors, 
que ceux qui seront dans la 
Judée fuient vers les mon­
tagnes, que celui qui sera sur 
la terrasse ne descende pas 
pour prendre ce qu'il y a dans 
sa maison, et que celui qui sera 
dans les champs ne retourne 
pas en arrière pour prendre 
son manteau 1• 

R!. Amavit eum, p. [216) 

LEÇON VIII 
[Le Christ n'a pas hésité à se cacher.] 

H&c cumscirentSancti, 
ejusmodi tenuérunt 

sure conversati6nis ins­
titutum. Qua: enim nunc 
prrecépit D6minus, éadem 
quoque ante suum in 
carne advéntum locutus 
est in Sanctis ; et hoc ins­
titutum h6mines ad per­
fecti6nem ducit. Nam 
quod Deus jusserit, id 
omnino faciéndum est. 

1. Mollh. 24, 1~-18. 
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JNSTRUITS de ces préceptes 
les Saints en ont toujours 

fait la règle de leur conduite : 
car, ce que le Seigneur nous 
inculque ici, il l'avait déjà 
fait entendre par la voix 
de ses serviteurs, et cette 
règle conduit les hommes à 
la perfection. Car ce que 
Dieu a ordonné, il faut 
absolument le faire. Et pour 
nous donner l'exemple, le 
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Ide6que et ipsum Ver­
bum propter nos homo 
factum, non indignum 
putâvit, cum qurererétur, 
quemâdmodum et nos, 
absc6ndere se ; et cum 
persecuti6nem paterétur, 
fugere, et insidias decli­
nâre : cum autem a se 
definitum tempus ipse 
adduxisset, in quo corpo­
râliter pro omnibus pati 
volébat, ultro seipsum 
trâdidit insidiântibus. 

Verbe, qui s'est fait homme 
pour notre salut, n'a pas 
jugé indigne de lui de se 
cacher comme nous lors­
qu'on le cherchait, de fuir 
lorsqu'on le persécutait, et 
d'éviter les embûches. C'est 
seulement lorsqu'il eut ame­
né le moment fixé par lui, 
où il voulait souffrir en son 
corps pour nous tous, qu'il 
se livra spontanément à 
ceux qui le guettaient. 

R/'. In médio Ecclésire, p. (216] 

Le Lundi des Ro~ations, et à la Vigile de !'Ascension, 
IX• leçon de !'Homélie de la Férie dont on fait aussi Mé­
moire à Laudes. Les autres iours : 

LEÇON IX 
[Poursuivis, les saints se cachent pour ne pas devancer l'heure 

de Dieu.] AT vero sancti h6mines 
cum hanc quoque 

formam a Salvatore didi­
cissent (ab ipso enim et 
ântea et semper omnes do­
cebântur ), advérsus per­
secut6res ut legitime cer­
târent, fugiébant, et ab 
illis quresiti se abscon­
débant. Cum enim prres­
tituti sibi a divina provi­
déntia tén1poris finem 
ignorârent, nolébant in­
sidiântibus se témere trâ­
dere : sed contra, cum 
scirent quod scriptum 
est, in mânibus Dei esse 
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QUANT aux Saints, qui 
n'étaient que des hom­

mes, ils devaient suivre 
l'exemple donné par le Sau­
veur (car c'est Lui qui les 
a tous instruits, et autrefois, 
et depui.s) ; ils fuyaient donc, 
seule façon légitime d'échap­
per aux persécuteurs, et se 
cachaient lorsqu'on les re­
cherchait. En effet, igno­
rant quel était le terme du 
temps que la divine Provi­
dence leur avait assigné, ils 
ne voulaient pas se livrer 
témérairement à leurs per­
fides ennemis. Au contraire, 
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h6minum sortes, et D6-
minum mortificare et vi­
vificare ; p6tius in finem 
usque perseverabant, cir­
cumeuntes, ut ait Ap6s­
tolus, in mel6tis et pél­
libus caprinis, egéntes, 
angustiati, in solitudi­
nibus errantes, et in spe­
luncis et cavérnis terne 
laténtes, quoad vel defi­
nitum mortis tempus ve­
niret, vel qui tempus ip­
sum definierat, Deus cum 
eis loquerétur, et insi­
diantes cohibéret, aut 
certe persecut6ribus eos 
traderet, utcumque illi 
placuisset. 

sachant ce que dit l'Écriture, 
que Dieu tient entre ses 
mains le sort des hommes, et 
qu'il est le maître de la vie et 
de la mort, ils préféraient 
persévérer jusqu'à la fin, 
errants, comme dit !'Apôtre, 
vêtus de peaux de chèvres 
ou de brebis, manquant de 
tout, angoissés, errant dans 
les solitudes et se cachant 
dans des antres ou des ca­
vernes 1,jusqu'au temps mar­
qué pour leur mort, ou jus­
qu'à ce que Dieu, qui a 
réglé le cours de ce temps, 
leur manifestât sa volonté, 
en arrêtant ceux qui les 
poursuivaient, ou en les li-
vrant eux-mêmes à leurs 
persécuteurs selon son bon 
plaisir. 

Vêpres du suivant, 

3 MAI 

INVENTION DE LA SAINTE CROIX 
DOUBLE DE H• CLASSE 

AUX DEUX VÊPRES 
Ant. I. 0 magnum pie­

tatis opus : * mors m6r­
tua tune est, in ligno 
quando m6rtua Vita fuit, 
alleluia. 

1. HébrrHX I 1, 38, 
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Ant. r. 0 grande œuvre de 
bonté! La mort est morte 
alors, quand sur le bois la 
Vie fut morte, alléluia. 
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Psaumes comme au Commun des Apôtres, p. (7]. 

2. Salva nos, * Christe 
Salvâtor, per virtutem 
Crucis : qui salvâsti Pe­
trum in mari, miserére 
nobis, alleluia. 

3. Ecce Cruce1n D6-
mini, * fugite, partes ad­
vérsre, vicit leo de tribu 
Juda, radix David, alle­
luia. 

4. Nos autem gloriâri * 
op6rtet in Cruce D6mini 
nostri J esu Christi, alle­
luia. 

5. Per signum Crucis 
* de inimicis nostris li­
bera nos, Deus noster, 
alleluia. 

2. Sauvez-nous, ô Christ 
Sauveur, par la vertu de 
la Croix ; vous qui avez 
sauvé Pierre sur la mer, ayez 
pitié de nous, alléluia. 

3. Voici la Croix du Sei­
gneur ; fuyez, parties ad­
verses, il est victorieux, le 
lion de la tribu de Juda, le 
rejeton de David, alléluia. 

4. Il nous faut nous glori­
fier dans la Croix de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, allé­
luia. 

5. Par le signe de la Croix, 
délivrez-nous de nos enne­
mis, ô notre Dieu, alléluia. 

Capitule. - Philipp. 2, 5-7 

f RATRES : Hoc enim sen-
tite in vobis, quod et 

in Christo J esu qui, 
cum in forma Dei esset, 
non rapinam arbitrâtus 
est esse se requâlem Deo : 
sed semetipsum exinani­
vit, formam servi acci­
piens, in similitudinem 
h6minum factus, et hâbi­
tu invéntus ut homo. 

FRÈRES, ayez en vous les 
sentiments dont était 

animé le Christ Jésus qui, 
bien qu'il fût dans la forme 
de Dieu, n'a pas retenu 
avidement son égalité avec 
Dieu, mais s'est anéanti lui­
même, prenant la forme 
d'esclave, en se rendant 
semblable aux hommes et, 
en son extérieur, paraissant 
homme 1• 

I. La form,, dans le style de S. Paul, est la nature intime d'un être. Le mot latin 
rapina traduit un mot grec qui a le double sens de bien avidement pris ou avidement 
retenu. C'est le second sens qui convient ici. Le Christ n'a pa, pensl que son lgalill 
avet Dieu fût 11n bien à garder ja/0111emenl, mais littéralement: il s'est vidé," c'est-à-dire 
il a dépouillé son humanité de toutes les glorieuses prérogatives qui étaient la 
conséquence naturelle de son union hypostatique avec le Verbe, pour se comporter 
au milieu de nous comme un homme soumis à toutes nos infirmités sauf le péché. 
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Hymne 

V EXILLA Regis pr6d­
eunt: 

Fulget Crucis mystérium, 
Qua vita mortem pértu-

lit, 
Et morte vitam pr6tulit. 

Qua:, vulnerata lancea: 
Mucr6ne diro, criminum 
Ut nos lavaret s6rdibus, 
Manavit unda et san-

guine. 
Impléta sunt qua: c6n-

cinit 
David fidéli carmine, 
Dicéndo nati6nibus : 
Regnavit a ligno Deus. 

Arbor dec6ra et ful-
gida, 

Ornata Regis purpura, 
Elécta digno stipite 
Tarn sancta membra tan­

gere. 
Beata, cujus brâchiis 

Prétium pepéndit sa:culi, 
Statéra facta c6rporis, 
Tulitque pra:dam târtari. 

LES étendards du Roi s'a-
vancent. Il resplendit, 

le mystère de la Croix sur 
laquelle la vie a supporté 
la mort et, par la mort, a 
produit la vie. 

Blessure de la lance au 
cruel aiguillon! L'eau et le 
sang en ont jailli pour nous 
laver de nos souillures. 

Elle est accomplie, la 
prophétie de David, annon­
çant aux nations dans un 
chant inspiré : Dieu régnera 
par le bois. 

Bel arbre resplendissant, 
orné de la pourpre royale, 
surgi d'une racine assez 
noble pour toucher des 
membres si saints! 

Arbre bienheureux, dont 
les bras ont pesé la rançon 
du monde, devenu la ba­
lance de ce corps, il a enlevé 
sa proie à l'enfer. 

La strophe suivante se dit à genoux et l'on ne change 
jamais la dernière. 

0 Crux, ave, spes 
unica, 

Paschale qua: fers gau­
dium, 

Piis adauge gratiam, 
Reisque dele crimina. 
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0 Croix, salut, espoir 
unique, qui portez la joie 
pascale, augmentez la grâce 
chez les bons, effacez les 
fautes des coupables. 
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Te, fons sahitis, Tri-
nitas, 

Collâudet omnis spiritus : 
Quibus Crucis vict6riam 
Largiris, adde pra:mium. 

Amen. 
rr. Hoc signum Crucis 

erit in ca:lo, alleluia. R/. 
Cum D6minus ad judi­
cândum vénerit, alleluia. 

0 vous, source du salut, 
Trinité, que tous les esprits 
vous louent ensemble; après 
la victoire de la croix, 
donnez-nous encore la ré­
compense. Amen. 

yr. Ce signe de la Croix 
sera dans le ciel, alléluia. 

R/, Lorsque le Seigneur 
viendra pour juger, alléluia. 

AUX Jre, VflPRES 
Ad Magnificat. Ant. 0 

Crux, * splendidior cunc­
tis astris, mundo céle­
bris, hominibus multum 
amâbilis, sanctior uni­
vérsis, qua: sola fuisti 
digna portâre taléntum 
mundi, dulce lignum, 
dulces clavos, dulcia fe­
rens p6ndera ; salva pra:­
séntem catérvam in tuis 
h6die laudibus congre­
gâtam, alleluia, alleluia. 

A Magnif. Ant. 0 Croix, 
plus splendide que tous les 
astres, célébrée dans le 
monde entier, tout aimable 
aux humains, sainte entre les 
choses saintes, qui seule as 
été digne de porter la rançon 
du monde; ô bois bien-aimé, 
ô clous bien-aimés, portant 
un si doux fardeau, sauvez 
cette foule assemblée au­
jourd'hui pour célébrer vos 
louanges, alléluia, alléluia. 

AUX 11°• VÊPRES 

Ad Magnif. Ant. Cru­
cem sanctam subiit, * 
qui inférnum confrégit : 
accinctus est poténtia, 
surréxit die tértia, alle­
luia. 

A Magnif. Ant. C'est la 
sainte croix qu'il a portée, 
celui qui a brisé l'enfer : il 
s'est armé de puissance, il 
est ressuscité le troisième 
jour, alléluia. 

Oraison 
DEUS, qui in pra:clâra Q 

salutifera: Crucis In­
venti6ne, passi6nis tua: 

Drnu qui, dans la glo­
rieuse Invention de la 

Croix, cet instrument de 
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mirâcula suscitâsti : con­
céde ; ut vitâlis ligni pré­
tio, retérnre vitre suffrâ­
gia consequâmur : Qui 
vivis. 

notre salut, avez renouvelé 
les miracles de votre Passion, 
accordez-nous, par le prix de 
l'arbre de vie, d'obtenir la 
grâce de la vie éternelle. 
Vous qui vivez. 

Et l'on fait Mémoire du précédent seulement, S. Atha­
nase, Doct. Pont. : 

Ant. 0 Doctor 6ptime. fr. Justum. 
Oraison 

EXAU;1)I, quresumus, D6-
m1ne, preces nos­

tras, quas in beâti Atha­
nâsii Confess6ris tui at­
que Pontificis solemni­
tâte deférimus : et, qui 
tibi digne méruit famu­
lâri, ejus intercedéntibus 
méritis, ab omnibus nos 
ab.s6lve peccâtis. Per D6-
m1num. 

EXAUCEZ, s'il vous plaît• 
Seigneur,les prières que 

nous vous adressons en la 
fête du bienheureux Atha­
nase votre Confesseur et 
Pontife; accordez-nous, par 
les mérites et l'intercession 
de celui qui vous a digne­
ment . servi, le pardon de 
tous nos péchés. Par Notre 
Seigneur. 

A MATINES 
Invitat. Christum Re­

gem crucifixum, * Venite, 
adorémus, alleluia. 

Invit. Le Christ, Roi cru­
cifié, * Venez, adorons-le, 
alléluia. 

Hymne 
PANGE, lingua, glori6si 

Lâuream certâminis, 
Et super Crucis trophreo 
Die triumphum n6bilem : 
Quâliter Redémptor or­

bis 
lmmolâtus vicerit. 
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CHANTE, ô ma langue, 
les lauriers du glo­

rieux combat et célèbre le 
noble triomphe dont la 
Croix est le trophée 
comment le Rédempteur 
du monde, par son immo­
lation, remporta la vic­
toire. 
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De paréntis protoplasti 
Fraude Factor c6ndolens, 
Quando pomi noxialis 
In necem morsu ruit : 
lpse lignum tune notâvit, 
Damna ligni ut s6lveret. 

Hoc opus nostrre salutis 
Ordo depop6scerat ; 
Multif6rmis prodit6ris 
Ars ut artem fâlleret, 
Et medélam ferret inde, 
Hostis unde Ireserat. 

Quando venit ergo sacri 
Plenitudo témporis, 
Missus est ab arce Patris 
Natus, orbis C6nditor; 
Atque ventre virginâli 
Carne amictus pr6diit. 

Vagit infans inter arcta 
C6nditus prresépia : 
Membra pannis involuta 
Virgo Mater âlligat : 
Et Dei manus pedésque 
Stricta cingit fascia. 

Sempitérna sit beatre 
Trinitati gloria, 
..!Bqua Patri, Fili6que ; 
Par decus Parâclito : 
Unius Trinique nomen 
Laudet univérsitas. 

Amen. 

Le Créateur eut com• 
passion lorsqu'il vit notre 
premier père, trompé par 
le démon, se jeter dans 
la mort en mordant au 
fruit fatal. C'est Lui qui 
désigna alors le bois pour 
effacer la malédiction du 
bois. 
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Cette symétrie s'impo­
sait à l'accomplissement de 
notre salut, pour qu'un 
stratagème divin trompât 
celui du traître insaisis­
sable, et nous apportât pour 
remède cela même dont 
l'ennemi s'était servi pour 
nous blesser. 

Quand donc fut arrivée 
la plénitude du temps sacré, 
le Verbe Créateur du monde 
fut envoyé, du palais de 
son Père, et revêtu de chair, 
sortit d'un sein virginal. 

L'enfant vagit, déposé 
dans une étroite mangeoire ; 
la Vierge Mère lie ses 
membres enveloppés de lan­
ges et· elle ceint d'étroites 
bandelettes les mains et les 
pieds d'un Dieu. 

Gloire éternelle à la bien­
heureuse Trinité ; même 
gloire au Père et au Fils ; 
égal honneur au Paraclet : 
que tout l'univers loue le 
nom du Dieu un et trine. 

Amen. 
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AU I•• NOCTURNE 

Ant. Invéntre Crucis * 
festa recolimus, cujus 
prrec6nium univérsum 
per orbem micânti lu­
mine fulget, alleluia. 

Ant. De l'invention de la 
Croix célébrons la fête ; 
sa louange, dans le monde 
entier, brille d'une lumière 
étincelante, alléluia. 

Psaumes du Commun d'un Martyr, p. [77]. 

'/1. Hoc signum Crucis 
erit in crelo, alléluia. 
~. Cum Dominus ad 
judicândum vénerit, al­
leluia. 

'/1. Ce signe de la Croix 
sera dans le Ciel, alléluia. 
~- Lorsque le Seigneur 
viendra pour juger, alléluia. 

LEÇON I 
De Epistola 
beâti Pauli 

Apostoli ad Gâlatas 

De l'Épître 
du bienheureux Paul 
Apôtre aux Galates 

Chapitre 3, ro-14 
[La justification par la foi au Christ.] 

QUICUMQUE ex opéri­
bus legis sunt, sub 

maledicto sunt. Scrip­
tum est enim : Maledic­
tus omnis, qui non per­
mânserit in omnibus, 
qure scripta sunt in libro 
legis ut fâciat ea. Quo­
niam autem in lege nemo 
justificâtur apud Deum, 
maniféstum est : quia 
justus ex fide vivit. Lex 
autem non est ex fide, 
sed, Qui fécerit ea, vivet 
in illis. Christus nos re­
démit de maledicto legis, 
factus pro nobis male­
dictum : quia scriptum 

Tous ceux qui s'appuient 
sur les œuvres de la loi 

sont sous le coup d'une 
malédiction ; car il est écrit : 
Maudit soit quiconque ne per­
sévère pas dans la pratique 
de tout ce qui est écrit dans 
le livre de la !oit. Que nul 
ne soit justifié devant Dieu 
en vertu de la loi, c'est 
manifeste, puisque le juste 
vit par la foi 2 ; tandis que 
la loi ne s'appuie pas sur la 
foi, mais dit : Celui qui obser­
vera ces préceptes vivra par 
eux3

• Le Christ nous a 
rachetés de la malédiction 
de la loi, en devenant pour 

I, D,utlr. z7, 26. ~. Habart« 2., 4. 3. U,iti(JIII 18, S· 
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est : Maledictus omnis 
qui pendet in ligno : ut 
in Géntibus benedictio 
Abrahre fieret in Christo 
J esu, ut pollicitati6nem 
Spiritus accipiâmus per 
fidem. 

R/. Glori6sum diem sa­
cra venerâtur Ecclésia, 
dum triumphâle reserâ­
tur lignum : * In quo 
Redémptor noster, mor­
tis vincula rumpens, câl­
lidum âspidem superâvit, 
alleluia, alleluia, alleluia. 
y;. In ligno pendens nos­
trre salutis sémitam Ver­
bum Patris invénit. In 
quo. 

nous malédiction, car il est 
écrit : Maudit quiconque est 
pendu au bois', afin que la 
bénédiction d'Abraham par­
vînt aux Gentils en Jésus­
Christ, et que nous pussions 
recevoir, par la foi, !'Esprit 
promis 2. 

Rf. La sainte Église révère 
le jour glorieux où fut dé­
couvert le bois triomphal, * 
Sur lequel notre Rédemp­
teur, rompant les liens de 
la mort, a vaincu le serpent 
plein de ruse, alléluia, allé­
luia, alléluia. y;. Suspendu 
au bois, le Verbe du Père 
a trouvé le chemin de notre 
salut. Sur. 

LEÇON II 
De Epistola De !'Épître 

ad Philippénses aux Philippiens 
Chapitre 2, 5-u 

[La croix, centre de la vie du Christ.] 

Hoc enim sentite in AYEZ en vous les senti-
vobis, quod et in ments dont était animé 

Christo Jesu : qui, cum le Christ Jésus qui, bien 
in forma Dei esset, non que subsistant en la forme 
rapinam arbitrâtus est de Dieu, n'a pas retenu 
esse se requâlem Deo : avidement son égalité 

r. Deulér. 21, z;. 
z. Comme personne ne peut observer tous les préceptes de la Loi, celui-là est 

sûr d'être maudit, qui s'en tient à la lettre de la Loi, en ne demandant la vie qu'à 
l'observation intégrale de ses pratiques, sans demander en même temps, par la 
prière de la foi, t>Esprit-Saint qui seul peut nous donner la force de pratiquer toute 
la loi. L'observation des préceptes, du moins de ceux qui ne sont pas périmés, est 
nécessaire, mais elle n'est pas cause première de la justification, puisqu'elle n'est 
possible que par la grâce de !'Esprit qu'on obtient par la foi au Christ Jésus 
notre Rédempteur. 
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sed semetfpsum exina­
nfvit, formam servi ac­
cipiens, in similitudinem 
hominum factus, et ha­
bitu invéntus ut homo. 
Humiliavit semetipsum 
factus obédiens usque ad 
mortem, mortem autem 
crucis. Propter quod et 
Deus exaltavit ilium, et 
donavit illi nomen, quod 
est super omne nomen : 
ut in nomine J esu omne 
genu flectatur creléstium, 
terréstrium, et inferno­
rum : et omnis lingua 
confiteatur, quia Domi­
nus Jesus Christus in 
gloria est Dei Patris. 

~. Crux fidélis, inter 
omnes arbor una nobi­
lis : nulla silva talem pro­
fert, fronde, flore, gér­
mine : * Dulce lignum, 
dulces claves, dulce pon­
dus sustinuit, alleluia. 
)1. Super omnia ligna ce­
drorum tu sola excélsior. 
Dulce. 

avec Dieu, mais s'est anéan­
ti lui-même, prenant la 
forme d'esclave, en se ren­
dant semblable aux hom­
mes et, en son extérieur, 
paraissant homme. Il s'est 
humilié lui-même, en se 
faisant obéissant jusqu'à la 
mort et à la mort de la croix. 
C'est pourquoi Dieu l'a 
exalté et lui a donné un 
nom qui est au-dessus 
de tout nom, afin qu'au 
nom de Jésus tout genou 
fléchisse dans le ciel, sur 
la terre et dans les enfers, et 
que toute langue confesse 
que le Seigneur Jésus­
Christ est dans la gloire 
de Dieu le Père. 

~. 0 Croix, appui de 
notre foi, arbre unique, le 
plus noble de tous : aucune 
forêt n'en a produit de 
pareil pour le feuillage, la 
fleur et le fruit. * Bois 
bien-aimé, clous bien-aimés, 
quel doux fardeau ils ont 
porté, alléluia. '/1. Au-dessus 
de tous les cèdres, vous 
seule êtes plus haute. Bois 
bien-aimé. 

LEÇON III 
De Epfstola De l'Épître 

ad Colossénses aux Colossiens 
Chapitre 3, 9-15 

[Vous participez aux états du Christ.] 

IN Christo inhabitat om- DANS le Christ habite 
nis plenitudo divini- corporellement toute la 
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tâtis corporâliter et 
estis in illo repléti, qui 
est caput omnis princi­
pâtus et potestâtis ; in 
quo et circumcisi estis 
circumcisi6ne non manu 
facta in exspoliati6ne c6r­
poris carnis, sed in cir­
cumcisi6ne Christi ; con­
sepulti ei in baptismo, in 
quo et resurrexfstis per 
fidem operati6nis Dei, 
qui suscitâvit illum a 
m6rtuis. Et vos, cum 
m6rtui essétis in delictis 
et pneputio carnis vestrre, 
convivificâvit cum illo, 
donans vobis 6mniadelic­
ta: delens quod advérsus 
nos erat chir6graphum 
decréti, quod erat con­
trârium nobis, et ipsum 
tulit de médio, afffgens 
illud cruci : et exsp6-
lians principâtus, et po­
testâtes traduxit confidén­
ter, palam triumpnans 
illos in semetipso. 

~- Hrec est arbor di­
gnissima, in paradisi mé­
dio situâta, * In qua 
salutis auctor pr6pria 
morte mortem omnium 

plénitude de la divinité. 
Vous avez tout pleinement 
en lui, qui est le chef de 
toute principauté et de 
toute puissance1• En lui 
vous avez été circoncis d'une 
circoncision qui n'est pas 
œuvre humaine, de la cir­
concision du Christ, par le 
dépouillement de ce corps 
de chair ; ,•ous avez été 
ensevelis avec lui dans le 
baptême, dans lequel vous 
avez été ressuscités avec lui 
par votre foi en l'action de 
Dieu, qui l'a ressuscité d'en­
tre les morts. Vous qui étiez 
morts par vos péchés et par 
l'incirconcision de votre 
chair, il vous a fait revivre 
avec lui, après vous avoir 
pardonné toutes vos offenses 
Il a effacé l'acte écrit contre 
nous, qui nous était con­
traire, avec tous ses pré­
ceptes, il l'a détruit en l'atta­
chant à la croix. Il a dépouillé 
les principautés et les puis­
sanêes, et les a livrées hardi­
ment en spectacle, en triom­
phant d'elles par la croix. 

~- Voici l'arbre le plus 
noble, situé au milieu du 
Paradis, * Sur lequel l'au­
teur du salut a triomphé, 
par sa propre mort, de la 

t. Il s'agit des esprits qui entrainent au mal et dont le Christ a triomphé en nous 
méritant> par sa mort, la grâce qui nous permet de leur ré:d,tcr, et en affirmant 
publiquement ce triomphe par>a rl!surrcctioa. 
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superâvit, alleluia, alle­
luia. fi. Crux prrecel­
lénti dec6re fulgida, 
quam Hélena Constan­
tini mater concupiscénti 
ânimo requisivit. In. Glo­
ria Patri. In. 

mort de tous1, alléluia, 
alléluia. fi. Croix brillant 
d'une éclatante beauté, 
qu'Hélène, la mère de Cons­
tantin, chercha avec toute 
l'ardeur de son âme. Sur. 
Gloire au Père. Sur. 

AU II• NOCTURNE 
Ant. Felix ille trium­

phus * fit salus regris, 
vitre lignum, mortis remé­
dium, alleluia. 

Ant. Cet heureux triom­
phe devient santé pour les 
malades, arbre de vie et 
remède à la mort, alléluia. 

Psaumes du Commun d'un Martyr, p. [83), 
fi. Adorâmus te, Chris- fi. Nous vous adorons, ô 

te, et benedicimus tibi, Christ, et nous vous bénis­
alleluia. Ri'. Quia per sons, alléluia. Ri'. Parce que, 
Crucem tuam redemisti par votre Croix, vous avez 
mundum, alleluia. racheté le monde, alléluia. 

LEÇON IV 
posT insignem vict6- APRÈS l'éclatante victoire 

riam, quam Constan- remportée sur Maxence 
tinus imperâtor, divi- par l'empereur Constantin, 
nitus accépto signo Domi- qui avait reçu de Dieu le 
nicre Crucis, ex Maxén- signe de la Croix du Sei­
tio reportâvit, Hélena gneur, Hélène, sa mère, 
Constantini mater, in avertie en songe, vint à 
somnis adm6nita, con- Jérusalem avec l'ardent dé­
quiréndre Crucis studio sir d'y trouver la Croix. Elle 
Jeros6lymam venit; ubi fit abattre une Vénus de 
marm6ream Véneris stâ- marbre, que les païens 
tuam, in Crucis loco a avaient érigée, depuis cent 
Géntibus collocâtam ad quatre-vingts ans à peu 
tolléndam Christi D6- près, au lieu même de la 

1. Et de la mort spirituelle de l'âme pat le péché et aussi de la mort corporelle 
qui en cat la conséquence, puisque le Christ ressuscité nous rend la vie de la grice 
et noua ressuscitera. 

35 



3 MAI INVENTION DE LA SAINTE CROIX 

mini passionis memo­
riam, post centum drci­
ter octoginta annos, ever­
téndam cura.vit. Quod 
item fecit ad prresépe 
Salvatoris et in loco re­
surrectionis, inde Ado­
nidis hinc Jovis sublato 
simulacro. 

R7, Nos autem glo­
ria.ri oportet in Cruce 
Domini nostri J esu Chris­
ti, in quo est salus, vita, 
et resurréctio nostra : * 
Per quem salvati et libe­
rati sumus, alleluia. Yl. 
Tuam Crucem adora.­
mus, Domine, et reco­
limus tuam gloriosam 
passionem. Per. 

Croix, pour abolir tout sou­
venir de la passion du 
Christ. Elle fit de même 
pour un Adonis, qui désho­
norait la crèche du Sauveur, 
et pour un Jupiter, au lieu 
de la Résurrection. 

R7, Pour nous, il faut nous 
glorifier dans la Croix de 
Notre Seigneur Jésus-Christ, 
en qui est notre salut, notre 
vie et notre résurrection : * 
Par qui nous avons été sauvés 
et 1 ibérés, alléluia. fr. Votre 
Croix, Seigneur, nous l'ado­
rons, et nous nous remé­
morons votre glorieuse pas­
sion. Par qui. 

LEÇON V 
JTAQUE loco Crucis pur-

gâto, alte defossre tres 
cruces érutre sunt, reper­
tusque se6rsum ab illis 
Crucis Dominicre titu­
lus : qui cum ex tribus 
cui affixus fuisset, 
non apparéret, eam 
dubitationem sus­
tulit miraculum. Nam 
Macarius J erosolymo­
rum episcopus, factis Deo 
précibus, singulas cruces 
cuidam féminre, gravi 
morbo laboranti, adm6-
vit ; cui cum réliqure 
nihil profuissent, adhi-

L'ENDROIT de la Croix 
une fois déblayé, on 

découvrit trois croix pro­
fondément enfouies, et l'ins­
cription de celle du Sei­
gneur, mais séparément; 
comme on ne voyait pas à 
laquelle des trois elle avait 
été fixée, un miracle mit 
fin au doute. L'évêque de 
Jérusalem, Macaire, après 
avoir invoqué Dieu, fit 
toucher chaque croix à une 
femme gravement malade ; 
les premières ne lui firent 
aucun bien, mais l'attou­
chement de la troisième 
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bita tértia Crux statim 
eam sanâvit. 

~. Dum sacrum pi­
gnus crelitus revelâtur, 
Christi fides roborâtur : 
* Adsunt prodigia divfna 
in virga Moysi primitus 
figurâta, alleluia, alleluia. 
Y. Ad Crucis contâctum 
resurgunt mortui, et Dei 
magnâlia reserântur. Ad­
sunt. 

croix la guérit sur-le­
champ. 

~. Tandis que le gage 
sacré du salut est révélé par 
le ciel, la foi au Christ 
s'affermit: * Voici les divins 
prodiges figurés autrefois 
par la verge de Moïse, allé­
luia. y, Au contact de la 
Croix, les morts ressus­
citent, et les merveilles de 
Dieu éclatent. Voici. 

LEÇON VI 

HELENA, salutâri Cruce 
invénta, magnificen­

tissimam ibi exstruxit ec­
clésiam, in qua partem 
Crucis reliquit thecis ar­
génteis inclusam, par­
tem Constantino filio dé­
tulit ; qure Romre repo­
sita fuit in ecclésia sanc­
tre Crucis in J erusalem, 
redificâta in redibus Ses­
soriânis. Clavos étiam ât­
tulit filio, quibus sanc­
tissimum J esu Christi 
corpus fixum fuerat. Quo 
ex témpore Constantinus 
legem sancivit, ne crux 
ad supplicium cuiquam 
adhiberétur. !ta, res qure 
ântea hominibus probro 
ac ludibrio fuerat, vene­
rationi et glorire esse 
cœpit. 
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A L'ENDROIT même où elle 
avait découvert la croix 

du salut, Hélène éleva une 
église vraiment magnifique, 
où elle laissa une partie de 
la croix dans une châsse 
d'argent, emportant à son 
fils Constantin l'autre par­
tie, qui fut déposée dans 
l'église Sainte-Croix de J é­
rusalem, construite à Rome 
sur l'emplacement du palais 
Sessorien. Elle remit encore 
à son fils 1 es clous qui 
avaient fixé le Corps très 
saint de Jésus-Christ. C'est 
à cette époque que Cons­
tantin promulgua une loi 
pour interdire que la croix 
servît encore d'instrument 
de supplice. Ainsi ce que 
l'on avait avili et méprisé 
devint glorieux et véné­
rable. 



3 MAI INVENTION DE LA SAINTE CROIX 

R7. Hoc signum Crucis 
erit in crelo, cum Domi­
nus ad judicandum vé­
nerit : * Tune mani­
fésta erunt abscondita 
cordis nostri, alleluia, al­
leluia. fr. Cum séderit 
Filius hominis in sede 
majestatis sure, et cœpe­
rit judicare sreculum per 
ignem. Tune. Gloria Pa­
tti. Tune. 

iv. Ce signe de la Croix 
sera dans le ciel, quand le 
Seigneur viendra pour ju­
ger : * Alors se révéleront 
les secrets de notre cœur, 
alléluia, alléluia. fr. Quand 
le Fils de l'homme, assis 
dans sa majesté, commen­
cera à juger le siècle par le 
feu. Alors. Gloire au Père. 
Alors. 

AU III• NOCTURNE 
Ant. Adoramus te, 

Christe, * et benedicimus 
tibi, quia per Crucem 
tuam redemisti mundum, 
alleluia. 

Ant. Nous vous adorons, 
ô Christ, et nous vous bénis­
sons, parce que, par votre 
Croix, vous avez racheté le 
monde, alléluia. 

Psaumes du Conimun de la Ste Vierge, p. [395]. 

fr. Omnis terra adoret fr. Que toute la terre se 
te, et psallat tibi, alleluia. prosterne devant vous, 
Ri', Psalmum dicat n6mini qu'elle chante en votre 
tuo Domine alleluia. h~mneur, alléluia. F;. Qu'elle 

' dise un psaume à votre 
nom, Seigneur, alléluia. 

LEÇON VII 
Léctio sancti Evangélii Leèture du saint Évangile 

secundum Joannem selon saint Jean 
Chapitre 3, 1-15 

IN illo témpore : Erat EN ce temps-là, il y avait 
homo ex pharisreis, parmi les Pharisiens un 

Nicodémus n6mine, prin- homme appelé Nicodème, 
ceps Judre6rum. Hic ve- l'un des principaux d'entre 
nit ad Jesum nocte, et les Juifs, qui vint trouver 

. . scrm· us Jésus pendant la nuit, et 
dixit e1 : Rabbi, lui dit : Rabbi, nous savons 
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quia a Deo venisti ma­
gister. Et réliqua. 

Homilia sancti 
Augustini Episcopi 

que vous êtes venu de la 
part de Dieu comme doc­
teur. Et le reste. 

Homélie de saint 
Augustin Évêque 

Traité II sur S. Jean, vers le début 
[Nicodème croyait en Jésus.] 

NICODEMUS ex his 
erat, qui crediderant 

in nomine J esu, vidéntes 
signa et prodigia qure 
faciébat. Supérius enim 
hoc dixit : Cum autem 
esset J erosolymis in Pas­
cha in die festo, multi 
credidérunt in nomine 
ejus. Quare credidérunt 
in nomine ejus? Séqui­
tur, et dicit : Vidéntes 
signa ejus, qure faciébat. 
Et de Nicodémo quid 
dicit? Erat princeps Ju­
dreorum, nomine Nico­
démus. Hic venit ad 
eum nocte, et ait illi : 
Rabbi, scimus quia a 
Deo venisti magister. Et 
iste ergo crédiderat in 
nomine ejus. Et ipse unde 
crediderat? Séquitur 
Nemo enim potest hrec 
signa fâcere, qure tu facis, 
nisi fuerit Deus cum eo. 

~. Duke lignum, dul­
ces clavos, dulce pondus 

,. ],an,,,,. 

NICO~ÈME .était un de ceux 
qm avaient cru au nom 

de Jésus, à la vue des mi­
racles et des prodiges qu'il 
opérait. En effet, l'Évangile 
a dit plus haut : Lorsqu'il 
était à Jérusalem à Pâques, 
au jour de la fête, beaucoup 
crurent en son nom1• Pour­
quoi ont-ils cru en son 
nom? La suite Je dit : 
Voyant les miracles qu' Il 
faisait. Et que dit-il de 
Nicodème? Il y avait un 
des principaux d'entre les 
Juifs, nommé Nicodème, qui 
vint la nuit trouver Jésus, 
et lui dit : Maître, nous 
savons que vous êtes venu de 
la part de Dieu, comme 
docteur. Nicodème avait 
donc lui-même cru en son 
nom. Et pourquoi croyait-il? 
La suite le dit : Car personne 
ne peut faire les prodiges que 
vous faites, si Dieu n'est 
pas avec lui. 
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~- Bois bien-aimé, clous 
bien aimés, quel doux 
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sustinuit : * Qure sola 
digna fuit portâre pré­
tium hujus sœculi, alle­
luia. YI, Hoc signum Cru­
cis erit in cœlo, cum Do­
minus ad judicândum vé­
nerit. Qure. 

fardeau a soutenu cette 
Croix, * Qui seule a été 
digne de porter la rançon 
de ce monde, alléluia. YI, Ce 
signe de la Croix sera dans 
le ciel, quand le Seigneur 
viendra pour juger. Qui. 

Si l'on n'a pas à dire la IX• Leçon d'un Office dont on 
fasse Mémoire, on divise la VIII• Leçon en deux parties 
dont la 1re se termine au signe 'If. 

Bénéd. Divinum auxllium. 

LEÇON VIll 
[Mais Jésus ne s'était pas confié à lui. Application au catéchumène.] 

SI ergo Nicodémus de 
illis multis erat, qui 

crediderant in nomine 
ejus, jam in isto Nico­
démo attendâmus quare 
Jesus non se credébat eis. 
Res pondit J esus et dixit 
ei : Amen, amen dico 
tibi, nisi quis renâtus 
fuerit dénuo, non potest 
vidére regnum Dei. lpsis 
ergo se credit J esus, qui 
nati fuerint dénuo. Ecce 
illi crediderant in eum, 
et J esus non se credébat 
eis. Tales sunt omnes ca­
techumeni : ipsi jam cre­
dunt in nomine Christi, 
sed J esus non se credit eis. 
'Il Inténdat et intélligat 
câritas vestra. Si dixé­
rimus catechumeno : Cre­
dis in Christum? res­
pondet, Credo, et signat 
se Cruce Christi : portat in 
fronte, et non erubéscit 
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SI donc Nicodème était 
l'un de tous ceux qui 

avaient cru au nom de Jésus, 
essayons, sur cet exemple, 
de comprendre pourquoi 
Jésus ne se confiait pas à 
eux. Jésus lui répondit : 
En vérité, en vérité, je te le 
dis, nul, s'il ne naît de nou­
veau, ne peut voir le royaume 
de Diell. Jésus se confie 
donc en ceux qui sont nés de 
nouveau. Voilà des hommes 
qui creyaient en lui, et Jésus 
ne se confiait point à eux. 
Tels sont tous les catéchu­
mènes ; déjà ils ont foi au 
nom du Christ, mais Jésus 
ne se fie point à eux. 'Il Que 
votre charité soit intelligente 
et compréhensive. Si nous 
demandons à un catéchu­
mène : « Croyez-vous en 
Jésus-Christ? - Je crois », 
répond-il, et il fait sur lui 
le signe de la croix, il porte 
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de Cruce Domini sui. 
Ecce credit in nomine 
ejus. Interrogémus eum : 
Manducas carnem Filii 
hominis, et bibis sangui­
nem Filii hominis? nes­
cit quid dicimus, quia 
Jesus non se crédidit ei. 

rç. Sicut Moyses exal­
tavit serpéntem in de­
sérto, ita exaltari oportet 
Filium hominis : * Ut 
omnis qui credit in ip­
sum, non péreat, sed ha­
beat vitam retémam, alle­
luia. t. Non misit Deus 
Filium suum in mundum 
ut judicet mundum, sed 
ut salvétur mundus per 
ipsum. Ut. Gloria Patri. 
Ut. 

ce signe sur le front et ne 
rougit pas de la croix de son 
Maître. Il croit donc en son 
nom. Interrogeons-le en­
core : « Mangez-vous la 
chair du Fils de l'Homme 
et buvez-vous le sang du 
Fils de l'Homme? » Il ne 
sait ce que nous voulons lui 
dire, parce que Jésus ne 
s'est pas encore confié à lui. 

rç. Comme Moïse a élevé 
le serpent dans le désert, 
ainsi faut-il que le Fils de 
l'homme soit élevé, * Pour 
que quiconque croit en lui 
ne périsse point, mais ait la 
vie éternelle, alléluia. t. 
Dieu n'a pas envoyé son 
Fils dans le monde pour 
juger le monde, mais pour 
que le monde soit sauvé par 
lui. Pour que. Gloire au 
Père. Pour que. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX• leçon est de !'Homélie fériale. Les autres jours, 
on dit la Leçon des Ss. Alexandre J•r, Pape, Évence et 
Théodule, Martyrs, et Juvénal, Évêque et Confesseur : 

LEÇON IX 
ALEXANDER Românus, 

Hadriano impera­
tore regens Ecclésiam, 
magnam partem Roma­
nre nobilitatis ad Chris­
tum convértit. Is cons­
tituit ut tantummodo 
panis et vinum in mysté­
rio offerrétur : vinum 
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ALEXANDRE, né à Rome, 
gouverna l'Église sous 

l'empereur Hadrien, et con­
vertit au Christ une grande 
partie de la noblesse romai­
ne. Il établit qu'au Sacrifice 
on offrirait exclusivement 
du pain et du vin. Il ordonna 
de mêler de l'eau au vin, à 
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autem aqua miscéri jus­
si t, propter sanguinem 
et aquam, qua: ex J esu 
Christi latere profluxé­
runt et in Can6ne 
Missre addidit, Qui pridie 
quam paterétur. Idem 
decrévit ut aqua bene­
dicta, sale admixto, per­
pétuo in ecclésia asser­
varétur, et in cubiculis 
adhiberétur ad fugandos 
dœmones. Sedit annos 
decem, menses quinque 
et dies viginti, vitre sanc­
titate et salutaribus ins­
titutis illustris. Martyrio 
coronatus est una cum 
Êvéntio et Theodulo 
presbyteris, sepultusque 
est via Nomentâna, tér­
tio ab Urbe lapide, e6-
dem in loco ubi securi 
percussus fuerat ; creatis 
divérso témpore mense 
Decémbri presbyteris 
sex, diaconis du6bus et 
episcopis per divérsa 
loca quinque. E6rum c6r­
pora, p6stea in Urbem 
translata, in ecclésia sanc­
tœ Sabina: c6ndita sunt. 
In eumdem diem incidit 
beata mors sancti J uve­
nalis, Narniénsis epis­
copi ; qui, cum plurimos 
in ea urbe sanctitate et 
doctrina Christo pepe­
risset, clarus mirâculis 
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cause du sang et de l'eau qui 
coulèrent du côté de Jésus­
Christ. Il ajouta au canon 
de la Messe ces mots : qui, 
la veille de sa passion ..• C'est 
lui aussi qui décréta que 
l'on conserverait toujours, 
dans l'église, de l'eau bénite 
mêlée de sel et que l'on s'en 
servirait dans les habitations, 
pour chasser les démons. Il 
siégea dix ans, cinq mois et 
vingt jours, illustre par la 
sainteté de sa vie et par ses 
salutaires institutions. Il re­
çut la couronne du martyre, 
en même temps que les 
prêtres Évence et Théodule, 
et fut inhumé sur la voie 
Nomentane, à trois milles 
de Rome, au lieu même où 
il avait eu la tête tranchée. 
En plusieurs fois, au mois 
de Décembre, il avait or­
donné six prêtres, deux 
diacres, et cinq évêques pour 
divers lieux. Dans la suite, 
les corps de ces Saints furent 
transportés à Rome, et en­
sevelis dans l'église Sainte­
Sabine. Ce même jour fut 
marqué par la bienheureuse 
mort de saint Juvénal, évêque 
de Narni, qui, après avoir 
engendré beaucoup de fidè­
les au Christ, dans cette 
ville, par sa sainteté et sa 
doctrine, s'endormit dans 
la paix et fut enseveli avec 
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in pace quiévit, ibfque 
honorifice sepultus est. 

honneur dans sa ville épis­
copale. 

A LAUDES 
et pour les Petites Heures 

I. 0 magnum pietâtis Ant. 1. 0 grande œuvre de 
opus : * mors m6rtua bonté! La mort est morte 
tune est, in ligno quando alors, quand sur le bois la 
m6rtua Vita fuit, alleluia. Vie fut morte, alléluia. 

Psaumes du Dimanche, p. 17. 

2. Salva nos, * Christe 
Salvâtor, per virtutem 
Crucis : qui salvâsti Pe­
trum in mari, miserére 
nobis, alleluia. 

3. Ecce Crucem D6-
mini, * fugite, partes ad­
vérsre, vicit leo de tribu 
Juda, radix David, alle­
luia. 

4. Nos autem gloriâri 
* op6rtet in Cruce D6-
mini nostri J esu Christi, 
alleluia. 

5. Per signum Crucis 
* de inimfcis nostris 
libera nos, Deus noster, 
alleluia. 

2. Sauvez-nous, ô Christ 
Sauveur, par la vertu de la 
Croix ; vous qui avez sauvé 
Pierre sur la mer, ayez pitié 
de nous, alléluia. 

3. Voici la Croix du Sei­
gneur ; fuyez, parties ad­
verses, il est victorieux, le 
lion de la tribu de Juda, le 
rejeton de David, alléluia. 

4. Il nous faut nous glo­
rifier dans la Croix de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, allé­
luia. 

5. Par le signe de la 
Croix, délivrez-nous de nos 
ennemis, ô notre Dieu, 
alléluia. 

Capitule. - Philipp. 2, 5-7 

fRATRES : Hoc enim 
sentite in vobis, quod 

et in Christo J esu : qui, 
cum in forma Dei esset, 
non rapinam arbitrâtus 
est esse se requâlem Deo : 
sed semetipsum exina-
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FRÈRES, ayez en vous les 
sentiments dont était 

animé le Christ Jésus qui, 
bien qu'il fût dans la forme 
de Dieu, n'a pas retenu 
avidement son égalité avec 
Dieu, mais s'est anéanti 
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nfvit, formam servi ac­
cipiens, in similitudinem 
h6minum factus, et ha­
bitu invéntus ut homo. 

lui-même, prenant la forme 
d'esclave, en se rendant 
semblable aux hommes et, 
en son extérieur, paraissant 
homme. 

Hymne 

LUSTRA sex qui jam per­
égit, 

Tempus implens c6rpo-
ris, 

Sponte libera Redémptor 
Passi6ni déditus, 
Agnus in Crucis levatur 
Immolandus stipite. 

Felle potus ecce lan-
guet : 

Spina, clavi, lancea 
Mite corpus perforârunt : 
Unda manat, et cruor : 
Terra, pontus, astra,mun­

dus, 
Quo lavântur flumine ! 

Crux fidélis, inter om-
nes 

Arbor una n6bilis : 
Silva talem nulla profert 
Fronde, flore, gérmine : 
Duke ferrum, dulce li­

gnum, 
Duke pondus sustinent. 

Flecte ramos, arbor 
alta, 

Tensa laxa vfscera, 
Et rigor lentéscat ille, 
Quem dedit nativitas; 

DÉJA le Rédempteur a 
parcouru trente ans, 

il achève sa vie mortelle. 
Librement il s'abandonne 
à sa Passion, l'Agneau est 
élevé sur l'arbre de la 
Croix pour y être immolé. 

Abreuvé de fiel, le voici 
languissant ; les épines, les 
clous, la lance, ont trans­
percé son tendre corps, 
l'eau et le sang en jail­
lissent. Ce fleuve lave la 
terre, les mers, les astres, 
le monde entier 1 

0 croix, appui de notre 
foi, arbre unique, le plus 
noble de tous. Aucune 
forêt n'en a produit de 
parèil pour le feuillage, la 
fleur et le fruit. Fer bien­
aimé, bois bien-aimé, quel 
bien-aimé fardeau vous 
portez! 

Plie tes rameaux, arbre 
sublime, assouplis tes fi­
bres rigides, et qu'elle se 
relâche, cette dureté que 
t'a donnée la nature ; et 
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Et supérni membra Regis 
Tende miti stipite. 

Sola digna tu fuisti 
Ferre mundi victimam; 
Atque portum prreparâre 
Arca mundo nâufrago, 
Quam sacer cruor per-

unxit, 
Fusus Agni c6rpore. 

Sempitérna sit beâtre 
Trinitâti gloria, 
JEqua Patri, Fili6que ; 
Par decus Parâclito : 
Unius Trinique nomen 
Laudet univérsitas. 

Amen. 
fr. Adorâmus te, Chris­

te, et benedicimus tibi, 
alleluia. ~. Quia per Cru­
cem tuam redemisti mun­
dum, alleluia. 

Ad Bened. Ant. Super 
6mnia * ligna cedrorum 
tu sola excélsior, in qua 
Vita mundi pepéndit, 
in qua Christus trium­
phâvit, et mors mortem 
superâvit in retérnum, 
alleluia. 

porte les membres du Roi 
céleste sur une tige qui 
leur soit douce. 

Toi seule as été digne de 
porter la victime du monde 
et de nous conduire au 
port, arche pour le monde 
naufragé, toi qui fus consa­
crée par le sang divin jailli 
du corps de l' Agneau. 

Gloire éternelle à la 
bienheureuse Trinité, 
même gloire au Père et 
au Fils ; égal honneur au 
Paraclet. Que tout l'uni­
vers loue le nom du Dieu 
Un et Trine. Amen. 

yr. Nous vous adorons, ô 
Christ, et nous vous bénis­
sons, alléluia. ~. Parce 
que par votre Croix, vous 
avez racheté le monde, 
alléluia. 

A Bénéd. Ant. Au-dessus 
de tous les bois de cèdre, 
toi seule tu t'élèves, toi 
à qui a été suspendue la 
Vie du monde, sur qui 
le Christ a triomphé et sur 
qui la mort a vaincu la 
mort pour toujours, alléluia. 

Oraison 

DEUS, ·qui in prreclâra 
salutiferre Crucis In­

venti6ne, passi6nis ture 
mirâcula suscitâsti : con­
céde ; ut vitâlis ligni 

4S 

0 Drnu qui, dans la glo­
rieuse Invention de la 

Croix, cet instrument de 
notre salut, avez renouvelé 
les miracles de votre Passion, 
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prétio, retémre vitre suf­
frâgia consequâmur : Qui 
vivis. 

accordez-nous, par le prix 
de l'arbre de vie, d'obtenir 
la grâce de la vie éternelle : 
Vous qui vivez. 

Après la Mémoire de la Férie, le Lundi des Rogations, 
ou à la Vigile de !'Ascension, on fait Mémoire des 
SS. Alexandre I•• Pape, Évence et Théodule, Martyrs, 
et Juvénal, Évêque et Confesseur, à Laudes seulement. 

Ant. Filire Jer4salem. fr. Pretiosa. 

Oraison 

pR&STA, quresumus, 
omnipotens Deus : 

ut, qui sanctorum tuo­
rum Alexândri, Evéntii, 
Theoduli atque Juvena­
Iis natalitia colimus ; a 
cunctis malis imminén­
tibus, eorum intercessio­
nibus liberémur. Per Do­
minum. 

FAITES, nous vous le de-
mandons, Dieu tout­

puissant, que, vénérant la 
naissance au ciel de vos 
Saints Alexandre, Évence, 
Théodule et Juvénal, nous 
soyons délivrés par leurs 
intercessions, de tous les 
maux qui nous menacent. 
Par Notre Seigneur. 

A TIERCE 
Capitule comme à Laudes. 

R7. br. Hoc signum 
Crucis erit in crelo, * Al­
leluia, alleluia. Hoc. fr. 
Cum Dominus ad judi­
candum vénerit. Allelûia. 
Gloria Patri. Hoc. 

fr. Adoramus te, Chris­
te, et benedicimus tibi, 
alleluia. R7. Quia per 
Crucem tuam redemisti 
mundum, alleluia. 

R7. br. Ce signe de la 
Croix sera dans le ciel, * 
Allélµia, alléluia. Ce signe. 
fr. Lorsque le Seigneur 
viendra pour juger. Alléluia, 
alléluia. Gloire au Père. 
Ce signe. 

fr. Nous vous adorons, ô 
Christ, et nous vous bénis­
sons, alléluia. R7. Parce 
que, par votre Croix, vous 
avez racheté le monde, 
alléluia. 
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A SEXTE 
Capitule. - Galates 6, 14 

MIHI autem absit glo-
riari, nisi in Cruce 

Domini nostri J esu Chris­
ti ; per quem mihi mun­
dus crucifixus est, et 
ego mundo. 

R;'. br. Adorâmus te, 
Christe, et benedicimus 
tibi, * Alleluia, alleluia. 
Adorâmus. t. Quia per 
Crucem tuam redemisti 
mundum. Alleluia, alle­
luia. Gloria Patri. Ado­
râmus. 

t. Omnis terra adoret 
te, et psallat tibi, alle­
luia. R7. Psalmum dicat 
nomini tuo, Domine, al­
leluia. 

nmu me garde de me 
glorifier, si ce n'est 

dans la Croix de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, par 
qui le monde est crucifié 
pour moi, et moi au monde. 

R;'. br. Nous vous adorons, 
ô Christ, et nous vous bénis­
sons, * AJléluia, alléluia. 
Nous vous adorons. fi. Car, 
par votre Croix, vous avez 
racheté le monde. Alléluia, 
alléluia. Gloire au Père. 
Nous vous adorons. 

t. Que toute la terre vous 
adore et vous chante, allé­
luia. R;'. Qu'elle dise un 
psaume à votre nom, Sei­
gneur, alléluia. 

A NONE 
Capitule. - Phil. 2, 8-9 

HUMILIAVIT semet-
ipsum factus obé­

diens usque ad mortem, 
mortem autem Crucis. 
Propter quod et Deus 
exaltâvit illum, et do­
nâvit illi nomen, quod 
est super omne nomen. 

R;'. br. Omnis terra 
adoret te, et psallat tibi, * 
alleluia, alleluia. Omnis. 
1. Psalmum dicat n6-

JL s'est humilié lui-même, 
en se faisant obéissant 

jusqu'à la mort, et à la 
mort de la Croix. C'est 
pourquoi Dieu l'a exalté, 
et lui a donné un nom qui 
est au-dessus de tout nom. 
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R7. br. Que toute la terre 
vous adore et vous chante, * 
Alléluia, alléluia. y. Qu'elle 
dise un psaume à votre 
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mini tuo, Domine. Alle­
liila, alleluia. Gloria Pa­
tri. Omnis. 

'/1. Hoc signum Crucis 
erit in crelo, alleluia. 
~- Cum Dominus ad 
judicândum vénerit, al­
leluia. 

AUX JJcs 

nom, Seigneur. Alléluia, 
alléluia. Gloire au Père. 
Que toute la terre. 

'/1. Ce signe de la Croix 
sera dans le ciel, alléluia. 
~. Lorsque le Seigneur 
viendra pour juger, alléluia. 

VÊPRES 
Comme c'est incliqué aux Ir•• Vêpres, p. 25. 

Mémoire du suivant. 

4 MAI 

SAINTE MONIQUE, VEUVE 

DOUBLE 

Ant. Simile... homini negotiatori. y. Spécie. 

Oraison 

DEUS, mreréntium con-
solâtor et in te 

sperântium·salus, qui beâ­
tre Monicre pias lâcrimas 
in conversione filii sui 
Augustini misericorditer 
suscepisti : da nobis utri­
usque intervéntu ; pec­
câta nostra deplorare, et 
grâtire ture indulgéntiam 
invenire. Per Dominum. 

Q Drnu, consolateur des 
affligés et salut de ceux 

qui espèrent en vous, vous 
avez miséricordieusement 
exaucé les pieuses larmes 
versées par la bienheureuse 
Monique pour la conversion 
de son fils Augustin ; don­
nez-nous, par l'intercession 
de tous deux, de pleurer nos 
péchés et de trouver l'indul­
gence de votre grâce. Par. 
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AU II0 NOCTURNE 

LEÇON IV 
MONICA, sancti Augus-
. tini dupliciter ma­

ter, quia eum et mundo 
et cœlo péperit, marito 
m6rtuo, quem senectute 
conféctum J esu Christo 
conciliavit, castam et opé­
ribus miseric6rdiœ exér­
citam viduitatem agébat ; 
in assiduis vero ad Deum 
orati6nibus pro filio, qui 
in Manichœ6rum sec­
tam inciderat, lacrimas 
effundébat. Quem étiam 
Mediolanumî;.secuta est ; 
ubi ipsum frequénter hor­
tabatur, ut ad episcopum 
Ambr6sium se confér­
ret. Quod cum ille fe­
cisset, ejus et publicis 
conci6nibus et privatis 
coll6quiis cath6licœ fidei 
veritatem ed6ctus, ab e6-
dem baptizatus est. 

MONIQUE fut doublement 
mère de saint Augus­

tin, puisqu'elle l'enfanta et 
pour la terre et pour le ciel. 
Après la mort de son mari, 
que, déjà vieux, elle avait 
converti au Christ, elle 
sanctifia son veuvage par la 
continence et la pratique 
des œuvres de miséricorde. 
Dans les prières incessantes 
qu'elle adressait à Dieu 
pour son fils qui suivait la 
secte des Manichéens, elle 
versait des larmes abon­
dantes. Elle le suivit même 
à Milan, et là, elle l'exhor­
tait fréquemment à aller 
voir l'évêque Ambroise. Il 
le fit enfin et, instruit de 
la vérité de la foi catholique, 
tant par les sermons du 
saint évêque que par ses 
entretiens privés, il reçut 
de lui le baptême. 

R/. Propter veritatem, p. [298] 

LEÇON V 

Mox in Africam red-
euntes, cum ad 

Ostia Tiberina constitis­
sent, incidit in febrem. 
Quo in morbo cum eam 
quodam die anima defe-
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pEu après, elle partit avec 
son fils pour regagner 

l'Afrique ; mais en s'arrê­
tant à Ostie, elle fut prise 
de la fièvre. Un jour, pen­
dant sa maladie, elle perdit 
connaissance. « Où étais-



4 MAI SAINTE MONIQUE VEUVE 

cisset, ut se collégit, Ubi, je? » dit-elle, dès qu'elle 
inquit, eram? Et as- eut repris ses sens. Puis, 
tantes intuens, P6nite hic regardant ceux qui l'entou­
matrem vestram : tan- raient : • Ensevelissez ici 

votre mère ; je vous de­
tum vos rogo, ut ad mande seulement de vous 
altare D6mini meminé- souvenir de moi à l'autel 
ritis mei. Nono autem du Seigneur. » Neuf jours 
die beata mulier animam après, cette sainte femme 
Deo réddidit. Ejus cor- rendit son âme à Dieu. 
pus ibi in ecclésia sanc- Son corps fut inhumé là, 
tre Aurere sepultum est : en l'église Sainte-Aure. 
quod p6stea, Martiuo Dans la suite, sous le ponti-

ficat de Martin V, on le 
quinto summo Pontifice, transféra à Rome, dans 
Romam translatum, in ec- l'église Saint-Augustin, où 
clésia sancti Augustini on l'ensevelit avec les plus 
honorifice c6nditum est. grands honneurs. 

R/'. Dilexisti justitiam, p. [299) 

LEÇON VI 

Livre 9 des Confessions, chapitre 12 

[Saint Augustin pleure sa mère.) 

S UBDIT vero Augusti-
nus de matris morte 

dfsserens : Neque enim 
decére arbitrabâmur fu­
nus illud quéstubus la­
crim6sis gemitibusque 
celebrare, quia illa nec 
misere, nec omnfno mo­
riebatur : hoc et docu­
méntis morum ejus, et 
fide non ficta, rationi­
busque certis tenebâmus. 
Atque inde paulâtim re-

so 

A UGUSTfN, après avoir ra-
conté la mort de sa 

mère, ajoute : « Nous pen­
sions, (ô Dieu,) qu'il ne 
convenait pas de lui rendre 
les derniers devoirs avec des 
larmes et des gémissements, 
car elle n'était morte ni 
pour son malheur, ni to­
talement. La pureté de sa 
vie était là pour l'attester, 
et nous le croyions d'une 
foi toute sincère et pour de 
sûres raisons... Et puis, 
peu à peu, je revins à mes 
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ducébam in pristinum 
sensum ancillam tuam, 
conversationémque ejus 
piam in te et sanctam, in 
nos blandam atque mori­
geram, qua subito desti­
tutus sum ; et libuit flere 
de illa et pro illa. Et si 
quis peccâtum invénerit, 
flevisse me matrem meam 
exigua parte horre, ma­
trem 6culis meis m6r­
tuam, qure me multos 
annos fléverat, ut 6culis 
suis viverem, non irri­
deat; sed potius, si est 
grandi caritâte, pro pec­
câtis meis fleat ipse ad te 
Patrem omnium fratrum 
Christi tui. 

premières pensées sur votre 
servante, sa vie pieuse et 
sainte avec vous, ses déli­
cieuses attentions pour 
nous, dont j'étais brus­
quement privé, et je goûtai 
la douceur de vous offrir 
ces larmes sur elle et 
pour elle 1 • Si quelqu'un 
juge que j'ai péché en pleu­
rant ma mère moins d'une 
heure, cette mère morte 
pour un temps à mes yeux, 
elle qui avait pleuré tant 
d'années pour me faire 
vivre à ses yeux 2, qu'il se 
garde de railler, mais que 
plutôt, s'il est d'une grande 
charité, il pleure lui-même 
pour mes péchés, devant 
vous, qui êtes le Père de 
tous les frères de votre 
Christ. • 

Ri', Fallax grâtia, p. [300] 

Pour cette Fête simplifiée: 

LEÇON IX 
MONICA, sancti Augus-

tini piissima mater, 
ux6rum et viduârum 
exémplar, filium Mani­
chreum Mediolânum se­
cuta, postquam assiduis 
orationibus, lâcrimis et 

MONIQUE, la pieuse mère 
de saint Augustin, le 

modèle des épouses et des 
veuves, avait suivi à Milan 
son fils encore manichéen. 
A force de prières, de larmes, 
de jeûnes, avec 1 'aide de 

x. Les meilleures éditions de S. Augustin ajoutent : de m, 11 pro 111,, sur moi ,1 
po,,r ,,,.;. 

2. Le texte origiaal disait plus probablement : hii1 ondi,, d '°' '""'· 

SI 
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jejuniis, ope Ambr6sii 
episcopi, eum Christo 
lucrifécit, cum ipso in 
Africam rédiens, ad Os­
tia Tiberina in febrem 
incidit, et nono die pla­
cidissime 6biit. De cujus 
morte ma:rens filius dis­
serens subdit : Neque 
enim decére arbitrabâ­
mur funus illud quéstu­
bus lacrim6sis gemitibus­
que celebrâre, quia illa 
nec misere, nec omnino 
moriebâtur : hoc et do­
cuméntis morum ejus, 
et fide non ficta, rationi­
busque certis tenebâmus. 
Atque inde paulâtim re­
ducébam in pristinum 
sensum ancillam tuam, 
conversationémque ejus 
piam in te et sanctam, in 
nos blandam atque mo­
rigeram, qua subito des­
titutus sum ; et libuit 
flere de illa et pro illa. Et 
si quis peccâtum invé­
nerit flevisse me matrem 
6culis meis m6rtuam, 
qua: me multos annos 
fléverat, ut 6culis suis vi­
verem, non irrideat ; sed 
p6tius, si est grandi ca­
ritâte, pro peccâtis meis 
fleat ipse ad te Patrem 
omnium fratrum Christi 
tui. Ejus corpus, in ecclé­
sia sancta: Aurea: prius se-
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l'évêque Ambroise, elle 
le convertit au Christ. 
Revenant en Afrique avec 
lui, elle tomba malade 
à Ostie, et y mourut le 
le neuvième jour, dans une 
paix profonde. Affligé, après 
avoir raconté cette mort, 
son fils ajoute : cc Nous 
pensions qu'il ne convenait 
pas de lui rendre les derniers 
devoirs avec des larmes et 
des gémissements, car elle 
n'était morte ni pour son 
malheur, ni totalement : 
la pureté de sa vie était là 
pour l'attester, et nous le 
croyions d'une foi toute 
sincère, et pour de sûres 
raisons... Et puis, peu à 
peu, je revins à mes pre­
mières pensées sur votre 
servante, sa vie pieuse et 
sainte avec vous, ses déli­
cieuses attentions pour nous, 
dont j'étais brusquement 
privé, et je goûtai la douceur 
de vous offrir ces larmes 
sur elle et pour elle... Si 
quelqu'un juge que j'ai 
péché en pleurant ma mère, 
cette mère morte pour un 
temps à mes yeux, elle qui 
avait pleuré tant d'années 
pour me faire vivre à ses 
yeux, qu'il se garde de 
railler, mais que plutôt, s'il 
est d'une grande charité, il 
pleure lui-même pour mes 



4 MAI SAINTE MONIQUE VEUVE 

pultum, p6stea, Martino 
quinto summo Pontifice, 
Romam translâtum, in ec­
clésia sancti Augustini 
honorifice c6nditum est. 

péchés devant vous, qui êtes 
le Père de tous les frères de 
votre Christ. » Le corps, 
d'abord inhumé en l'église 
Sainte-Aure, fut ensuite, 
sous le pontificat de Martin 
V, transféré à Rome, et 
enseveli avec honneur dans 
l'église Saint-Augustin. 

AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 

Léctio sancti Evangélii 
secundum Lucam 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Luc 

Chapitre 7, n-16 

JN illo témpore : lbat 
Jesus in civitâtem, qure 

vocâtur Naim ; et ibant 
cum eo discipuli ejus et 
turba copi6sa. Et réliqua. 

Homilia sancti 
Augustfni Epfscopi 

EN ce temps-là, Jésus 
se rendit à une ville 

nommée Naïm, et ses dis­
ciples faisaient route avec 
lui, et une foule nombreuse, 
Et le reste. 

Homélie de saint 
Augustin Évêque 

Sermon 44 sur les Paroles du Seigneur, vers le début 
[Plus que de la mort corporelle, Jésus s'est inquiété de la mort de l'âme.) 

DE juvene illo resusci- LE jeune homme ressuscité 
tâto gavfsa est mater a comblé de joie sa mère 

vidua · de hominibus in veuve; les hommes res­
spiritd quotfdie suscitâtis susc!tés spirituellement t?~s 
gaudet ter Ecclésia les Jour~ comble~t de Joie 

. ma , · leur Mere l'Église. C'est 
Il!e qu1de~. mortuus erat que lui était mort à la vie 
corpore; tlh autem men- du corps mais eux à la vie 
te. Illius mors visibilis de l'âin;, De celui-là, on 
visibfliter plangebatur; pleurait visiblement la mort 

S3 
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ill6rum mors invisibilis 
nec qurerebâtur, nec vi­
debâtur. Quresivit ille, 
qui n6verat m6rtuos. Ille 
solus n6verat m6rtuos, 
qui p6terat fâcere vivos. 
Nisi enim ad m6rtuos 
suscitândos venisset, A­
p6stolus non diceret : 
Surge, qui dormis, et 
exsurge a m6rtuis, et il­
luminâbit te Christus. 

R7. Os suum apéruit 
sapiéntire, et lex clemén­
tire in lingua ejus: con­
siderâvit sémitas domus 
sure, * Et panem oti6sa 
non comédit, alleluia. fr. 
Gustâvit et vidit quia 
bona est negotiâtio ejus : 
non exstinguétur in nocte 
lucérna ejus. Et. 

visible ; de ceux-ci, on ne 
s'inquiète pas, on ne voit 
même pas leur mort invi­
sible. Il s'en est inquiété, 
celui qui connaissait les 
vrais morts ; et seul con­
naissait ces morts, celui qui 
pouvait leur rendre la vie. 
Car s'il n'était pas venu 
pour ressusciter les morts, 
l' Apôtre ne dirait pas : 
Lève-toi, toi qui dors, relève­
toi d'entre les morts et le 
Christ t'illuminera 1. 

R7. Elle a ouvert sa 
bouche à la sagesse, et sur 
sa langue est la loi de la 
clémence ; elle a surveillé 
les sentiers de sa maison, * 
Et elle n'a pas mangé le 
pain dans l'oisiveté, allé­
luia. fr. Elle a goûté, et 
elle a vu que son commerce 
est bon : sa lampe ne s'étein­
dra pas pendant la nuit. Et. 

LEÇON vm 
[Pourquoi l'Évangile ne cite que trois résurrections corporelles.] 

TRES autem m6rtuos QR nous trouvons (dans 
invenimus a D6mino l'Évangile) que le Sei-

resuscitâtos visibiliter gneur a ressuscité trois 
millia invisibiliter. Quo; m?~s '?si~l~ment, et d~s 
autem m6rtuos visibi- m1!hel;! mv1s1b.lement. Mais 
. . , . . qui sait combien de morts 

liter susc1taverit, qws il a ressuscités visiblement? 
novit? Non enim 6m- Car tout ce qu'il a fait n'est 
nia, qure fecit, scripta pas écrit. C'est saint Jean 
sunt. J oannes hoc dixit : qui l'a dit : Il y a encore 

,. EpNli,n1 ,, 14. 
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Multa iilia fecit J esus, 
qure si scripta essent, iir­
bitror totum mundum 
non posse libros ciipere. 
Multi ergo sunt iilii sine 
dubio suscitiiti, sed non 
tres frustra commemo­
rati. Dominus enim nos­
ter J esus Christus ea 
qure faciébat corporii­
liter, étiam spiritiiliter 
volébat intélligi. Neque 
enim tantum miriicula 
propter n1iracula fadé­
bat ; sed ut illa, quœ fa­
ciébat, mira essent vi­
déntibus, vera essent in­
telligéntibus. 

~. Regnum mundi et 
omnem ornâtmn sœculi 
contempsi, propter an10-
rem Domini mei J esu 
Christi : * Quem vidi, 
quem amâvi, in quem 
crédidi, quem diléxi, al­
leluia. t. Eructavit cor 
meum verbum bonum : 
dico ego opera mea Re­
gi. Quem. Gloria Patri. 
Quem. 

1. ],an 21, 2.5. 
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beaucoup d'autres choses que 
Jésus a faites ; si on les 
écrivait, je pense que le 
monde entier n'en pourrait 
contenir les livres 1• Beau­
coup d'autres, sans doute, 
ont donc été ressuscités, 
mais ce n'est pas sans raison 
que l'on n'en cite que trois. 
Car, lorsque Notre Sei­
gneur Jésus-Christ agissait 
sur les corps, il voulait 
nous faire comprendre son 
action sur les esprits. Il 
ne faisait pas de miracles 
pour le plaisir d'en faire, 
mais pour que les merveilles 
qu'il faisait devant les yeux 
devinssent vérités pour les 
intelligences. 

~. J'ai méprisé le royaume 
du monde et tous les orne­
ments du siècle pour l'amour 
de mon Seigneur Jésus­
Christ : * Que j'ai vu, que 
j'ai aimé, en qui j'ai cru, 
à qui je me suis attachée, 
alléluia. jr, De mon cœur 
déborde une bonne parole : 
Je dédie, moi, mes œuvres 
au Roi. Que. Gloire. Que. 
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Le Lundi des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
IX• Leçon de !'Homélie de la Férie dont on fait aussi 
Mémoire à Laudes. Les autres jours : 

LEÇON IX 
[Etre attentif au sens des miracles.] 

QUEMADMODUM qui 
videt litteras in c6-

dice 6ptime scripto, et 
non novit légere, laudat 
quidem antiquarii ma­
num, admirans apicum 
pulchritudinem, sed quid 
sibi velint, quid indicent 
illi apices, nescit et est 
6culis laudator, mente 
non c6gnitor. Alius au­
tem et laudat artificium, 
et capit intelléctum : ille 
utique, qui non solum 
vidére quod commune 
est omnibus, potest, sed 
étiam légere ; quod qui 
non didicit, non potest. 
Ita qui vidérunt Christi 
miracula, et non intel­
lexérunt, quid sibi vellent, 
et quid intelligéntibus 
quodammodo innuerent, 
mirati sunt tantum quia 
facta sunt ; alii vero et 
facta mirati, et intellécta 
assecuti. Tales nos in 
schola Christi esse debé­
mus. 

CELUI qui voit des carac­
tères dans un manus­

crit parfaitement écrit, et 
qui ne sait point lire, loue, 
il est vrai, l'habileté du 
copiste, en admirant la beau­
té des caractères, mais il 
en ignore la destination et 
le sens. C'est par les yeux 
qu'il loue, mais son esprit 
ne saisit rien. En voici 
un autre au contraire qui, 
tout à la fois, loue la forme 
artistique de l'écriture et en 
saisit la pensée. C'est celui 
qui peut, non seulement 
voir ce qui apparaît à tous, 
mais encore lire, ce que ne 
peut pas faire celui qui n'a 
pas appris à lire. Ainsi 
en est-il qui ont vu les 
miracles du Christ, sans 
comprendre l'intention de 
ces miracles et ce qu'ils 
devaient faire entendre aux 
intelligents ; ils n'ont pu 
qu'admirer les faits. D'autres 
au contraire, ayant admiré 
les faits, en ont encore saisi 
le sens. Voilà ce que nous 
devons être à l'école du 
Christ. 

Vêpres à Capitule, du suivant. 
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S MAI 

SAINT PIE V, PAPE ET CONFESSEUR 
DOUBLE (m. t. v.) 

'/1. Amâvit. Ant. Sacérdos. 

Oraison 

D
EUS, qui ad conte- Q 

réndos Ecclésire ture 
hostes, et ad divinum 
cultum reparândum, beâ­

DIEU qui, pour écra­
ser les ennemis de 

votre Église et restaurer le 
culte divin, avez daigné 
choisir le bienheureux Pie 
pour Souverain Pontife, 
faites que, défendus par 
son secours pour demeu­
rer très attachés à votre 
service, nous triomphions 
des pièges de tous nos enne­
mis, et jouissions de l'éter­
nelle paix. Par. 

tum Pium Pontificem ma­
ximum eligere dignâtus 
es : fac nos ipsius de­
féndi prresidiis, et ita 
tuis inhrerére obséquiis; 
ut, omnium hostium su­
perâtis insidiis, perpé­
tua pace lretémur. Per 
Dominum. 

1\1.émoire du précédent, S 1• Monique, Veuve 

Ant. Manum suam. '/1. Diffusa. 

Oraison 
DEUS, mreréntium con-

solâtor et in te spe­
rântium salus, qui beâtre 
Monicre pias lâcrimas in 
conversione filii sui Au­
gustini misericorditer 
suscepisti : da nobis utri­
usque intervéntu ; pec­
câta nostra deplorâre, 
et gritire ture indulgén­
tiam invenire. Per Domi­
num. 
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Q Drnu, consolateur des 
affligés et salut de ceux 

qui espèrent en vous, vous 
avez miséricordieusement 
exaucé les pieuses larmes 
versées par la bienheureuse 
Monique pour la conversion 
de son fils Augustin ; 
donnez-nous, par l'inter­
cession de tous deux, de 
pleurer nos péchés et de 
trouver l'indulgence de 
votre grâce. Par. 
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AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
prus in oppido Insu- prn naquit dans une ville 

brire, quod Boschum du Piémont qu'on ap-
vocant, na tus, sed e Bono- pelle Bosco, mais il était 
nia oriundus ex nobili originaire de Bologne, de 
Ghisleriorum familia, la noble famille des Ghisleri. 
cum quatu6rdecim esset Il entra à l'âge de quatorze 
annorum, ordinem Prre- ans dans !'Ordre des Frères 
dicatorum ingréssus est. Prêcheurs. On remarquait 
Erat in eo admirabilis en lui une admirable pa­
patiéntia, profunda hu- tience, une profonde hurni­
militas, summa vitre aus- lité, une très grande austé­
téritas, continuum ora- rité de vie, une application 
tionis studium, et regu- continuelle à l'oraison, et 
lâris observântire ac divi- le zèle le plus ardent pour 
ni honoris ardentissimus l'observance régulière et la 
zelus. Philosophire vero gloire de Dieu. S'étant 
ac theologire incumbens, appliqué à l'étude de la 
âdeo in iis excélluit, ut philosophie et de la théolo­
illas docéndi munus ma- gie, il y excella à tel point 
gna cum laude per mul- qu'il fut chargé pendant 
tos annos exercuerit. Sa- plusieurs années de les ensei­
cras conciones pluribus gner; il prêcha la parole 
in locis cum ingénti audi- sacrée, en beaucoup d'occa­
torum fructu habuit. In- sions, avec grand fruit pour 
quisitoris officium invio- ses auditeurs. Il exerça long­
lâbili ânimi fortitudine temps, avec une force d'âme 
diu sustinuit ; multâsque inébranlable, les fonctions 
civitâtes, non sine vitre d'inquisiteur et préserva 
discrimine ab hreresi tune beaucoup de villes, non sans 
grassânte immunes ser- péril pour sa vie, de l'héré-
vâvit. sie alors envahissante. 

A 

R/. Invéni, p. [188] 

LEÇON V 
PAULO quarto, cui 
ob exfmias virtutes 

pAuL IV l'aimait beaucoup 
à cause de ses éminentes 
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carissimus erat, ad Ne­
pesinum et Sutrinum e­
piscopatum prom6tus, et 
post biénnium inter Ro­
mana: Ecclésia: presby­
teros cardinales adscrip­
tus fuit. Tum ad ecclé­
siam Montis Regalis in 
Subalpinis a Pio quarto 
translatus, cum plures 
in eam abusus irrepsisse 
cognovisset, totam diœ­
césim lustravit ; rebusque 
comp6sitis Romam re­
vérsus, gravissimis expe­
diéndis neg6tiis appli­
catus, quod justum erat, 
apost6lica libertate et con­
stantia decernébat. M6r­
tuo autem Pio, pra::ter 
omnium exspectati6nem 
eléctus P6ntifex, nihil in 
vitre rati6ne, excépto ex­
teri6ri habitu, immuta­
vit. Fuit in eo religi6nis 
propaganda: perpétuum 
studium, in ecclesiastica 
disciplina restituénda in­
deféssus labor, in exstir­
pandis err6ribus assidua 
vigilantia, in sublevandis 
egéntium necessitatibus 
indeficiens beneficéntia, 
in Sedis apost6lica: juri­
bus vindicandis robur 
invictum. 

ll7, P6sui, p. [189) 

vertus ; il le promut d'abord 
à l'évêché de Népi et Sutri, 
et, deux ans après, l'éleva 
au rang des Cardinaux 
Prêtres de l'Église Romaine. 
Transféré par Pie IV au 
siège de Mondovi, dans 
le Piémont, le saint, in­
formé de tous les abus 
qui s'y étaient introduits, 
visita tout son diocèse. 
Y ayant rétabli l'ordre, il 
revint à Rome où, chargé 
de régler les affaires les plus 
importantes. il prenait tou­
jours ses décisions selon la 
justice, avec une liberté 
et une constance tout 
apostoliques. A la mort de 
Pie IV, il fut élu Pape 
contre toute attente. Sauf 
pour l'extérieur, il ne 
changea rien à sa manière 
de vivre. Il eut toujours 
un grand zèle pour la propa­
gation de la religion ; il 
travailla sans relâche à 
rétablir la discipline ecclé­
siastique ; il déploya un 
labeur infatigable pour ex­
tirper les hérésies, une 
bonté inépuisable pour se­
courir et soulager les pau­
vres, une force à toute 
épreuve pour maintenir 
les droits du Siège Apos­
tolique. 

59 
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LEÇON VI 

SELIMUM Turcârum ty­
rânnum multis elâ­

tum victoriis, ingénti com­
parâta classe, ad Echi­
nadas insulas non tam 
armis quam fusis ad 
Deum précibus devicit. 
Quam victoriam ea ipsa 
hora, qua obténta fuit, 
Deo revelânte, cogno­
vit suisque familiâri­
bus indicâvit. Dum vero 
novam in ipsos Tur­
cas expeditionem moli­
rétur, in gravem mor­
bum incidit ; et, acer­
bissimis doloribus pa­
tientissime tolerâtis, ad 
extréma devéniens, cum 
sacraménta de more sus­
cepisset, an1mam Deo 
placidissime réddidit, an­
no millésimo quingen­
tésimo septuagésimo se­
cundo, retâtis sure sexa­
gésimo octâvo, cum se­
disset annos sex, menses 
tres, dies viginti quatuor. 
Corpus ejus in basilica 
sanctre Marire ad Pra:sé­
pe summa fidélium vene­
ratione colitur, multis a 
Deo ejus intercessione 
patrâtis mirâculis. Qui­
bus rite probâtis, a Cle­
ménte undécimo, Pon-
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SELIM, sultan des Turcs, 
enorgueilli de ses vic­

toires, avait rassemblé une 
flotte formidable, près des 
îles Échinades ; Pie V le 
fit battre non pas tant par 
les armes que par d'abon­
dantes prières à Dieu. A 
l'heure même où se rempor­
tait cette victoire, il en eut 
connaissance par une révé­
lation divine et l'annonça 
à ses familiers. Il préparait 
une nouvelle expédition 
contre les Turcs, lorsqu'il 
tomba gravement malade ; 
il supporta avec une patience 
admirable des douleurs 
atroces ; quand il fut à 
l'extrémité, il reçut les 
sacrements, puis rendit son 
âme à Dieu dans une paix 
profonde, l'an quinze cent 
soixante-douze, âgé de 
soixante-huit ans, après 
avoi'r siégé six ans, trois 
mois et vingt-quatre jours. 
Son corps, dans la basi­
lique de Sainte-Marie de 
la Crèche, est entouré d'une 
grande vénération par les 
fidèles, à cause des nom­
breux miracles obtenus par 
l'intercession du saint. Après 
examen canonique de ces 
miracles, Clément XI l'a 



5 MAI SAINT PIE V PAPE ET CONFESSEUR 

tifice maximo, Sancto­
rum numero adscriptus 
est. 

inscrit au nombre des 
Saints. 

~- Iste est qui, p. [190] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
p1us, Boschi in Insub;ia 

natus, cum quatuor­
decim esset annorum, or­
dinem Prredicatorum in­
gréssus est. Sacerdotio 
auctus, sacras conciones 
pluribus in locis cum 
ingénti animarum fructu 
habuit. Inquisitoris of­
ficium diu fortiter ac 
laudabiliter sustinuit, et 
a Paulo quarto ad Nepe­
sinum et Sutrinum epis­
copatum promotus, post 
biénniu1ninter patres car­
dinales adscriptus est. 
A Pio quarto translatus 
ad ecclésiam Montis Re­
galis in Subalpinis, diœ­
césim visitans, abusus 
représsit ; et Romam re­
vérsus, in gravissimis ne­
gotiis expediéndis fuit 
occupatus. Mortuo au­
tem Pio, prreter omnium 
exspectationem eléctus 
Pontifex, nihil in vitre 
ratione, excépto exterio­
ri habitu, immutavit. Se­
limum Turcarum tyran­
num, ingénti comparata 
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prn naquit à Bosco en 
Piémont. Il entra à qua­

torze ans dans ]'Ordre des 
Prêcheurs. Élevé au sacer­
doce, il prêcha la parole sacrée 
en beaucoup d'occasions avec 
grand fruit pour les âmes; il 
exerça longtemps, avec une 
force d'âme inébranlable, les 
fonctions d'inquisiteur. Paul 
IV le nomma évêque de 
Népi et Sutri, puis, deux ans 
après, le mit au nombre 
des cardinaux. Transféré 
par Pie IV au siège de 
Mondovi dans le Piémont, 
il réprima beaucoup d'abus 
en faisant la visite de son dio­
cèse. Revenu à Rome, il y 
fut chargé de négociations 
importantes et, à la mort 
de Pie IV, il fut élu 
Pape contre toute attente; 
mais, sauf l'extérieur, il ne 
changea rien à sa manière 
de vivre. Selim, sultan des 
Turcs, ayant rassemblé une 
flotte formidable, près des 
îles Échinades, Pie V le fit 
battre, moins par les armes 
que par d'abondantes prières. 
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classe, ad Echinadas in­
sulas non tam armis quam 
fusis précibus devicit. 
Dum vero novam in 
ipsos Turcas expeditio­
nem parâret, piissime 
obiit in Domino, anno 
millésimo quingentésimo 
septuagésimo secundo, 
retâtis sure sexagésimo 
octâvo. Corpus ejus in 
basilica sanctre Maria: 
majoris summa fidélium 
veneratione colitur. Eum 
Clemens Papa undéci­
mus catâlogo Sanctorum 
adscrfpsit. 

Pendant qu'il préparait une 
nouvelle expédition contre 
les Turcs, il tomba grave­
ment malade, et mourut 
pieusement, l'an mil cinq 
cent soixante-douze, âgé de 
soixante-huit ans. Les fidèles 
ont une grande vénération 
envers son corps, dans la 
basilique de Sainte-Marie­
Majeure. Il a été inscrit au 
nombre des Saints, par le 
pape Clément XI. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Évangile : Venit Jesus, 
du Comm. des Ss. Pont., p. [69]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension 
la IX• Leçon est de !'Homélie de la Férie dont on fait aussi 
Mémoire à Laudes. 

Vêpres du suivant. 

6 MAI 

SAINT JEAN AP. ET EV. DEVANT LA PORTE 
LATINE 

DOUBLE-MAJEUR 

Tout comme au Commun des Apôtres, au Temps Pascal, 
p. [7] et [63], excepté ce qui suit : 

fr. Sancti et justi, in fr. Saints et justes, exul-
Domino gaudéte, alle- tez dans le Seigneur, allé­
!uia, ~. Y?s elé&it. Deus luia. ~. Dieu vous a choisis 
m
1 
.. hereditatem s1b1, alle- pour son héritage, alléluia. 
wa. 

Ad Magnif. Ant. In A Magnif. Ant. Jeté 
fervéntis * olei dolium dans une chaudière d'huile 
missus beâtus J oânnes bouillante, le bienheureux 
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Ap6stolus, divina se pro­
tegénte grâtia, illresus exf­
vit, alleluia. 

Jean Apôtre, protégé par 
la grâce divine, sortit sain 
et sauf, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui c6nspicis 
quia nos undique 

mala nostra perturbant : 
prresta, quresumus ; ut 
beâti J oânnis Ap6stoli 
tui et Evangelistre inter­
céssio glori6sa nos pr6-
tegat. Per D6minum nos­
trum. 

Mémoire du précédent 

Ant. Dum esset sum­
mus P6ntifex, terréna non 
métuit, sed ad cœléstia 
regna glori6sus migrâ­
vit, alleluia. 

'/l. Justum deduxit Do­
minus per vias rectas. 
R7. Et osténdit illi regnum 
Dei. 

0 Drnu, qui voyez com­
ment nous sommes 

troublés par les maux qui 
nous arrivent de tous côtés, 
faites, s'il vous plaît, que 
nous soyons protégés par 
la glorieuse intercession du 
bienheureux Jean, votre 
Apôtre et Évangéliste. Par 
Notre Seigneur. 

: S. Pie V, Conf. P. : 

Ant. Tandis qu'il était 
souverain Pontife, il n'a 
pas redouté les périls ter­
restres, mais il est parti 
glorieusement pour les 
royaumes célestes, alléluia. 

'/l. Le Seigneur a conduit 
le juste par des voies droites. 
R7. Et il lui a montré Je 
royaume de Dieu. 

Oraison 

D EUS, qui ad conterén- Q DIEU qui, pour écraser 
dos Ecclésire ture les ennemis de votre 

hostes, et ad divinum Église et restaurer le culte 
cultum reparândum, beâ- divin, avez daigné choisir 
tum Pium Pontificem ma- le bienheureux Pie pour 
ximum eligere dignâtus Souverain Pontife, faites que, 
es : fac nos ipsius deféndi défendus par son secours 
prresidiis, et ita tuis pour demeurer très atta­
inhrerére obséquiis ; ut, chés à votre service, nous 
6mnium h6stium supe- triomphions des pièges de 
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râtis insidiis, perpétua 
pace lretémur. Per D6-
minum. 

tous nos ennemis, et jouis­
sions de l'éternelle paix. 
Par Notre Seigneur. 

AU Jer NOCTURNE 
Au I•• Nocturne, on lit le commencement de la 

I'" Épître de saint Jean, comme ci-dessous, à moins 
qu'on ne lise en ce te1nps, des Leçons de son Apocalypse, 
ou d'une de ses Épîtres. Car alors on lirait les Leçons de 
l'Écriture courante. Mais les Répons sont toujours ceux 
du Commun des Apôtres qu'on lit plus loin. 

LEÇON I 
Incipit Epistola Commencement de la 

prima 1re Épître du 
beâti J oânnis Ap6stoli bienheureux Jean Apôtre 

Chapitre 1, 1-10 
[Nous écrivons pour témoigner.] 

QUOD fuit ab initio, 
quod audivimus, 

quod vidimus 6culis nos­
tris, quod perspéximus, et 
manus nostrre contrec­
tavérunt de verbo vitre : 
et vita manifestâta est, 
et vidimus, et testâmur, 
et annuntiamus vobis vi­
tam retérnam, qua:: erat 
apud Patrem, et appâ­
ruit nobis : quod vidi­
mus, et audivimus, an­
nuntiâmus vobis, ut et 
vos societâtem habeatis 
nobiscum, et societas nos­
tra sit cum Patre et cum 
Filio ejus J esu Christo. 
Et ha::c scribimus vobis 
ut gaudeâtis, et gâudium 

CE qui était dès le com-
mencement, ce que nous 

avons entendu, ce que nous 
avons vu de nos yeux, ce 
que nous avons contemplé 
et ce que nos mains ont tou­
ché du Verbe de vie, -
car la vie a été manifestée 
et nous l'avons vue, et nous 
lui rendons témoignage, et 
nous vous annonçons la 
vie éternelle, qui était dans 
le sein du Père et qui nous 
a été manifestée - ce que 
nous avons vu et entendu, 
nous vous l'annonçons, afin 
que vous aussi vous soyez 
en communion avec nous, 
et que votre communion 
soit avec le Père et avec 
son Fils Jésus-Christ. Et 
nous vous écrivons ces 
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vestrum sit plenum. Et choses afin que vous soyez 
hrec estannuntiatio, quam dans la joie et que votre 
audivimus ab eo, et joie soit complète. Le mes­
ann un tiam us vobis sage qu'il nous a fait 

entendre et que nous vous 
Qu6niam Deus lux est, et annonçons, c'est que Dieu 
ténebrre in eo non sunt est lumière et qu'il n'y a 
ullre. point en lui de ténèbres. 

R7. Beatus vir, qui mé- R7. Bienheureux l'homme 
tuit D6minum. alle- qui révère le Seigneur, allé­
hiia : * In mandàtis ejus luia : * Aux divins com­
cupit nimis, alleluia, alle- mandements,ilprendgrande 

complaisance, alléluia, allé­
luia, alleluia. fr. Gloria luia, alléluia. fr. Gloire et 
et divitire in domo ejus, richesse sont dans sa maison, 
et justitia ejus manet in et sa justice demeure dans 
sreculum sreculi. In. les siècles des siècles. Aux. 

LEÇON II 
[Conditions pour que Jésus nous purifie du péché.] 

SI dixérimus qu6niam 
societatem habémus 

cum eo, et in ténebris 
ambulamus, mentimur, 
et veritatem non faci­
mus. Si autem in luce 
ambulamus sicut et ipse 
est in luce, societatem 
habémus ad invicem, et 
sanguis J esu Christi, Filii 
ejus, emundat nos ab 
omni peccato. Si dixéri­
mus qu6niam peccatum 
non habémus, ipsi nos 
seducimus, et véritas in 
nobis non est. Si confi­
teamur peccata nostra, fi­
délis est et justus, ut 
remittat nobis peccata 
nostra, et emundet nos 

SI nous disons que n?us 
sommes en commuruon 

avec lui, et que nous mar­
chions dans les ténèbres, 
nous mentons et nous ne 
pratiquons pas la vérité. 
Mais si nous marchons dans 
la lumière, comme il est 
lui-même dans la lumière, 
nous sommes en commu­
nion les uns avec les autres, 
et le sang de Jésus-Christ, 
son Fils, nous purifie de 
tout péché. Si nous disons 
que nous sommes sans 
péché, nous nous séduisons 
nous-mêmes, et la vérité 
n'est point en nous. Si nous 
confessons nos péchés, Dieu 
est fidèle et juste pour nous 
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ab omni iniquitate. Si 
dixérimus quéniam non 
peccavimus, mendacem 
facimus eum, et verbum 
ejus non est in nobis. 

R/. Tristitia vestra, alle­
luia, * Convertétur in 
gaudium, alleluia, alle­
luia. t. Mundus autem 
gaudébit, vos vero con­
tristabimini, sed tristitia 
vestra. Convertétur. 

les pardonner et nous puri­
fier de toute iniquité. Si 
nous disons que nous n'avons 
pas péché, nous le faisons 
menteur et sa parole n'est 
point en nous. 

R/. Votre tristesse, allé­
luia, * Se changera en joie, 
alléluia, alléluia. y. Tandis 
que le monde se réjouira, 
vous serez tristes, mais 
votre tristesse. Se changera. 

LEÇON Ill 
Chapitre 2, 1-6 

[Jésus Rédempteur.] 
prLIOLI mei, hrec scribo 

vobis, ut non peccétis. 
Sed, et si quis pecca­
verit, advocatum habé­
mus apud Patrem, Je­
sum Christum justum : 
et ipse est propitiatio 
pro peccatis nostris : non 
pro nostris autem tan­
tum, sed étiam pro to­
tius mundi. Et in hoc 
scimus quéniam cogné­
vimus eum, si mandata 
ejus observémus. Qui di­
cit se nosse eum, et man­
data ejus non custédit, 
mendax est, et in hoc 
véritas non est. Qui au­
tem servat verbum ejus, 
vere in hoc caritas Dei 
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MES petits enfants, je 
vous écris ces choses 

afin que vous ne péchiez 
point. Et si quelqu'un a 
péché, nous avons un avo­
cat auprès du Père, Jésus­
Christ, le juste. Il est lui­
même une victime de pro­
pitiation pour nos péchés, 
non seulement pour les 
nôtres, mais pour ceux du 
monde entier. Et voici par 
quoi nous savons que nous 
le connaissons : si nous 
gardons ses commande­
ments. Celui qui dit le con­
naître, et ne garde pas ses 
commandements, est un 
menteur, et la vérité n'est 
point en lui. Mais celui qui 
garde sa parole, c'est en lui 
véritablement que la charité 
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perfécta est : et in hoc 
scimus quoniam in ipso 
sumus. Qui dicit se in 
ipso manére, debet, sicut 
ille ambulavit, et ipse 
ambulare. 

~. Pretiosa in cons­
péctu Domini, alleluia, * 
Mors Sanctorum ejus, 
alleluia. fr. Custodit Do­
minus omnia ossa eorum, 
unum ex his non conte­
rétur. Mors. Gloria Patri. 
Mors. 

de Dieu est parfaite. Par 
là nous connaissons que 
nous sommes en lui. Celui 
qui dit demeurer en lui 
doit, lui aussi, marcher 
comme il a marché lui­
même. 

~. Précieuse aux yeux 
du Seigneur, alléluia, * 
La mort de ses Saints, allé­
luia. y.,. Le Seigneur garde 
tous leurs os, pas un seul 
ne sera brisé. La mort. 
Gloire au Père. La mort. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

Ex libro sancti 
Hieronymi Presbyteri 

contra Jovinianum 

Du livre de saint 
Jérôme Prêtre 

contre J ovinien 
Livre r, n. 26 

[Éloge de saint Jean. 
Le disciple préféré.] 

J OANNES Apostolus, unus 
ex discipulis Domini, 

qui minimus natu tradi­
tur fuisse inter Aposto­
los, et quem fi.des Christi 
virginem repérerat, virgo 
permansit ; et ideo plus 
amatur a Domino, et 
recumbit super pectus 
J esu ; et, quod Petrus, 
qui uxorem habuerat, in­
terrogare non audet, il­
ium rogat ut intérroget ; 
et post resurrectionem, 
nuntiante Maria Magda-

L'APÔTRE Jean, l'un des 
disciples du Seigneur et, 

selon la tradition, le plus 
jeune des Apôtres, était 
vierge quand il s'attacha 
au Christ, et demeura vierge. 
C'est pourquoi il fut plus 
aimé du Seigneur et reposa 
sur la poitrine de Jésus ; 
et lorsque Pierre qui, lui, 
avait été marié, n'ose poser 
une question, c'est à Jean 
qu'il demande de la poser à 
sa place. Après la résurrec­
tion, quand Marie-Made-
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léne quod D6minus resur­
rexisset, utérque cucurrit 
ad sepulcrum, sed ille 
prrevénit ; cumque essent 
in navi, et piscaréntur in 
lacu Genésareth, J esus 
stabat in littore, nec scié­
bant Ap6stoli quem vidé­
rent ; solus virgo vir­
ginem agn6scit, et dicit 
Petro : D6minus est. 

~. Lux perpétua lu­
cébit Sanctis tuis, Do­
mine, * Et retérnitas 
témporum, allelwa, alle­
lùia. YI, Lretitia sempitérna 
erit super capita e6rum : 
gaudium et exsultati6nem 
obtinébunt. Et retérnitas. 

leine vint annoncer que le 
Seigneur était ressuscité, 
tous deux coururent vers 
le sépulcre, mais Jean y 
parvint le premier. Comme 
ils étaient sur une barque 
et pêchaient dans le lac de 
Génésareth, Jésus apparut 
debout sur le rivage, et 
les Apôtres ne savaient pas 
qui ils voyaient ; seul le 
disciple vierge reconnut le 
Maître vierge, et dit à Pierre: 
• C'est le Seigneur! • 

~- Une lumière sans fin 
brillera pour vos .Saints, 
Seigneur, * Et une durée 
éternelle, alléluia, alléluia. 
YI, Une allégresse éternelle 
sera sur I eurs têtes : ils ob­
tiendront joie et exultation. 
Et une durée. 

LEÇON V 
[Ses titres : apôtre, évangéliste, prophète et martyr.] 

puIT autem J oânnes et 
Ap6stolus, et Evan­

gelista, et Prophéta 
Ap6stolus, quia scripsit 
ad ecclésias ut magister ; 
Evangelista, quia librum 
Evangélii c6ndidit, quod, 
excépto Matthreo, âlii ex 
du6decim Ap6stoli non 
fecérunt ; Prophéta, vidit 
enim in Patmos insula, 
in qua fuerat a Domi­
tiano principe ob D6mi­
ni martyrium relegatus, 
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J BAN fut à la fois Apôtre, 
Évangéliste et Prophète : 

Apôtre parce qu'il écrivit 
aux Églises comme un 
maître ; Évangéliste puis­
qu'il composa un Évangile, 
ce que, sauf Matthieu, les 
autres Apôtres n'ont pas 
fait ; Prophète, car dans 
l'île de Pathmos où l'empe­
reur Domitien l'avait exilé 
à cause du témoignage qu'il 
avait rendu au Seigneur, 
il contempla cette Apo-
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Apocalypsim, infinita fu­
tur6rum mystéria conti­
néntem. Refert autem 
Tertullianus quod Ro­
mre missus in fervéntis 
6lei d6Iium, purior et 
vegétior exiverit, quam 
intraverit. 

~. Virtute magna red­
débant Ap6stoli * Tes­
tim6nium resurrecti6nis 
J esu Christi D6mini nos­
tri, alleluia, alleluia. '/1. 
Repléti quidem Spiritu 
Sancto, loquebantur cum 
fiducia verbum Dei. Tes­
tim6nium. 

calypse qui contient d'in­
finis mystères sur l'avenir. 
Tertullien rapporte aussi 
qu'à Rome il fut plongé 
dans une chaudière d'huile 
bouillante, et en sortit plus 
sain et plus vigoureux qu'il 
n'y était entré. 

~. Avec grande force, les 
Apôtres rendaient* Témoi­
gnage de la résurrection de 
Jésus-Christ Notre Sei­
gneur, alléluia, alléluia. '/1. 
Remplis du Saint-Esprit, 
ils prêchaient avec assu­
rance la parole de Dieu. 
Témoignage. 

LEÇON VI 
[Symbolisé par l'aigle.) 

SED et ipsum ejus Evan-
gélium multum distat 

a céteris. Matthreus quasi 
de h6mine incipit scri­
bere : Liber generati6nis 
Jesu Christi, filii David, 
filii Abraham ; Lucas a 
sacerd6tio Zacharire ; 
Marcus a prophetia Ma­
lachire et Isaire. Primus 
habet faciem h6minis, 
propter genealogiam ; 
secundus faciem vituli, 
propter sacerd6tium ; tér­
tius faciem le6nis, prop­
ter vocem clamantis in 
desérto, Parate viam D6-
mini, rectas facite sémi-

A uss1 son Évangile lui-
même domine-t-il de 

beaucoup les autres. Mat­
thieu commence ainsi, 
comme parlant de l'homme: 
Livre de la généalogie de 
Jésus-Christ, fils de David, 
fils d'Abraham. Luc com­
mence par le sacerdoce de 
Zacharie ; Marc par la 
prophétie de Malachie et 
d'lsaïe. Le premier a pour 
symbole la figure d'un 
homme, à cause de cette 
généalogie ; le deuxième 
celle d'un taureau, à cause 
du sacerdoce 1 ; le troisième 
celle d'un lion, à cause de 

1. Le taureau étant la victime des sacrific:ca. 

69 
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tas ejus. Joânnes vero 
noster quasi âquila ad 
supérna volat, et ad ip­
sum Patrem pérvenit, di­
cens : In principio erat 
Verbum, et Verbum erat 
apud Deum, et Deus 
erat Verbum. 

Ri', Isti sunt agni no­
vélli, qui annuntiavérunt, 
allehüa : modo venérunt 
ad fontes, * Repléti sunt 
claritâte, allehüa, alleluia. 
jl. In conspéctu Agni 
amicti sunt stolis albis, 
et palmre in mânibus 
e6rum. Repléti. Gl6ria 
Patri. Repléti. 

la voix qui crie dans le 
désen : Préparez la voie 
du Seigneur, rendez droits 
ses sentiers. Mais Jean, lui, 
s'élève d'un vol d'aigle et 
atteint le Père lui-même 
quand il dit : Au Commen­
cement était le Verbe ; et 
le Verbe était en Dieu; et le 
Verbe était Dieu. 

Ri' Ceux-ci sont les 
agneaux nouvelets, qui an­
noncèrent alléluia : ils sont 
allés aux sources, * Ils sont 
comblés de lumière, allé­
luia, ail éluia. jl. Devant la 
face de ]'Agneau, ils ont été 
revêtus de robes blanches, 
et des palmes sont dans 
leurs mains. Ils sont. Gloire. 
Ils sont. 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
Ex libro sancti Du livre de saint 

Hier6nymi Presbyteri Jérôme Prêtre 
contra Joviniânum contre Jovinien 

Livre 1, n. 26 

JOANNES Ap6stolus, unus L'A'PÔTRB Jean, l'un des 
ex discipulis D6mini, disciples du Seigneur et, 

qui minimus natu trâ- selon la tradition, le plus 
ditur fuisse inter Ap6sto- jeune des Apôtres, était 
Ios, et quem fides Christi vierge quand il s'attacha 
virginem repérerat, virgo au Christ, et il demeura 
permânsit ; et ideo plus vierge : c'est pourquoi il 
amâtur a D6mino, et fut plus aimé du Seigneur et 
recumbit super pectus reposa sur la poitrine de 
Jesu ; et, quod Petrus, Jésus; et lorsque Pierre 
qui ux6rem habuerat, in- qui, lui, avait été marié, 
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terrogâre non audet, illum 
rogat, ut intérroget; 
et post resurrecti6nem, 
nuntiânte Maria Magda­
léne quod D6minus re­
surrexisset, utérque cu­
currit ad sepulcrum, sed 
ille prrevénit ; cumque 
essent in navi, et pisca­
réntur in lacu Genésa­
reth, Jesus stabat in 
littore, nec sciébantAp6s­
toli quem vidérent ; solus 
virgo virginem agn6scit, 
et dicit Petro : D6minus 
est. Fuit autem Joannes 
et Ap6stolus, et Evange­
lista, et Prophéta. Refert 
autem Tertulliânus quod 
Romre missus in fervéntis 
6lei d6lium, purior et 
vegétior exiverit, quam 
intraverit. 

n'ose poser une question, 
c'est à Jean qu'il demande 
de la poser à sa place. Après 
la Résurrection, quand Ma­
deleine vint annoncer que 
le Christ était ressuscité, 
tous deux coururent vers le 
sépulcre, mais Jean y arriva 
le premier. Comme ils 
étaient sur une barque et 
pêchaient dans le lac de 
Génésareth, Jésus apparut 
debout sur le rivage, et les 
Apôtres ne savaient pas 
qui ils voyaient ; seul, le 
disciple vierge reconnut le 
Maître vierge et dit à 
Pierre : « C'est le Seigneur. » 
Jean fut Apôtre, Évangéliste 
et Prophète. Tertullien rap­
porte qu'à Rome Jean fut 
plongé dans une chaudière 
d'huile bouillante et en 
sortit plus sain et plus 
vigoureux qu'il n'y était 
entré. 

AU IJJe NOCTURNE 

LEÇON VIl 

Léctio sancti Evangélii 
secundum Mattha:um 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Matthieu 

Chapitre 20, 20-23 

IN illo témpore : Accés- EN ce temps-là, la mère 
s1t ad J esum mater des fils de Zébédée 

fili6rum Zebedrei cum s'approcha de Jésus avec ses 
filiis suis, ad6rans et fils, l'adorant et lui deman-
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petens âliquid ab eo. Et 
réliqua. 

Homilia sancti 
Hieronymi Presbyteri 

dant quelque chose. Et le 
reste. 

Homélie de saint 
Jérôme Prêtre 

Comm. sur S. Mathieu, Livre 3, chapitre 20 

[Les ambitions d'une mère.] 

UNDE opinionem regni 
habet mater filiorum 

Zebeda:i, ut cum Domi­
nus dixerit : Filius ho­
minis tradétur principi­
bus sacerdotum et scribis, 
et condemnâbunt eum 
morte, et tradent Gén­
tibus ad illudéndum et 
flagellândum et crucifi­
géndum ; et ignominiam 
passionis timéntibus dis­
cipulis nuntiâret, illa glo­
riam p6stulet trium­
phântis? Hac, ut reor, ex 
causa, quia post omnia 
dixerat D6minus, Et tér­
tia die resurget ; putâvit 
eum mulier post resurrec­
ti6nem illico regnaturum, 
et hoc, quod in secundo 
advéntu promittitur, in 
primo esse compléndum ; 
et, aviditâte feminea, pra:-

I, M.a/lb, :tO• 18. 
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D'où la mère des fils de 
Zébédée prend-elle pa­

reille idée du royaume, 
quand le Seigneur vient de 
déclarer que : Le Fils de 
l'homme sera livré aux princes 
des prêtres et aux scri­
bes ; ils le condamneront à 
mort et ils le livreront 
aux Gentils pour être tourné 
en dérision, flagellé et cru­
cifié 1 • Il vient de révéler à 
ses disciples épouvantés 
l'ignominie de sa Passion ; 
comment cette femme peut­
elle demander la gloire d'un 
triomphe? C'est, je pense, 
parce que le Seigneur a 
ajouté : Et le troisième jour, 
il res"suscitera •. Cette femme 
imagine alors qu'il commen­
cera à régner aussitôt après 
sa résurrection ; que les 
promesses du second avè­
nement vont s'accomplir 
dans le premier et, avec un 
empressement bien fémi-

2, MaJJb. 20 :19, 
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séntia cupit, immemor nin, elle donne tout son 
futur6rum. désir au présent, sans souci 

R/'. Ego sum, p. [170) de l'avenir. 
Si l'on doit dire la IX• Leçon de quelque Office dont 

on ait à faire Mémoire,on réunirait la VIII• à la IX•Leçon. 

LEÇON VIII 
[Jésus répond par le calice, c'est-à-dire par la Passion.] 

MATER postulat, et Do- C'EST la mère qui de-
minus discipulis 16- mande; c'est aux dis-

quitur, intélligens preces ciples que le Seigneur ré­
ejus ex fili6rum descén- pond ; car il comprend que 
dere voluntate. Potéstis sa prière a été inspirée par 
bibere calicem, quem ego ses fils. Pouvez-vous boire 
bibiturus sum? Calicem le calice que je vais boire? 
in Scripturis divinis pas- Dans les divines Écritures, 
si6nem intelligimus, jux- le mot calice a le sens de 
ta illud : Pater, si possi- passion, comme dans cette 
bile est, transeat a me parole : Mon Père, s'il est 
calix iste ; et in Psalmo : possible, que ce calice passe 
Quid retribuam Domino loin de moi 1• Ou dans le 
pro omnibus qure retri- psaume : Que rendrai-je 
huit mihi? Calicem salu- au Seigneur pour tout le 
taris accipiam, et nomen bien qu'il m'a fait? Je 
D6mini invocabo. Sta- prendrai le calice du salut et 
timque infert quis iste j'invoquerai le nom du Sei­
sit calix : Preti6sa in gneur. Et il indique aussitôt 
conspéctu D6mini mors quel est ce calice : Elle a 
sanctorum ejus. du prix aux yeux du Seigneur, 

R7. Candidi, p. [171) la mort de ses saints •. 
Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 

la IX• Leçon est de !'Homélie de la Férie, dont on fait aussi 
Mémoire à Laudes. Autrement : 

LEÇON IX 
[Comme Jacques, Jean a été martyr.] 

Qu & RIT u R qu6modo QN se demande comment 
calicem martyrii filii les fils de Zébédée, 

Zebedrei, Jacobus vidé- Jacques et Jean, ont bu le 
, . Mallb. 26,j ~- z. Pt. 10,:, 3-J. 
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licet et J oânnes, bfberint; 
cum Scriptura narret Ja­
c6bum tantum Ap6sto­
lum ab Her6de câpite 
truncâtum, Joânnes au­
tem pr6pria morte vitam 
finierit. Sed, si legâmus 
ecclesiâsticas historias, in 
quibus fertur quod et 
ipse propter martyrium 
sit missus in fervéntis 
6Iei d6Iium, et inde ad 
suscipiéndam cor6nam 
Christi athléta procésse­
rit, statlmque relegâtus 
in Patmos insulam sit ; 
vidébimus martyrio âni­
mum non defuisse, et 
bibisse J oânnem câlicem 
confessi6nis, quem et tres 
pueri in camino ignis 
bibérunt, licet persecu­
tor non fuderit sângui­
nem. 

calice du martyre, puisque 
] 'Écriture raconte quel' Apô­
tre Jacques seul a eu la 
tête tranchée par Hérode. 
Quand à Jean, il aurait fini 
de mort naturelle. Mais 
lisons l'histoire ecclésias­
tique : on nous dit que, pour 
lui faire subir le martyre, 
on le plongea dans une chau­
dière d'huile bouillante, d'où 
cet athlète du Christ sortit 
pensant recevoir la couronne, 
et fut aussitôt relégué dans 
l'île de Pathrnos ; nous ver­
rons que le courage ne lui 
a pas manqué pour le 
martyre, et qu'il a bu, lui 
aussi, le calice du témoi­
gnage, comme les trois 
enfants dans la fournaise 
ardente, bien que le persécu­
teur n'ait pas répandu le 
sang. 

AUX [/es VÊPRES 

y. Pretiosa in conspéctu 
D6mini, alleluia. R/'. Mors 
Sanctorum ejus, alleluia. 

Ad Magnif. Ant. In 
fervéntis * 6lei d6Iium 
missus beâtus J oânnes 
Ap6stolus, divina se pro­
tegénte grâtia, illresus 
exivit, allelwa. 
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y. Précieuse aux yeux du 
Seigneur, alléluia. R/'. La 
mort de ses saints, alléluia. 

A Magnif. Ant. Jeté 
dans une chaudière d'huile 
bouillante, !'Apôtre Jean, 
protégé par la grâce divine, 
en sortit sain et sauf, allé­
luia. 
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Oraison 
DEUS, qui conspicis Q DIEU, qui voyez corn-

quia nos undique ma- ment nous sommes 
la nostra perturbant : troublés par les maux qui 
pra:sta, qua:sumus ; ut nous arrivent de tous côtés, 
beati Joannis Apostoli faites, s'il vous plaît, que 

nous soyons protégés par la 
tui et Evangelista: inter- glorieuse intercession du 
céssio gloriosa nos pro- bienheureux Jean, votre 
tegat. Per Dominum. Apôtre et Évangéliste. Par. 

Mémoire du suivant. 

Complies du Dimanche. 

7 MAI 

SAINT STANISLAS, É~QUE ET MARTYR 
DOUBLE 

Ant. Lux perpétua. t. Sancti. 

Oraison 
DEUS, pro cujus honore Ü Drnu, c'est pour votre 

gloriosus P6ntifex honneur que le glo-
Stanislaus gladiis impi6- rieux Pontife Stanislas a suc­
rum occubuit : pra:sta, combé sous le glaive des im­
qua:sumus ; ut omnes, pies ; accordez-nous, s'il 
qui ejus implorant auxi- vous plaît, que tous ceux 
lium, petitionis sua: sa- qui implorent son aide ob­
lutarem consequantur ef- tiennent pour leur salut 
fectum. Per D6minum l'effet de leur demande. Par 
nostrum. Notre Seigneur. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
STANISLAUS Polonus, 

apud Cracoviam no­
bili génere natus et püs 
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STANISLAS était Polonais. 
Il naquit à Cracovie, 

d'une noble race et de pieux 
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paréntibus, qui ântea per 
annos · triginta stériles, 
illum a Deo précibus 
impetrarunt, ab ineunte 
retâte futurre sanctitatis 
spécimen <ledit. Adolés­
cens bonis artibus 6pe­
ram navavit, multumque 
in sacra canonum et theo­
logire doctrina profécit. 
Paréntibus m6rtuis, am­
plum patrim6nium pau­
péribus distribuit, vitre 
monasticre desidério. Sed 
Dei providéntia can6nicus 
Cracoviénsis et concio­
nator factus a Lampérto 
episcopo, in ejus p6stea 
locum, quamvis invitus, 
sufficitur. Quo in munere, 
omnium pastoralium vir­
tutum laude, et prreci­
pue miseric6rdia in pau­
peres enituit. 

~- Lux perpétua, 
p. [157] 

parents, qui l'obtinrent de 
Dieu à force de prières après 
trente ans de stérilité. Il 
donna, dès son enfance, 
des indices de sa sainteté 
future. Pendant sa jeunesse 
il s'appliqua avec ardeur aux 
études libérales et fit de 
grands progrès dans les 
sciences sacrées du droit 
canon et de la théologie. A 
la mort de ses parents, il 
distribua aux pauvres son 
vaste patrimoine, dans le 
désir d'embrasser la vie 
monastique ; mais la provi­
dence de Dieu permit qu'il 
fût nommé chanoine et 
prédicateur de Cracovie, 
par l'évêque Lambert, à 
qui il devait plus tard, bien 
malgré lui, succéder. Dans 
cette charge, il se distingua 
par l'éclat de toutes les 
vertus pastorales, et parti­
culièrement par sa miséri­
corde envers les pauvres. 

LEÇON V · 

BRAT tum Pol6nire rex 
Boleslaus, quem gra­

viter offéndit, quod illius 
notam libidinem publice 
arguébat. Quare in solém­
ni regni convéntu Sta­
nislaum per calumniam 
in judicium coram se 
vocari curat, tamquam 
pagum occuparet, quem 

BOLESLAS était alors roi 
de Pologne. Stanislas le 

blessa au vif en lui repro­
chant publiquement son li­
bertinage connu de tous. 
C'est pourquoi, dans une 
assemblée solennelle du 
royaume, le roi le fit compa­
raître en justice devant lui, 
sous l'accusation calomnieuse 
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ecclésia: sua: nomine coé­
merat. Quod cum neque 
tâbulis probâre posset, 
et testes veritâtem dicere 
timérent, spondet epis­
copus, se Petrum pagi 
venditorem, qui triénnio 
ante obierat, intra dies 
tres in judicium adduc­
turum. Conditione cum 
risu accépta, vir Dei toto 
triduo jejuniis et orationi 
incumbit ; ipso sponsio­
nis die, post oblâtum 
Missa: sacrificium, Pe­
trum e sepulcro surgere 
jubet ; qui statim redi­
vivus, episcopum ad ré­
gium tribunal euntem sé­
quitur, ibique, rege et 
céteris stupore attonitis, 
de agro a se véndito et 
prétio rite sibi ab episco­
po persoluto testimo­
nium dicit, atque iterum 
in Domino obdormivit. 

d'occuper injustement un 
village, alors que l'évêque 
l'avait acheté au nom de son 
Église. Comme Stanislas ne 
pouvait fournir d'acte nota­
rié et que les témoins 
craignaient de dire la vérité, 
il promit d'amener devant 
les juges, dans les trois 
jours, Pierre, celui qui lui 
avait vendu la propriété 
et qui était mort depuis 
trois ans. On accepta la 
proposition en riant. L'hom­
me de Dieu passa ces trois 
jours dans le jeûne et la 
prière et, au jour marqué, 
après avoir offert 1 e saint 
Sacrifice de la messe, il 
ordonna à Pierre de sortir 
du tombeau. Aussitôt rendu 
à la vie, Pierre suivit l'évê­
que au tribunal royal et là, 
en présence du roi et des 
juges hébétés de stupeur, il 
attesta qu'il avait bien vendu 
la terre et que l'évêque la 
lui avait payée ; puis il 
s'endormit de nouveau dans 

~. Inservissuis,p. [158] le Seigneur. 

LEÇON VI 
AT Boleslâum, frustra 

sa:pe admonitum, 
Stanislaus tandem a fi­
délium communione ré­
movet. Ille, iracundia fu­
rens, milites in ecclé­
siam immittit, ut sanctum 
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A FORCE de voir ses aver-
tissements négligés, Sta­

nislas finit par séparer Boles­
las de la communion des 
fidèles. Celui-ci, dans une 
violente colère, envoie des 
soldats à l'église pour égor-
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epfscopum confüdiant ; 
qui, ter conâti, occulta vi, 
tértio divinitus sunt de­
pulsi. Postrémo fmpius 
rex sacerdotem Dei, Hos­
tiam immaculâtam ad al­
tare offeréntem, sua ma­
nu obtruncat. Corpus, 
membrâtim concisum et 
peragros projéctum,âqui­
lre a feris mirabiliter 
deféndunt. Mox cano­
nici Cracoviénses sparsa 
membra, nocturni de 
crelo splendoris indicio 
colligunt, et suis locis 
apte disponunt ; qure 
subito ita inter se copu­
lâta sunt, ut nulla vulne­
rum vestigia exstârent. 
Multis prretérea mirâcu­
lis servi sui sanctitâtem 
Deus declarâvit post ejus 
mortem : quibus permo­
tus lnnocéntius quartus, 
summus Pontifex, illum 
in Sanctorum numerum 
rétulit. Clemens vero oc­
tâvus, Pontifex mâximus, 
sancti Stanislâi festo die 
in Românum Breviârium 
relâto, gloriosi Mârtyris 
memoriam duplici Offi­
cio ubique celebrâri jus­
sit. 

~- Filire Jerusalem, 
p. [159) 

ger le saint évêque. Trois 
fois ils font de vains efforts, 
trois fois ils sont mystérieu­
sement repoussés par une 
force invisible. Finalement 
le roi impie tue de sa 
propre main le prêtre de 
Dieu, au moment où il 
offre à l'autel !'Hostie im­
maculée. Son corps, mis en 
pièces et jeté dans la campa­
gne, est défendu miracu­
leusement par des aigles, 
contre les bêtes sauvages. 
La nuit venue, les chanoines 
de Cracovie, guidés par 
une lumière céleste, recueil­
lent ses membres épars, et 
les mettent en place les uns 
par rapport aux autres. On 
les vit aussitôt se réunir, 
sans qu'il parût aucune trace 
de blessure. Dieu manifesta 
encore la sainteté de son 
serviteur par beaucoup de 
miracles qui suivirent sa 
mort et décidèrent le sou­
verain Pontife Innocent IV 
à le mettre au nombre des 
Saints. Puis le pape Clément 
VIII inséra le jour de sa fête 
dans le Bréviaire Romain, et 
ordonna de célébrer en tout 
lieu, par un Office de rite 
double, la mémoire du glo­
rieux martyr. 
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Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

STANISLAUS, apud Cra­
c6viam n6bili génere 

natus, quem pii paréntes, 
per triginta annos sté­
riles, a Deo précibus 
impetrarunt, ab ineunte 
retâte fut11ra: sanctitâtis 
spécimen dedit. Adolés­
cens in sacra cânonum 
ac theologia: doctrina 
multum profécit. Parén­
tibus m6rtuis, amplum 
patrim6nium paupéribus 
distribuit, vitre monastica: 
desidério. Sed, Deo aliter 
disponénte, can6nicus 
Cracoviénsis et concio­
nâtor factus a Lampérto 
episcopo, in ejus p6stea 
locum, quamvis invitus, 
sufféctus est. Quo in 
munere omnium pasto­
ralium virtutum laude, 
et prrecipue miseric6r­
dia in pauperes enituit. 
Boleslaum Pol6nia: re­
gem, sa:pius ob mores cor­
ruptos frustra adm6ni­
tum, a fidélium commu­
ni6ne rem6vit. Qui idcir­
co iracundia furens, mi­
lites in ecclésiam immit­
tit, ut sanctum episco­
pum conf6diant ; sed 
cum divinitus fuissent 
depulsi, impius rex sa-

79 

STANISLAS naquit à Cracovie 
d'une noble race ; ses 

pieux parents l'obtinrent de 
Dieu à force de prières, 
après une stérilité de trente 
ans. Il donna, dès son en­
fance, des indices de sa 
sainteté future. Pendant sa 
jeunesse, il s'appliqua avec 
ardeur aux études libérales 
et fit de grands progrès 
dans les sciences sacrées du 
droit canon et de la théolo­
gie. A la mort de ses parents, 
il distribua aux pauvres 
son vaste patrimoine, dans 
le désir d'embrasser la 
vie monastique. Mais la 
providence de Dieu permit 
qu'il fût nommé chanoine 
et prédicateur de Cracovie, 
par l'évêque Lambert, à 
qui il devait, bien contre son 
gré, succéder. Dans cette 
charge, il se distingua par 
l'éclat de toutes les vertus 
pastorales, et particulière­
ment par sa grande charité 
envers les pauvres. Il sépara 
de la communion des fi­
dèles, Boleslas, roi de Po­
logne, qu'il avait souvent 
averti en vain pour ses 
mœurs corrompues. Alors 
le roi, dans une violente 
colère, envoya des soldats 
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cerd6tem Dei, H6stiam 
immaculâtam ad altâre 
offeréntem, sua manu ob­
truncat. Multis mirâcu­
lis servi sui sanctitâtem 
Deus declarâvit post ejus 
mortem, quibus perm6-
tus Innocéntius quartus 
illum in Sanctorum nu­
merum rétulit. 

dans l'église, pour égorger le 
saint évêque ; mais comme 
ils avaient été repoussés 
par une force divine, le roi 
impie tue de sa propre 
main le prêtre de Dieu, 
au moment où il offre à 
l'autel !'Hostie immaculée. 
Dieu manifesta la sainteté 
de son serviteur par beau­
coup de miracles qui déci-
dèrent le Souverain Pontif­
Innocent IV à le mettre 
au nombre des Saints. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Évangile: Ego sum vitis 
vera, au Commun des Martyrs au Temps Pascal, (1) 
p. (160]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. 

Vêpres du suivant. 

8 MAI 

APPARITION 
DE S. MICHEL ARCHANGE 

DOUBLE MAJEUR 

AUX Jres 

r. Stetit Angelus * 
juxta aram templi, ha­
bens thuribulum âureum 
in manu sua, alleluia. 

VÊPRES 
Ant. I. L' Ange se tint 

debout près de l'autel du 
temple, ayant à la main un 
encensoir d'or, alléluia. 

Psaumes comme au Commun d'un Apôtre, p. [7]. 

2. Dum prreliarétur * 2. Tandis que l'Archange 
Michaël Archângelus cum Michel bataillait contre le 
drac6ne, audita est vox dragon, on entendit des 
dicéntium : Salus Deo voix qui disaient : Salut à 
nostro, alleluia. notre Dieu, alléluia. 

80 
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3. Archangele Michaël, 
* constitui te principem 
super omnes animas sus­
cipiéndas, alleluia. 

4. Angeli D6mini, D6-
minum benedicite in a:­
térnum, alleluia. 

5. Angeli, Archangeli, 
* Throni et Domina­
ti6nes, Principatus et Po­
testates, Virtutes ca:16-
rum, laudate D6minum 
de ca:lis, alleluia. 

3. Archange Michel, je 
t'ai établi prince de toutes 
les âmes qui doivent être 
reçues, alléluia. 

4. Anges du Seigneur, 
bénissez le Seigneur à ja­
mais, alléluia. 

5. Anges, Archanges, Trô­
nes et Dominations, Prin­
cipautés et Puissances, Ver­
tus des Cieux, louez le 
Seigneur, du haut des cieux, 
alléluia. 

AUX II• 8 ViJPRES 
(ou aux Ir•• Vêpres, si on ne doit pas dire les II•• Vêpres 
de ce.te Fête). 

Psaume 137. - Chant d'action de grâces au temple. 
CELEBRABO te, D6- JE vous célébrerai, Sei-

mine, ex toto corde gneur, de tout mon 
meo, * quia audisti ver- cœur, * parce que vous avez 
ba oris mei ; entendu les paroles de ma 

bouche; 
In conspéctu Ange-

16rum psallam tibi, * 
2. prostérnam me ad 
templum sanctum tuum, 

Et celebrabo nomen 
tuum * propter bonita­
t'.·m et fidem tuam, 

Quia magnum fecisti 
super 6mnia * nomen 
tuum et promissum tu­
um. 

3. Quando te invo­
câvi, exaudisti me, * 
multiplicasti in anima 
mea robur. -

8I 

En présence des Anges, 
je vous chanterai, * 2. je me 
prosternerai à votre saint 
temple, 

Et je célébrerai votre 
nom, * à cause de votre 
bonté et de votre fidélité, 

Parce que vous avez ma­
gnifié au-dessus de tout * 
votre nom et votre pro­
messe. 

3. Quand je vous ai in­
voqué, vous m'avez exaucé,* 
vous avez multiplié en 
mon âme la force. 
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4. Celebrabunt te, Do­
mine, omnes reges ter­
rre * cum audierint ver­
ba oris tui; 

5. Et cantabunt vias 
Domini : * « Vere, ma­
gna est gloria Domini. » 

6. Vere, excélsus est 
Dominus, et humilem 
réspicit, * supérbum au­
tem e longinquo con­
tuétur. -

7. Si ambulo in médio 
tribulationis, vivum me 
servas, contra iram ini­
micorum meorum extén­
dis manum tuam, * sal­
vum me facit déxtera 
tua. 

8. Dominus pro me 
perficiet cœpta. Domine, 
bonitas tua in retémum 
manet ; * ne derelfqueris 
opus manuum tuarum. 

Ant. Angeli, Archan­
geli, * Throni et Domina­
tiones, Principatus et Po­
testâtes, Virtutes crelo­
rum, laudate Dominum 
de crelis, alleluia. 

II. 4. Ils vous célébreront, 
Seigneur, tous les rois de 
la terre, * lorsqu'ils enten­
dront les paroles de votre 
bouche; 

5. Et ils chanteront les 
voies du Seigneur : * "Vrai­
ment, grande est la gloire 
du Seigneur •. 

6. Vraiment élevé est le 
Seigneur, et il regarde 
l'humble, * mais le superbe 
il le considère de loin. 

III. Si je marche au mi­
lieu de la détresse, vous me 
gardez en vie, contre la 
colère de mes ennemis vous 
étendez votre main, * votre 
droite me sauve. 

8. Le Seigneur pour moi 
accomplira ce qui est com­
mencé. Seigneur, votre bon­
té demeure éternellement ; * 
* n'abandonnez pas l'œuvre 
de vos mains. 

Ant. Anges, Archanges, 
Trônes et Dominations, 
Principautés et Puissances, 
Vertus des Cieux, louez le 
Seigneur, du haut des cieux, 
alléluia. 

Capitule. - Apoc. 1, 1-2 

SIGNIFICAVIT Deus qua: DIEU a manifesté ce qui 
oportet fieri cito, lo- doit arriver bientôt, 
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quens per Angelum suum 
servo suo Joanni, qui 
testimonium perhibuit 
verbo Dei, et testimo­
nium J esu Christi, qure­
cumque vidit. 

parlant par son Ange à son 
serviteur Jean, lequel té­
moigna de la parole de 
Dieu et du témoignage de 
Jésus-Christ, pour tout ce 
qu'il a vu. 

Hymne 

TE, splendor et virtus 
Patris, 

Te vita, Jesu, cordium, 
Ab ore qui pendent tuo, 
Laudamus inter Angelos. 

Tibi mille densa mil­
Iium 

Ducum corona militat ; 
Sed éxplicat victor cru­

cem 
Michaël salutis signifer. 

Draconis hic dirum ca­
put 

In ima pellit tartara, 
Ducémque cum rebélli­

bus 
Crelésti ab arce fulminat. 

Contra ducem supér­
bire 

Sequamur hune nos prin­
cipem, 

Ut detur ex Agni throno 
Nobis Corona gloria:. 

0 vous, splendeur et 
force du Père, Jésus, 

vie de nos cœurs, nous vous 
louons parmi les Anges 
soumis à vos ordres. 

C'est pour vous qu'elle 
milite, cette couronne nom­
breuse de mille et mille 
chefs; victorieux, Michel, le 
porte-étendard du salut, dé­
ploie le drapeau de la croix. 

C'est lui qui précipite 
au fond des enfers la tête 
cruelle du dragon ; le chef 
avec ses rebelles, il les 
foudroie du haut de la 
citadelle céleste. 

Contre le prince de l'or­
gueil, suivons notre chef, 
pour obtenir, du trône de 
l' Agneau, la couronne de 
gloire. 

La Conclusion suivante ne change jamais : 

Deo Patri sit gloria, A Dieu le Père soit la 
Qui, quos redémit Filius, gloire, qu'il garde par ses 
Et Sanctus unxit Spiritus, Anges ceux que le Fils a 
Per Angelos custodiat. rachetés et qu'a oints le 

Amen. Saint-Esprit. Amen. 
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AUX Ir•• VEPRES 

y. Stetit Angelus juxta 
aram templi, alleluia. RJ. 
Habens thuribulum au­
reum in manu sua, alle­
luia. 

Ad Magnif. Ant. Dum 
sacrum mystérium * cer­
neret Joannes, Archange­
lus Michaël tuba cécinit: 
Ign6sce, Domine, Deus 
noster, qui aperis librum, 
et solvis signacula ejus, 
alleluia. 

jr. L'Ange se tint debout 
près de l'autel du temple, 
alléluia. RJ. Ayant à la main 
un encensoir d'or, alléluia. 

A Magnif. Ant. Tandis 
que le mystère sacré se 
dévoilait aux yeux de Jean, 
!'Archange Michel sonna de 
la trompette. Pardonnez, Sei­
gneur notre Dieu, vous qui 
ouvrez le livre et brisez ses 
sceaux, alléluia. 

AUX II•• VEPRES 

y. In conspéctu Ange­
l6rum, psallam tibi, Deus 
meus, alleluia. RJ. Ado­
rabo ad templum sanc­
tum tuum, et confitébor 
n6mini tuo, alleluia. 

Ad Magnif. Ant. Prin­
ceps gloriosissime, * Mi­
chaël Archangele, esto 
memor nostri : hic et 
ubique semper precare 
pro nobis Filium Dei, al­
leluia, alleluia. 

jr. En présence des Anges, 
je vous chanterai, mon Dieu, 
alléluia. RJ. Je me proster­
nerai dans votre saint tem­
ple, alléluia. 

A Magnif. Ant. Prince 
très glorieux, Archange Mi­
chel, souvenez-vous de nous; 
ici et en tous lieux, priez 
toujours pour nous le Fils 
de Dieu, alléluia, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui, miro 6rdine, Q 
AngeI6rum ministé­

ria hominumque dispén­
sas : concéde propitius ; 
ut, a quibus tibi minis-

DIEU, qui dispensez 
avec un ordre admi­

rable les ministères des 
Anges et des hommes, ac­
cordez-nous miséricordieu-
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trântibus in crelo semper 
assistitur, ab his in terra 
vita nostra muniâtur. Per 
Dominum. 

sement que ceux qui, dans 
le ciel, vous entourent d'un 
continuel service, soient, sur 
terre, la protection de notre 
vie. Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Stanislas, Mart. : 

Ant. Sancti et justi. fr. Pretiosa. 

Oraison 

DEus, pro cujus honore Q 
gloriosus Pontifex 

Stanislaus glâdiis impi6-
rum occubuit : prresta, 
quresumus ; ut omnes, 
qui ejus implorant auxi­
lium, petitionis sure salu­
târem consequântur efféc­
tum. Per D6minum nos-

Drnu, c'est pour votre 
honneur que le glo­

rieux Pontife Stanislas a suc­
combé sous le glaive des 
impies; accordez-nous, s'il 
vous plaît, que tous ceux 
qui implorent son aide 
obtiennent pour leur salut 
l'effet de leur demande. Par 
Notre Seigneur. trum. 

A MATINES 
Invitat. Regem Ar­

changelorum Dominum, * 
Venite, adorémus, alle­
luia. 

Invit. Le Roi des Ar­
changes, le Seigneur, * 
Venez, adorons-le, alléluia. 

Hymne Te Splendor, comme aux 1re, Vêpres. 

AU J•r NOCTURNE 

Ant. Concussum est 
mare, * et contrémuit 
terra, ubi Archângelus 
Michaël descendébat de 
crelo, alleluia. 

Ant. La mer fut agitée 
et la terre trembla, dès que 
l' Archange Michel descen­
dit du Ciel, alléluia 1• 

1. Il ,'agit du jugement dernier. Saint Michel, souvent représenté avec la balance 
des âmes. cat l' Ange du jugeme.ot. Voill potUquoi les Psaumes dca Matines, sauf 

85 



8 MAI APPARITION DE S. MICHEL ARCH. 

Psaume 8. - Royauté de l'homme et du Christ. 

DOMINE, Domine no-
ster, quam admira­

bile est nomen tuum 
in univérsa terra, * qui 
extulisti majestâtem tuam 
super crelos. 

3. Ex ore infântium et 
lacténtium parâsti lau­
dem contra adversârios 
tuos, * ut compéscas ini­
micum et hostem. 

4. Cum video crelos 
tuos, opus digit6rum tu6-
rum, * lunam et stellas 
qure tu fundâsti : 

5. Quid est homo, quod 
memor es ejus ? * aut 
filius hominis, quod cu­
ras de eo?-

6. Et fecisti eum paulo 
minorem Angelis, * glo­
ria et honore coronâsti 
eum; 

7. Dedisti ei potestâ­
tem super opera mânuum 
tuârum, * omnia subje­
cisti pédibus ejus : 

8. Oves et boves uni­
vérsos, * insuper et pé­
cora campi, 

9. Volucres creli et 

SEIGNEUR, notre Seigneur, 
que votre nom est glo­

rieux sur la terre entière, * 
vous qui avez exalté votre 
majesté au-dessus des cieux. 

3. De la bouche des en­
fants et des nourrissons vous 
avez tiré louange contre vos 
adversaires, * pour réduire 
au silence l'ennemi et le 
révolté. 

4. Lorsque je vois les 
cieux, œuvre de vos doigts,* 
la lune et les étoiles que 
vous avez créées : 

5. Qu'est-ce que l'homme, 
pour que vous vous en sou­
veniez? * ou le fils de 
l'homme, pour que vous 
preniez soin de lui? 

II. 6. Et vous l'avez fait 
de peu inférieur aux Anges,* 
vous l'avez couronné de 
gloire et d'honneur ; 

7. Vous lui avez donné 
pouvoir sur les œuvres de 
vos mains, * vous avez 
tout mis sous ses pieds : 

8. Les brebis et les bœufs, 
tous, * et encore toutes les 
bêtes des champs, 

9. Les oiseaux du ciel 

le premier, le troisième et le dernier, choisis à cause de la mention des Anges. 
chantent la loi de Dieu, la justice et le jugement. Voilà pourquoi aussi la 1re Leçon 
nous représente une vision du jugement dernier. 

Ps. 8. - Grandeur des ane-cs relativement aux hommes et au V crbc incart1.f. 
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pisces maris : * quidquid 
perâmbulat sémitas mâ­
rium. 

IO. Domine, Domine 
noster, * quam admira­
bile est nomen tuum in 
univérsa terra! 

et les poissons de la mer: * 
tout ce qui parcourt les 
sentiers des mers. 

10. Seigneur, notre Sei­
gneur, * que votre nom est 
glorieux sur la terre entière l 

Psaume 10. - Le Seigneur est le refuge du juste. 

AD DOMINUM confu- VERS le Seigneur je me 
gio ; quomodo dicitis réfugie; comment dites-

ânimre mere : * " trânsvola vous à mon âme : * « En­
in montem sicut avis! vole-toi à la montagne, 

comme l'oiseau! 
2. Ecce enim peccato­

res tendunt arcum, po­
nunt sagittam suam super 
nervum, * ut sagittent in 
obscuro rectos corde. 

3. Quando fundamén­
ta evertuntur, * justus 
quid fâcere valet? » -

4. Dominus in templo 
sancto suo ; * Dominus 
in crelo sedes ejus. -

Oculi ejus respiciunt, * 
pâlpebra: ejus scrutântur 
filios hominum. 

5. D6minus scrutâtur 
justum et impium ; * qui 
diligit iniquitâtem, hune 
odit ânima ejus. 

6. Pluet super pecca­
t6res carbones ignitos et 
sulphur ; * ventus a:s-

2. Car VOICI que les 
pécheurs bandent l'arc, po­
sent la flèche sur la corde,* 
pour transpercer dans 
l'ombre les cœurs droits. 

3. Quand les fondements 
sont renversés, * que peut 
faire le juste? » 

II. 4. Le Seigneur (est) 
dans son temple saint ; * 
le Seigneur a son trône dans 
le ciel. 

Ses yeux regardent, * ses 
paupières examinent les fils 
des hommes. 

S. Le Seigneur examine 
le juste et l'impie ; * son 
âme hait celui qui aime l'ini­
quité. 

6. Il fera pleuvoir sur 
les pécheurs des charbons 
enflammés et du soufre ; * 

Pa. xo. - La deuxième panie du psaume ae passe au ciel et noua montre 
Dieu protigeant leo juateo qul luttent ,ur la terre. 
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tuans pars calicis e6-
rum. 

7. Nam justus est D6-
minus, justitiam diligit; * 
recti vidébunt fâciem 
ejus. 

un vent de tempête, voilà 
la part de leur coupe. 

7. Car le Seigneur est 
juste, il aime la justice ; * 
les hommes droits contem­
pleront sa face. 

Psaume 14. - Comment devenir l'intime du Seigneur. 

DOMINE, quis commo- SEIGNEUR, qui demeurera 
rabitur in tabema- sous votre tente, * qui 

culo tuo, * quis habi- habitera sur votre montagne 
ta bit in monte sancto sainte? 
tuo? -

2. Qui ambulat sine 
macula et facit justitiam 
et c6gitat recta in corde 
suo, * 3. nec calumnia­
tur lingua sua ; 

Qui non facit pr6xi­
mo suo malum, * neque 
oppr6brium infert vicino 
suo; 

4. Qui contemptibilem 
restimat improbum, * 
timéntes vero D6minum 
hon6rat; 

5. Qui, etsi jurâvit 
cum damno suo, non 
mutat, pecuniam suam 
non dat ad usuram * 
neque accipit munera 
contra innocéntem. 

Qui facit hrec, * non 
movébitur in retérnum. 

Ant. Concussum est 

II. 2. Celui dont la con­
duite est sans tache, qui 
accomplit la justice, qui a 
des pensées droites au fond 
de son cœur, * 3. et dont 
la langue n'est pas calom­
nieuse; 

Qui ne fait pas de mal à 
son prochain, * et ne jette 
pas l'insulte à son voisin ; 

4. Qui octroie son mépris 
à l'homme malhonnête, * 
mais honore ceux qui crai­
gnent le Seigneur ; 

5. 'Qui ne renie pas un 
serment désavantageux, qui 
ne place pas son argent avec 
usure * et ne reçoit pas de 
présents contre l'innocent. 

III. Celui qui agit ainsi * 
ne chancellera jamais. 

Ant. La mer fut agitée et 

Ps. 14. - Les anges fidèles vivent dans l'intimité du Seigneur. 
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mare, et contrémuit ter­
ra, ubi Archângelus Mi­
chaël descendébat de 
ca:lo, alleluia. 

jr, Stetit Angelus juxta 
aram templi, alleluia. ~. 
Habens thuribulum âu­
reum in manu sua, alle­
luia. 

la terre trembla dès que 
l' Archange Michel descendit 
du ciel, alléluia. 

jr. L'Ange se tint debout 
près de l'autel du temple, 
alléluia. ~. Ayant à la main 
un encensoir d'or, alléluia. 

LEÇON I 
De Daniéle Prophéta Du Prophète Daniel 

Chapitre 7, 9-II 
[Dieu et le jugement final.] 

A SP~CIEB~Jl:i .donec thro-
ru pos1t1 sunt, et 

antiquus diérum sedit. 
Vestiméntum ejus cân­
didum quasi nix, et ca­
pilli câpitis ejus quasi 
lana munda, thronus ejus 
flamma: ignis, rota: ejus 
ignis accénsus. Fluvius 
igneus rapidusque egre­
diebâtur a fâcie ejus ; mil­
lia millium ministrâbant 
ei, et décies millies cen­
téna millia assistébant ei. 
Judfcium sedit, et libri 
apérti sunt. Aspiciébam 
propter vocem serm6-
num grândium, quos cor­
nu illud loquebâtur ; 
et vidi qu6niam interfécta 
esset béstia, et periisset 
corpus ejus, et trâditum 
esset ad comburéndum 
igni. 

JE regardais, jusqu'au mo­
ment où des trônes fu­

rent placés, et où l'Ancien 
des jours s'assit. Son vête­
ment était blanc comme la 
neige, et les cheveux de sa 
tête étaient comme de la 
laine pure. Son trône était 
de flammes de feu ; ses 
roues, un feu ardent. Un 
fleuve de feu coulait, rapide, 
sortant de devant lui ; mille 
milliers le servaient et une 
myriade de myriades se te­
naient debout devant lui. 
Le juge s'assit et des livres 
furent ouverts. Je regardais 
alors, à cause du bruit des 
grandes paroles que la corne 
proférait ; je regardais, jus­
qu'au moment où la bête 
fut tuée et son corps privé 
de vie, livré pour être brûlé 
par le feu 1 • 

1. Il s'agit, dans çettc leçon. du jugement final, où le monde opposé aux enfanta 
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R/'. Factum est silén- R/'. Il se fit un silence 
tium in crelo, dum corn- dans le Ciel, tandis que le 
mitteret bellum draco dragon engageait le combat 
cum Michaéle Archan- contre l' Archange Michel: * 
gelo : * Audita est vox On entendit la voix de mil­
millia millium dicéntium: liers de milliers (d'anges) 
Salus, honor et virtus qui disaient : Salut, honneur 
omnipoténti Deo, alle- et puissance au Dieu Tout­
hüa. fr. Millia millium Puissant, alléluia. fr. Mille 
ministrabant ei, et dé- milliers le servaient, et des 
cies centéna millia assis- millions se tenaient debout 
tébant ei. Audita. devant lui. On entendit. 

LEÇON II 1 

Chapitre 10, 4-14 
[Vision d'un ange.) 

DIE autem vig~siml!- t:t 
quarta mens1s pnm1, 

eram juxta fluvium ma­
gnum, qui est Tigris. Et 
levavi 6culos meos, et vidi: 
et ecce vir unus vestitus 
lineis, et renes ejus accin­
ti auro obrizo ; et corpus 
ejus quasi chrys6Iithus, 
et facies ejus velut spé­
cies fulguris, et 6culi 
ejus ut lampas ardens, et 
brachia ejus, et qua: 
de6rsum sunt usque ad 
pedes, qua&i spécies reris 
candéntis ; et vox ser-

LE vingt-quatrième jour 
du premier mois, j'étais 

sur le bord du grand fleuve 
qu'est le Tigre. Je levai les 
yeux et je regardai : et voici 
un homme vêtu de lin, les 
reins ceints d'une ceinture 
d'or d'Uphaz ; son corps 
était comme le chrysolithe, 
son visage avait l'aspect de 
l'éclair, ses yeux étaient 
comme une lampe ardente, 
ses tiras et le bas du corps 
jusqu'aux pieds avaient l'as­
pect de l'airain poli, et le 
son de ses paroles était 

de Dieu est définitivement abattu et livré à l'éternel châtiment. La corne qui profètc 
de grandes paroles est la on7.ième corne dont il est question au verset 8, la dernière 
des puissances mondaines. Toutes les autres bêtes partagent le sort de celle qui 
est ici mentionnée. 

1. En cette seconde vision, le prophète voit les bons anges limitant l'action 
par laqucUe les démons (l'a.age mauvais du royaume des Perses) excitent les poli~ 
ticiens à faire la guerre aux enfants de Dieu. Saint Michel vient au secouts du bon 
ange qui lutte contre le démon des Persans. 
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monum ejus ut vox mul- comme la voix d'une multi­
titudinis. Vidi autem ego tude. Moi, Daniel, je vis 
Daniel solus visionem; seul l'apparition, et les hom­
porro viri qui erant me- mes qui étaient avec moi ne 
cum non vidérunt ; sed virent pas l'apparition, mais 
terror nfmius frruit super une grande terreur tomba 
eos, et fugérunt in abs- sur eux et ils s'enfuirent 
conditum. Ego autem, pour se cacher. Et moi, 
relictus solus, vidi vi- resté seul, je vis cette 
sionem grandem hanc, grande apparition et il ne 
et non remânsit in me resta plus en moi de force ; 
fortitudo, sed et spécies mon visage changea de cou­
mea immutâta est in me, leur et je tombai en fai­
et emârcui nec hâbui blesse, ne conservant aucune 
quidquam virium. force. 

R/. Stetit Angelus juxta 'fi:/. L'Ange se tint debout 
aram templi, habens thu- près de l'autel du temple, 
ribulum âureum in manu ayant à la main un encensoir 
sua, et data sunt ei in- d'or, et il lui fut donné des 
cénsa multa: * Et ascén- parfums abondants; * Et 
dit fumus aromatum de la fumée des parfums monta 
manu Angeli in conspéc- de la main de !'Ange devant 
tu Domini, alleluia. y, la face du Seigneur, alléluia. 
In conspéctu Angelorum jl. En présence des Anges, 
psallam tibi : adorâbo je me prosternerai en votre 
ad templum sanctum saint temple et je louerai 
tuum, et confitébor no- votre nom, Seigneur. Et la 
mini tuo, Domine. Et. fumée. 

LEÇON III 
[Discours de l'ange.] 

E T audfvi vocem ser- J'ENTENDIS le son de ses 
monum ejus et paroles, et en entendant 

âudiens jacébam conster- le son de ses paroles je gisais 
nâtus super fâciem meam, consterné, face contre terre. 
et vultus meus hrerébat Et voici qu'une main me 
terrre. Et ecce manus téti- toucha et me fit dresser sur 
git me, et eréxit me super mesgenouxetsurlespaumes 
génua mea et super artf- de mes mains. Puis il me 
culos mânuum meârum. dit : « Daniel, homme de 
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Et dixit ad me : Daniel, 
vir desideriorum, intél­
lige verba qure ego lo­
quor ad te, et sta in gradu 
tuo ; nunc enim sum mis­
sus ad te. Cumque dixis­
set mihi sermonem is­
tum, steti tremens. Et 
ait ad me : Noli metuere, 
Daniel; quia, ex die pri­
mo quo posuisti cor tuum 
ad intelligéndum, ut te 
affiigeres in conspéctu 
Dei tui, exaudita sunt 
verba tua,,etegoveni prop­
ter sermones tuos. Prin­
ceps autem regni Persa­
tum réstitit mihi viginti 
et uno diébus ; et ecce 
Michaël, unus de prin­
cipibus primis, venit in 
adjutorium meum, et ego 
remansi ibi juxta regem 
Persarum. Veni autem 
ut docérem te qure ven­
tura sunt populo tuo 
in novissimis diébus quo­
niam adhuc visio in dies. 

R/. In conspéctu Ange­
lorum psallam tibi, et 
adorabo ad templum 
sanctum tuum : * Et 
confitébor nomini tuo, 
Domine, alleluia. yr. Su­
per misericordia tua et 
veritate tua : qu6niam 
magnificasti super nos 
nomen sanctum tuum. 
Et. Gloria Patri. Et. 
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désirs, comprends les pa­
roles que je vais te dire et 
tiens-toi debout ; car je suis 
maintenant envoyé vers toi. » 
Quand il m'eut parlé en ces 
termes, je me tins debout 
en tremblant. Il me dit : « Ne 
crains point, Daniel, car 
dès le premier jour où tu as 
appliqué ton cœur à com­
prendre, en sorte que tu 
t'humilies devant ton Dieu, 
tes paroles ont été entendues, 
et moi je suis venu à cause 
de tes paroles. Mais le chef 
du royaume de Perse s'est 
tenu devant moi vingt et 
un jours, et voici que 
Michel, un des premiers 
chefs, est venu à mon 
secours, et je suis resté là 
auprès des rois de Perse. 
Et je suis venu pour te faire 
comprendre ce qui doit 
arriver à ton peuple, à la 
fin des jours ; car c'est 
encore une vision pour des 
jours lointains. » 

R/. En présence des Anges 
je vous chanterai ; je me 
prosternerai dans votre saint 
temple, * Et je louerai votre 
nom, Seigneur, alléluia. yr. 
Pour votre miséricorde et 
votre fidélité, car vous avez 
magnifié votre saint nom 
au-dessus de nous. Et. 
Gloire. Et. 
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AU II• NOCTURNE 

Ant. Michaël Archan­
gele, * veni in adjut6-
rium populo Dei, alle­
luia. 

Ant. Archange Michel, 
venez au secours du peuple 
de Dieu, alléluia. 

Psaume 18. - La beauté des astres. 

C &LI enarrant gl6riam 
Dei, * et opus ma­

nuum ejus annuntiat fir­
maméntum. 

3. Dies diéi effundit 
verbum, * et nox nocti 
tradit notitiam. 

4. Non est verbum 
et non sunt serm6nes, * 
quorum vox non perci­
piatur : 

5. In omnem terram 
exit sonus e6rum, * et 
usque ad fines orbis 
el6quia e6rum. 

6. Ibi p6suit soli taber­
naculum suum, qui pro­
cédit ut sponsus de tha­
lamo suo, * exsultat ut 
gigas percurrens viam. 

7. A término ca::li fit 
egréssus ejus, et circui­
tus ejus usque ad tér­
minum creli, * nec quid­
quam subtrahitur ard6ri 
ejus. 

LES cieux racontent la 
gloire de Dieu, * et 

le firmament annonce 
l'œuvre de ses mains. 

3. Le jour verse au jour 
la parole, * et la nuit livre 
à la nuit la connaissance. 

4. Ce n'est pas une parole 
et ce ne sont pas des dis­
cours * dont la voix ne 
soit pas entendue : 

5. Par toute la terre se 
répand leur son, * et jus­
qu'aux extrémités de la 
terre leurs oracles. 

Il. 6. Là il a dressé sa 
tente pour le soleil, qui 
sort comme l'époux de sa 
couche nuptiale, * il bon­
dit comme le géant par­
courant la carrière. 

7. D'une extrémité du 
ciel part son essor, et 
son parcours (va) jusqu'à 
!'(autre) extrémité du ciel, * 
et rien n'échappe à son 
ardeur. 

Ps. 18. - « Les Anges sont les citoyens des cieux invisibles et, mieux que 
les cieux vieibles, ile célèbrent sans ceBSe lee louanges du Créateur. » (Calès.) 
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Beauté de la loi de Dieu. 

8. Lex D6mini perféc­
ta, récreans ânimam ; * 
prrescriptum D6mini fir­
mum, instituens rudem ; 

9. Prrecépta D6mini 
recta, delectântia cor ; * 
mandâtum D6mini mun­
dum, illustrans 6culos ; 

10. Timor D6mini 
purus, pérmanens in re­
térnum ; * judicia D6-
mini vera, justa 6mnia 
simul, 

II. Desiderabilia su­
per aurum et obryzum 
multum * et dulci6ra 
melle et liqu6re favi. -

12. Etsi servus tuus 
atténdit illis, * in iis 
custodiéndis sédulus est 
valde, 

13. Errata tamen quis 
animadvértit ? * a mihi 
occultis munda me. 

14. A supérbia quo­
que prohibe servum tu­
um, * ne dominétur in 
me. 

Tune integer ero et 
mundus * a delicto gran­
di. -

15. Accépta sint el6-
quia oris mei et medi-
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8. La loi du Seigneur 
est parfaite, réconfortant 
l'âme; * l'ordonnance du 
Seigneur est stable, rendant 
sages les simples ; 

9. Les préceptes du Sei­
gneur sont droits, réjouis­
sant le cœur ; * le comman­
dement du Seigneur est clair, 
illuminant les yeux ; 

10. La crainte du Seigneur 
est pure, stable pour tou­
jours ; * les jugements du 
Seigneur sont vrais, justes 
tous ensemble, 

II. Plus désirables que 
l'or, que beaucoup d'or fin* 
et plus doux que le miel 
et que la liqueur du rayon. 

II. 12. Bien que votre 
serviteur y soit attentif, * 
qu'il soit très zélé à les 
observer, 

13. Qui pourtant con­
naît ses égarements ? * de 
ceux · qui me sont cachés, 
purifiez-moi. 

14. De la superbe aussi 
préservez votre serviteur, * 
qu'elle ne domine pas sur 
moi. 

Alors je serai intègre et 
pur * du grand péché. 

I S. Puissent être agreees 
les paroles de ma bouche 
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tâtio cordis mei * coram 
te, Domine, Petra mea 
et Redémptor meus. 

et la méditation de mon 
cœur, * devant vous, Sei­
gneur, mon Rocher et mon 
Libérateur. 

Psaume 23. - Le Seigneur entre dans son sanctuaire. 

DOMINI est terra et 
qure replent eam, * 

orbis terrârum et qui 
habitant in eo. 

2. Nam ipse super 
maria fundavit eum, * 
et super flumina fir­
mavit eum. -

3. Quis ascéndet in 
montem Domini, * aut 
quis stabit in loco sancto 
ejus? 

4. Innocens mânibus 
et mundus corde, qui non 
inténdit mentem suam 
ad vana, * nec cum dolo 
juravit proximo suo. 

5. Hic accipiet bene­
dictionem a Domino * 
et mercédem a Deo Sal­
vatore suo. 

6. Hrec est generatio 
qureréntium eum, * qure­
réntium fâciem Dei Ja­
cob. -

7. Attollite, portre, 
capita vestra, et attollite 
vos, fores antiqua:, * ut 
ingrediatur rex glorire ! 

Au Seigneur est la terre 
et ce qui la remplit, * 

l'univers et ceux qui l'ha­
bitent. 

3. Car c'est lui qui sur 
les mers l'a fondée, * et 
sur les flots l'a établie. 

II. 3. Qui gravira la mon­
tagne du Seigneur, * et qui 
se tiendra dans son sanc­
tuaire? 

4. L'homme aux mains 
innocentes et au cœur pur, 
qui n'applique pas son 
âme au néant (des idoles), * 
et ne fait pas de faux ser­
ment à son prochain. 

5. Celui-là obtiendra la 
bénédiction du Seigneur, * 
et la récompense de Dieu 
son Sauveur. 

6. Voilà la race de ceux 
qui le cherchent, * de ceux 
qui cherchent la face du 
Dieu de Jacob. 

III. 7. Elevez, ô portes, 
vos linteaux, élevez-vous, 
portes antiques, * pour qu'il 
entre, le roi de gloire l 

Ps. 23. - <e Les anges sont les princes qui doivent ouvrir au Roi de gloire 
les pones du palais céleste. • (Calès.) 
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8. « Quis est iste rex 
gI6rire? » * Dominus 
fortis et potens, Domi­
nus potens in prrelio. » 

9. Attollite, portre, câ­
pita vestra, et attollite 
vos, fores antiqure, * ut 
ingrediâtur rex glorire ! 

10. « Quis est iste rex 
gl6rire? » * « Dominus 
exercituum ipse est 
rex glorire. » 

8. « Qui est ce roi de 
gloire? » * « C'est le Sei­
gneur, le fort, le héros, le 
Seigneur, le héros du com­
bat. » 

9. Élevez, ô portes, vos 
linteaux, élevez-vous, portes 
antiques, * pour qu'il entre, 
le roi de gloire ! 

10. « Qui est ce roi de 
gloire? » * « C'est le Seigneur 
des armées, c'est lui le roi 
de gloire. » 

Psaume 33. - Action de grâces 
pour une délivrance. 

BENEDICAM D6mino 
omni témpore ; * 

semper laus ejus in ore 
meo. 

3. In Domino glorié­
tur anima mea : * âu­
diant humiles, et lre­
téntur. 

4. Magnificâte Domi­
num mecum ; * et ex­
tollâmus nomen ejus si­
mul. -

5. Quresivi Dominum, 
et exaudivit me ; * et 
ex omnibus timoribus 
meis eripuit me. 

6. Aspfcite ad eum, ut 
exhilarémini, * et fâ-

JE bénirai le Seigneur en 
tout temps ; * sans cesse 

sa louange (sera) dans ma 
bouche. 

3. Dans le Seigneur mon 
âme se glorifiera : * qu'ils 
l'apprennent, les humbles, 
et se réjouissent. 

4. Magnifiez avec moi 
le Seigneur ; * et exaltons 
son nom tous ensemble. 

II. 5. J'ai cherché le Sei­
gneur et il m'a exaucé ; * 
et de toutes mes angoisses 
il m'a délivré. 

6. Regardez vers lui, pour 
être rassérénés, * et que 

Ps. 33. - Protection attentive du Seigneur envers ses enfants, notamment 
par le ministère de 101 Anges (v. 8). 
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cies vestrre ne erubés­
cant. 

7. Ecce, miser cla­
mâvit, et D6minus audi­
vit, * et ex omnibus an­
gustiis ejus salvâvit euro. 

8. Castra ponit ân­
gelus D6mini * circa 
timéntes euro, et éripit 
eos. 

9. Gustâte, et vidéte, 
quam bonus sit D6mi­
nus ; * beâtus vir qui 
c6nfugit ad euro. 

10. Timéte D6minum, 
sancti ejus, * quia non est 
in6pia timéntibus euro. 

11. Poténtes facti sunt 
pâuperes et esuriérunt ; * 
qureréntes autem D6-
minum nullo bono caré­
bunt. 

vos visages ne rougissent 
pas. 

7. Oui, le pauvre a crié 
et le Seigneur l'a entendu, * 
et de toutes ses angoisses, 
il l'a délivré. 

8. Il campe, l'ange du 
Seigneur, * autour de ceux 
qui le craignent, et il les 
sauve. 

9. Goûtez et voyez com­
bien le Seigneur est bon ; * 
bienheureux l'homme qui 
se réfugie en lui. 

10. Craignez le Seigneur, 
vous, ses fidèles, * car rien 
ne manque à ceux qui le 
craignent. 

rr. Les puissants sont 
devenus pauvres et ont eu 
faim ; * mais ceux qui cher­
chent le Seigneur ne man­
queront d'aucun bien. 

Les secrets de la vie heureuse. 

12. Venite, filii, audite 
me ; * tim6rem D6mini 
docébo vos. 

13. Quis est homo qui 
diligit vitam, * desiderat 
dies, ut bonis fruâtur? 

14. C6hibe linguam 
tuam a malo, * et lâbia 
tua a verbis dol6sis. 

15. Recéde a malo, et 
fac bonum ; * qurere 
pacem, et sectâre eam. 
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12. Venez, mes fils, écou­
tez-moi ; * je vous enseigne­
rai la crainte du Seigneur. 

13. Quel est l'homme qui 
désire la vie, * et souhaite 
des jours où il jouisse du 
bonheur? 

14. Détourne ta langue 
du mal, * et tes lèvres des 
paroles fourbes. 

15. Eloigne-toi du mal 
et fais le bien ; * recherche 
la paix et poursuis-la. 
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16. Oculi Domini res­
piciunt justos, * et aures 
ejus clamorem eorum. 

17. Vultus Domini 
aversâtur faciéntes mala, * 
ut déleat de terra me­
moriam eorum. 

18. Clamavérunt justi, 
et Dominus exaudivit 
eos ; * et ex omnibus an­
gustiis eorum eripuit eos. 

19. Prope est Domi­
nus contritis corde, * et 
confrâctos spiritu salvat. 

20. Multa sunt mala 
justi ; * sed ex omnibus 
éripit eum Dominus. 

21. Custodit omnia os­
sa ejus : * non confrin­
gétur ne unum quidem. 

22. In mortem agit 
impium malitia, * et qui 
odérunt justum, punién­
tur. 

23. Dominus liberat 
animas servorum suo­
rum, * neque puniétur, 
quicumque confugerit ad 
eum. 

Ant. Michaël Archân­
gele, veni in adjut6rium 
populo Dei, alléluia. 

yr, Ascéndit fumus aro­
matum in conspéctu Do­
mini, alleluia. R;. De manu 
Angeli, alleluia. 

16. Les yeux du Seigneur 
regardent les justes, * et 
ses oreilles (écoutent) leur 
cri. 

17. Le visage du Seigneur 
se détourne de ceux qui font 
le mal, * pour effacer de la 
terre leur souvenir. 

18. Ils ont crie, les 
justes, et le Seigneur les a 
exaucés ; * et de toutes leurs 
angoisses il les a délivrés. 

19. Le Seigneur est tout 
près des cœurs brisés, * et 
il sauve les esprits abattus. 

20. Nombreux sont les 
maux du juste ; * mais de 
tous le Seigneur les délivre. 

21. Il garde tous leurs 
os : * pas un seul d'entre 
eux ne sera brisé. 

22. La méchanceté pousse 
l'impie à la mon, * et ceux 
qui haïssent le juste seront 
punis. 

23. Le Seigneur délivre 
les âJnes de ses serviteurs, * 
et ils ne seront pas punis, 
tous ceux qui se réfugieront 
en lui. 

Ant. Archange Michel, 
venez au secours du peuple 
de Dieu, alléluia. 

'fr. La fumée des parfums 
monta devant Dieu, allé­
luia. R;. De la main de !'An­
ge, alléluia. 
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LEÇON IV 

BEATUM Michaélem Ar-
chângelum srepius 

hominibus apparuisse, et 
sacr6rum libr6rum auc­
toritâte, et véteri Sanc­
torum traditi6ne compro­
bâtur. Quam ob rem 
multis in locis facti me­
m6ria celebrâtur. Eum, 
ut olim synag6ga J udre6-
rum, sic nunc cust6dem 
et patr6num Dei vene­
râtur Ecclésia. Gelasio 
autem primo, Pontifice 
mâximo, in Apulia in 
vértice Gargâni montis, 
ad cujus radices inco­
lunt Sipontini, Archân­
geli Michaélis fuit illus­
tris apparitio. 

fy. Hic est Michaël 
Archângelus, princeps 
militire Angel6rum, * 
Cujus honor pra:stat be­
neficia popul6rum, et orâ­
tio perducit ad regna 
ca:16rum, alleluia. t. Ar­
chângelus Michël pra:p6-
situs paradisi, quem 
honorificant Angel6rum 
cives. Cujus. 

LE Bienheureux Archange 
Michel est souvent ap­

paru aux hommes, ainsi que 
l'établissent l'autorité des 
livres sacrés et l'antique 
tradition des Saints. Aussi 
la mémoire de ces appari­
tions est-elle célébrée en 
plusieurs pays. Autrefois 
c'était la synagogue des 
juifs, maintenant c'est l'É­
glise de Dieu qui le célèbre 
comme son gardien et son 
protecteur. Sous le ponti­
ficat de Gélase 1er, en Apu­
lie, sur le sommet du mont 
Gargan, au-dessus de la 
ville de Siponte, eut lieu 
une éclatante apparition de 
l' Archange Michel. 

fy. Voici Michel, !'Ar­
change, le prince de la 
milice des Anges, * Dont le 
culte vaut aux peuples beau­
coup de bienfaits et dont 
la prière conduit au royaume 
des cieux. y. L' Archange 
Michel est préposé au para­
dis et les compagnons des 
Anges l'honorent. Dont le 
culte. 

LEÇON V 
FACTUM est enim, ut 

ex grégibus arment6-
rum Gargâni cujusdam 
taurus longe discéderet ; 
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quem diu conquisitum, 
in âditu spelunca: ha:­
réntem invenérunt. Cum 
vero quidam ex illis, ut 
taurum configeret, sa­
gittam emisisset, retorta 
sagitta in ipsum récidit 
sagittarium. Qua: res cum 
pra:séntes ac deinceps cé­
teros tanto timore affecis­
set, ut ad eam spelun­
cam propius accédere ne­
mo audéret, Sipontini 
episcopum consulunt ; 
qui, indicto trium dié­
rum jejunio et oratione, 
rem a Deo respondit 
qua:ri oportére. 

Ri', Venit Michaël Ar­
changelus cum multitu­
dine Angelorum, cui tra­
didit Deus animas Sanc­
torum, * Ut perducat eas 
in paradisum exsultatio­
nis, alléluia. y. Emitte, 
Domine, Spiritum Sanc­
tum tuum de ca:lis, spi­
ritum sapiéntia: et intel­
léctus. Ut. 

cha longtemps, et enfin on 
1 e trouva arrêté à l'entrée 
d'une caverne. Un de ceux 
qui le poursuivaient ayant 
tiré une flèche pour le 
percer, la flèche se retourna 
et revint à celui qui l'avait 
lancée. Les témoins du fait 
et ensuite les autres en 
furent tellement effrayés 
que personne n'osa plus 
approcher de la caverne. 
Les habitants de Siponte 
prirent conseil de l'évêque, 
qui leur répondit qu'il fal­
lait consulter Dieu, et or­
donna trois jours de jeûne et 
de prière. 

Ri'. Il est venu, l' Archange 
Michel, avec une multitude 
d' Anges ; Dieu lui a confié 
les âmes des saints, * Pour 
qu'il les conduise à l'allé­
gresse du paradis, alléluia. 
y, Seigneur, envoyez du 
ciel votre Esprit Saint, ] 'Es­
prit de sagesse et d'intelli­
gel).ce. Pour. 

LEÇON VI 

POST triduum Michaël 
Archangelus episco­

pum monet in sua tutéla 
esse eum locum, eoque in­
dicio demonstrasse, velle 
ibi cultum Deo in sui et 
Angelorum memoriam 

APIŒS les trois jours, !'Ar-
change Michel apprit 

à l'évêque qu'il protégeait 
spécialement ce lieu et qu'il 
s'était servi de ce prodige 
pour indiquer sa volonté ; 
en ce lieu même, on devrait 
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adhlbéri. Quare episco­
pus una cum civibus ad 
eam speluncam ire per­
git. Quam cum in templi 
cujusdam similitudinem 
conformâtam vidissent, 
locum illum divinis of­
ficiis celebrâre cœpérunt : 
qui multis postea mirâ­
culis illustrâtus est. Nec 
ita multo post Bonifatius 
Papa Roma:, in summo 
circo, sancti Michaélis 
ecclésiam dedicâvit tértio 
Kaléndas Octobris : quo 
die étiam omnium An­
gelorum memoriam Ec­
clésia célebrat. Hodiér­
nus autem dies Archân­
geli Michaélis apparitione 
consecrâtus est. Eum 
Pius duodécimus Radio­
logis et Radiumtherapéu­
ticis Patronum et Protec­
torem constituit. 

~- In témpore illo 
consurget Michaël, qui 
stat pro filiis vestris : * 
Et véniet tempus, quale 
non fuit, ex quo gentes 
esse cœpérunt, usque ad 
illud, alleluia. ir. In tém­
pore illo salvâbitur po­
pulus tuus omnis, qui 
invéntus fuerit scriptus 
in libro vitre. Et Gloria. 
Et. 

rendre un culte à Dieu, en 
souvenir de lui, Michel, et 
de tous les Anges. Alors 
l'évêque se dirigea avec ses 
ouailles vers la caverne ; 
l'ayant trouvée disposée com­
me une église, ils commen­
cèrent à y célébrer les divins 
offices, et ce lieu devint 
célèbre par de nombreux 
miracles. Peu de temps 
après, le pape Boniface 
dédia, à Rome, une église à 
saint Michel, au sommet 
du mausolée d'Hadrien, le 
vingt-neuf Septembre, le 
jour même où l'Église 
célèbre la mémoire de tous 
les Anges. Mais la fête 
d'aujourd'hui est consacrée 
à l'apparition de saint Mi­
chel Archange. Pie XII l'a 
établi patron et protecteur 
des Radiologues et des mé­
decins radiologistes. 

~- En ce temps-là, se 
lèvera Michel, qui protège 
vos fils; * Et viendra un 
temps tel qu'il n'y en a pas 
eu depuis les commence­
ments des peuples jusqu'à 
ce temps-là, alléluia. jr. En 
ce temps-là seront sauvés 
tous ceux de ton peuple 
qui se trouveront inscrits 
au livre de vie, alléluia. Et. 
Gloire. Et. 

Pour cette Fête simplifiée : 
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LEÇON IX 
BEATUM Michaélem Ar- L'ARCHANGE saint Michel 

changelum s::epius est souvent apparu aux 
hominibus apparuisse, et hommes, ainsi que l'établis­
sacr6rum Libr6rum auc- sent l'autorité des livres 
toritate, et véteri Sane- sacrés et l'antique tradition 
t6rum traditi6ne compro- des Saints. Aussi la mémoire 
batur. Quam ob rem de ces apparitions est-elle 
multis in locis facti me- célébrée en plusieurs pays. 
m6ria celebratur. Eum, Autrefois c'était la synago­
ut olim synag6ga Jud::e6- gue des juifs, maintenant 
rum, sic nunc cust6dem c'est l'Église de Dieu qui 
et patr6num Dei venera- le vénère comme son gardien 
tur Ecclésia. Gelasio au- et son protecteur. Sous le 
tem primo, Pontifice ma- pontificat de Gélase 1°•, en 
ximo, in Apulia in vér- Apulie, sur le sommet du 
tice Gargani montis, ad mont Gargan, au-dessus de­
cujus radices incolunt la ville de Siponte, eut lieu 
Sipontini, Archangeli Mi- une éclatante apparition de 
chaélis fuit illustris appa- l' Archange Michel. Peu de 
ritio. Nec ita multo post temps après, le pape Boni­
Bonifatius Papa, Rom::e face dédia, à Rome, une 
in summo circo sancti église à saint Michel, au 
Michaélis ecclésiam de- sommet du mausolée d'Ha­
dicavit tértio Kaléndas drien, le vingt-neuf Sep­
Oct6 bris : quo die étiam tembre, le jour même où 
omnium Angel6rum me- l'Église célèbre la mémoire 
m6ri_a,m Ecclésia cé~ebrat. de tou~ les Anges ; mais 
H~d1e~us a~tem,~1es Ar- la fête d'aujourd'hui est 
changeh M1chaelis ap- , , 1, · · d 
pariti6ne consecratus est. co;11sacre~ a appantlon .e 
EumPius duodécimus Ra- samt Michel Archange. Pie 
di6logis et Radiumthera- XII l'a établi patron et pro­
péucis Patr6num et Pro- tecteur des Radiologues et 
tect6rem constituit. des médecins radiologistes. 

AU IIIe NOCTURNE 
Ant. Angelus Archan­

gelus Michaël, Dei nun-
Ant. C'est un Ange, !'Ar­

change Michel, un messa-
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tius pro animâbus justis, ger de Dieu pour les âmes 
alleluia, alleluia. justes, alléluia, alléluia. 

Psaume 95. - Règne universel du seul vrai Dieu. 
CANTATE Domino canti- CHANTEZ au Seigneur un 

cum novum, * cantate cantique nouveau, * 
Domino, omnes terra::. chantez au Seigneur, tous 

2. Cantate Domino, 
benedicite nomini ejus, * 
annuntiate de die in diem 
salutem ejus. 

3. Enarrate inter gen­
tes gloriam ejus, * in 
omnibus populis mira­
bilia ejus. -

4. Nam magnus est 
Dominus et laudândus 
valde, * timéndus magis 
quam omnes dii. 

5. Nam omnes dii 
génti um sunt figménta; * 
Dominus autem crelos 
fecit. 

6. Majéstas et decor 
prrecédunt eum ; * po­
téntia et splendor sunt 
in sede sancta ejus. -

7. Tribuite Domino, 
familire populorum, tri­
buite Domino gl6riam 
et poténtiam ; * 8. tri­
buite Domino gl6riam 
nominis ejus. 

Offérte sacrificium et 
introite in atria ejus ; * 

les pays. 
2. Chantez au Seigneur, 

bénissez son nom, * annon­
cez de jour en jour son salut. 

3. Racontez, parmi les 
nations, sa gloire, * chez 
tous les peuples, ses mer­
veilles. 

II. 4. Car grand est le 
Seigneur et très digne de 
louange, * plus redoutable 
que tous les dieux. 

5. Car tous les dieux 
des nations sont des faus­
setés ; * tandis que le Sei­
gneur a créé les cieux. 

6. Majesté et gloire mar­
chent devant lui ; * puis­
sance et splendeur sont dans 
son sanctuaire. 

III. 7. Rendez au Seigneur, 
familles des peuples, rendez 
au Seigneur gloire et puis­
sance; * 8. rendez au Sei­
gneur gloire pour son nom. 

Offrez un sacrifice et 
entrez dans ses parvis ; * 

Pe. 95. - « Ces esprits bienheureux sont les premiers à chanter au Seigneur 
un cantique toujours nouveau. Ils adorent Dieu constamment dans les parvis 
célestes. Eux surtout sont « les cieux » qui c 1e réjoui11ent » de 10n avène­
ment » (Calès). 

103 



8 MAI APPARITION DE S. MICHEL ARCH. 

9. adorate Dominum in 
ornatu sacro. 

Contremisce coram eo, 
univérsa terra; * 10. 
dicite inter gentes : Do­
minus regnat. 

Stabilivit orbem, ut 
non moveatur : * regit 
populos cum requitate. 

1 I. Lreténtur creli, et 
exsultet terra ; insonet 
mare et qua: illud im­
plent ; * 12. géstiat cam­
pus et 6mnia qua: in eo 
sunt. 

Tum gaudébunt om­
nes arbores silvre 13. 
coram Domino, quia 
venit, * quia venit régere 
terram. 

14. Reget orbem ter­
rarum cum justitia, * et 
populos cum fidelitate 
sua. 

9. adorez le Seigneur dans 
sa parure sacrée. 

Tremblez devant lui, terre 
entière ; * 10. dites parmi 
les nations : le Seigneur 
règne. 

Il a établi la terre pour 
qu'elle ne soit pas ébranlée,* 
il gouverne les peuples 
avec justice. 

IV. 11. Qu'ils se réjouis­
sent, les cieux et qu'elle 
exulte, la terre ; que la 
mer résonne, avec tout ce 
qui l'emplit ; * 12. que la 
campagne applaudisse avec 
tous ses habitants. 

Alors se réjouiront tous 
les arbres de la forêt I 3. 
devant le Seigneur, car il 
vient, * car il vient gouver­
ner la terre. 

14. Il gouvernera l'uni­
vers avec justice, * et les 
peuples avec sa fidélité. 

Psaume 96. - Le jour du Seigneur. 
La Théophanie. 

DOMINUS regnat : ex- LE Seigneur règne : que 
sultet terra, lretén- la terre exulte * qu'elles 

tur insulre multre. se réjouissent, les îles nom­

2. Nubes et caligo 
circumdant eum, * jus­
titia et jus fundaméntum 
sunt solii ejus. 

breuses. 
2. Les nuées et l'obscu­

rité l'environnent, * la jus­
tice et le droit sont le fon­
dement de son trône. 

Ps. 96. - C'est au « jour du Seigneur », lors du grand jugement, que l'At­
change saint Michel jouera son rôle de défenseur de& droite de Dieu et de 
peseur des âmes. 
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3. Ignis ante ipsum 
pra:cédit, * et comburit 
in circuitu inimicos ejus. 

4. Fulgura ejus collus­
trant orbem ; * terra 
videt et contremiscit. 

5. Montes ut cera 
liquéscunt cora Domi­
no, * coram domina­
tore univérsa: terra:. 

6. Ca:li annuntiant 
justitiam ejus ; * et om -
nes populi vident glo­
riam ejus. -

3. Le feu marche devant 
lui, * et brûle, alentour, 
ses ennemis. 

4. Ses éclairs illuminent 
le monde ; * la terre voit 
et elle tremble. 

5. Les montagnes comme 
de la cire fondent devant le 
Seigneur, * devant le sou­
verain de toute la terre. 

6. Les cieux annoncent sa 
justice ; * et tous les peuples 
voient sa gloire. 

L'anéantissement des idoles. 
7. Confunduntur om­

nes qui colunt sculp­
tilia et qui gloriântur in 
idolis ; * ante eum se 
prostérnunt omnes dii. 

8. Audit, et la:tâtur 
Sion, et exsultant civi­
tâtes Juda * propter 
judicia tua, Domine. 

9. Nam tu, Domine, 
excélsus es super om­
nem terram, * summe 
éminens inter omnes 
deos. 

II. 7. Ils sont confondus 
tous ceux qui adorent des 
statues et se glorifient de 
leurs idoles ; * devant lui 
se prosternent tous les dieux. 

8. Sion l'apprend et elle 
se réjouit, et elles exultent, 
les cités de Juda, * à cause 
de vos jugements, Seigneur. 

9. Car vous, Seigneur, êtes 
élevé au-dessus de toute la 
terre, * dominant de très 
haut parmi tous les dieux. 

La joie des justes. 
10. Dominus diligit 10. Le Seigneur aime 

eos, qui odérunt malum, ceux qui haïssent le mal, 
custodit animas sancto- il garde les âmes de ses 
rum suorum, * de manu fidèles, * de la main des 
impiorum éripit eos. impies et il les délivre. 

11. Lux oritur justo, * I 1. La lumière se lève 
et rectis corde la:titia pour le juste, * et pour les 

cœurs droits, la joie. 
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12. Lretâmini, justi, in 
Domino, * et celebrâte 
nomen sanctum ejus. 

12. Réjouissez-vous, 
justes, dans le Seigneur, * 
et célébrez son saint nom. 

Psaume 102. - Action de grâces pour le pardon. 

BENEDIC, anima mea, 
Domino, * et om­

nia, qure intra me sunt, 
nomini sancto ejus. 

2. Bénedic, anima mea, 
Domino, * et noli obli­
visci omnia beneficia ejus, 

3. Qui remittit omnes 
culpas tuas, * qui sanat 
omnes infirmitâtes tuas. 

4. Qui rédimit ab in­
téritu vitam tuam, * qui 
coronat te grâtia et mi­
seratione, 

5. Qui sâtiat bonis vi­
tam tuam: * renovâtur, ut 
âquilre, juvéntus tua. -

6. Opera justitire pa­
trat Dominus, * et omni­
bus oppréssis jus reddit. 

7. Notas fecit vias suas 
Moysi, * filiis Israël 
opera sua. 

8. Miséricors et pro­
pitius est Dominus, * 
tardus ad iram et admo­
dum clemens. 

9. Non in perpétuum 
conténdit, * neque in 
retérnum succénset. 

BÉNIS le Seigneur, ô mon 
âme, * et, tout ce qui 

est en moi, son saint nom. 

2. Bénis, le Seigneur, ô 
mon âme, * et n'oublie pas 
tous ses bienfaits. 

3. C'est lui qui pardonne 
toutes tes fautes, * qui gué­
rit toutes tes maladies. 

4. Qui sauve ta vie de la 
mort, * qui te couronne 
de grâce et de miséricorde, 

5. Qui rassasie ta vie de 
biens : * ta jeunesse se 
renouvelle comme celle de 
l'aigle. 

II. 6. Le Seigneur accom­
plit la justice, * il fait droit 
à tous les opprimés. 

7. Il a manifesté ses voies 
à Moïse, * ses œuvres aux 
enfants d'Israël. 

8. Le Seigneur est miséri­
cordieux et indulgent, * lent 
à la colère et très clément. 

9. Il ne gronde pas tou­
jours, * et il ne s'irrite 
pas éternellement. 

Ps. 10:2. - Les anges sont les instruments et les messagers des miséricordes 
divinu, pour lesquelles ils bénissent incessamment le Seigneur. 
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10. Non secundum 
peccata nostra agit nobis­
cum, * neque secundum 
culpas nostras retribuit 
nobis. 

11. Nam quantum 
éminet crelum super ter­
ram, * tantum prrevalet 
miseric6rdia ejus erga 
timéntes eum ; 

12. Quantum distat 
6riens ab occidénte, * 
tam longe rémovet a 
nobis delicta nostra. 

13. Quemadmodummi­
serétur pater fili6rum, * 
miserétur D6minus ti­
méntium se. 

14. lpse enim novit, 
cujus facturre simus : * 
recordatur nos pulverem 
esse. 

15. H6minis dies sunt 
similes fœno ; * sicut 
flos agri, ita floret : 

16. Vix ventus per­
strinxit eum, non jam 
subsistit; * neque ultra 
cogn6scit eum locus ejus. 

17. Miseric6rdia au­
tem D6mini ab retérno in 
retérnum erga timéntes 
eum, * et justitia ejus 
erga filios fili6rum, 

18. Erga eos qui ser­
vant fœdus ejus, * et 
mémores sunt prrecep-

10. Ce n'est pas selon nos 
péchés qu'il nous traite, * ni 
selon nos fautes qu'il nous 
rétribue. 

III. 11. Car autant le ciel 
s'élève au-dessus de la 
terre, * autant sa miséricorde 
est grande envers ceux qui 
le craignent ; 

12. Autant l'orient est 
loin de l'occident, * autant 
il éloigne de nous nos 
péchés. 

Comme un père a com­
passion de ses enfants, * le 
Seigneur a compassion de 
ceux qui le craignent. 

14. Car lui-même sait 
bien de quoi nous sommes 
faits : * il se rappelle que 
nous sommes poussière. 

15. Les jours de l'homme 
sont semblables au foin ; * 
comme la fleur des champs, 
c'est ainsi qu'il fleurit : 

16. A peine le vent l'a-t-il 
effleurée, elle ne subsiste 
plus ; * et on ne reconnaît 
plus sa place. 

17. Mais la miséricorde 
du Seigneur dure d'éternité 
en éternité pour ceux qui 
le craignent, * et sa justice 
envers les enfants des en­
fants, 

18. Envers ceux qui gar­
dent son alliance, * et qui 
se souviennent de ses com 
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torum ejus, ut fâciant 
ea. -

19. Dominus in crelo 
stâtuit sedem suam, * 
et regnum ejus gubérnat 
univérsa. 

20. Benedicite Domi­
no, omnes Angeli ejus, 
poténtes virtute, facién­
tes jussa ejus, * ut 
obediâtis sermoni ejus. 

21. Benedicite Domi­
no, omnes exércitus 
ejus, * ministri ejus, qui 
fücitis voluntâtem ejus. 

22. Benedicite Domi­
no, omnia opera ejus, 
in omnibus locis potcs­
tâtis ejus : * bénedie, 
ânima mea, Domino. 

Ant. Angelus Archân­
gelus Michaël *, Dei 
nuntius pro animâbus 
justis, alleluia, alleluia. 

y;. In conspéctu Ange­
lorum psallam tibi, Deus 
meus, alleluia. ~. Ado­
râbo ad templum sanc­
tum tuum, et confitébor 
nomini tuo, alleluia. 

mandements, pour les ac­
complir. 

IV. 19. Le Seigneur a 
établi son trône dans le 
ciel, * et sa royauté gou­
verne l'univers. 

20. Bénissez le Seigneur, 
tous ses Anges, puissants en 
force, exécutant ses ordres, * 
pour obéir à sa parole. 

21. Bénissez le Seigneur, 
toutes ses armées, * ses 
ministres, qui faites sa vo­
lonté. 

22. Bénissez le Seigneur, 
toutes ses œuvres, dans tous 
les lieux de sa puissance : * 
bénis le Seigneur, ô mon 
âme. 

Ant. C'est un Ange, !'Ar­
change Michel, un messa­
ger de Dieu pour les âmes 
justes, alléluia, alléluia. 

y;. En présence des Anges, 
je vous chanterai, mon 
Dieu, alléluia. ~. Je me 
prosternerai dans votre saint 
templë et je louerai votre 
nom, alléluia. 

LEÇON vn 
Léctio sancti Evangélii Lecture du saint Évangile 

secundum Matthreum selon saint Matthieu 
Chapitre 8, 1-10 

JN illo témpore : Acces- EN ce temps-là, les dis-
sérunt discipuli ad Je- ciples s'approchèrent de 

sum, dicéntes Quis, Jésus pour lui dire: Qui, 
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putas, major est in regno 
ca:16rum? Et réliqua. 

Homilia sancti 
Hilarii Episcopi 

pensez-vous, est le plus 
grand dans le royaume des 
cieux? Et le reste. 

Homélie de saint 
Hilaire Évêque 

Com. sur S. Math. can. 18 
[Retrouvons la simplicité des enfants.) 

NO~NISI revérs?s in ~a-
turam puerorum 1n­

troire regnum ca:16rum 
D6minus docet : id est, 
per simplicitatem pueri­
lem vitia c6rporum nos­
tr6rum anima:que revo­
canda. Pueros autem, cre­
déntes omnes per au­
diéntia: fidem nuncupa­
vit. Hi enim patrem se­
quuntur, matrem amant, 
pr6ximo velle malum nés­
ciunt, curam opum né­
gligunt ; non insoléscunt, 
non odérunt, non men­
tiuntur, dictis credunt, 
et quod audiunt, verum 
habent. Reverténdum igi­
tur est ad simplicitatem 
infantium ; quia, in ea 
collocati, spéciem humi­
litatis Dominica: circum­
ferémus. 

~. In conspéctu G-én­
tium nolite timére ; vos 
enim in c6rdibus vestris 

LE Sei~eur nous enseigne 
que s1 nous ne revenons 

à la nature des enfants, 
nous ne pourrons entrer 
dans le royaume des cieux ; 
c'est-à-dire qu'il faut dé­
truire les vices de l'âme 
et du corps, par une simpli­
cité d'enfant. Il a donné le 
nom d'enfants à tous ceux 
qui croient en sa parole. 
Les enfants, en effet, sui­
vent leur père, aiment leur 
mère, ne savent pas désirer 
de mal à leur prochain, ne se 
soucient point des richesses ; 
ils ne s'enflent point d'or­
gueil, n'ont point de haine, 
ils ne mentent pas ; ils 
croient ce qu'on leur dit 
et ne doutent point de la 
vérité de ce qu'ils enten­
dent. Revenons donc à la 
simplicité de l'enfance, car, 
établis dans cette simpli­
cité, nous porterons la res­
semblance de l'humilité du 
Seigneur. 

~. En présence des Gen­
tils, ne craignez point ; mais 
vous, dans vos cœurs, ado-
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adorate et timéte D6mi­
num ; * Angelus enim 
ejus vobiscum est, alle­
hila. fr. Stetit Angel us 
juxta aram templi, ha­
bens thuribulum aureum 
in manu sua. Angelus. 

rez et craignez le Seigneur;* 
Car son Ange est avec vous, 
alléluia. fr. L' Ange se tint 
près de l'autel du temple, 
ayant à la main un encensoir 
d'or. Car. 

Si l'on faisait Mémoire de quelque Office par sa 
IX• Leçon, on réunirait la VIII• à la IX• Leçon. 

Bénéd. Quorum festum c6limus. 

LEÇON VIII 
[Le nécessaire scandale de la croix.] 

V& huic mundo ab MALHEUR à ce monde à 
scandalis. Humili- cause des scandales. 

tas passi6nis scândalum 
mundo est. In hoc enim 
maxime ignorantia de­
tinétur humana, quod 
sub deformitate crucis, 
retérnre gl6rire D6minum 
n6luit accipere. Et quid 
mundo tam pericul6-
sum, quam non recepisse 
Christum? Ideo vero ne-
césse esse ait venire scan­
dala ; quia, ad sacra­
méntum reddéndre nobis 
reternitatis, omnis in eo 
passi6nis humilitas esset 
explénda. 

R7, Michaël Archange­
lus venit in adjutôrium 
populo Dei, * Stetit in 
auxilium pro animabus 
justis, alleluia. fr. Stetit 
Angelus juxta aram tem-

L'humilité de la Passion est 
une pierre d'achoppement 
pour le monde. L'ignorance 
humaine s'est surtout butée 
à l'ignominie de la croix, 
sous laquelle elle n'a pas 
voulu reconnaître le Sei­
gneur d'éternelle gloire. Et 
qu'y a-t-il de plus périlleux 
pour le monde que de n'avoir 
pas reçu le Christ? Il avait 
dit qu'il devait nécessai­
rement arriver des scan­
dales; car, pour le mystère 
qui devait nous rendre la 
vie éternelle, il fallait que 
s'accomplît en lui toute 
l'humiliation de la Passion. 

R7, L'Archange Michel 
est venu au secours du 
peuple de Dieu, * Il s'est 
tenu prêt à aider les âmes 
justes, alléluia. fr. L' Ange 
se tint près de l'autel du 

IIO 



8 MAI APPARITION DE S. MICHEL ARCH. 

pli, habens thuribulum 
aureum in manu sua. Ste­
tit. Gloria Patri. Stetit. 

temple, ayant à la main 
un encensoir d'or. Il. Gloire 
au Père. Il. 

Au Lundi des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 
Leçon IX de l'Homélie fériale. Les autres jours 

LEÇON IX 
[Les anges, médiateurs de prière.] 

y1DETE ne contemnatis 
unum de pusillis 

istis, qui credunt in me. 
Aptissimum vinculum 
mutui am6ris imp6suit, 
ad eos prrecipue qui vere 
in Domino credidissent. 
Pusill6rum enim Angeli 
quotidie Deum vident : 
quia Filius h6minis venit 
salvare qure pérdita sunt. 
Ergo et Filius h6minis 
salvat, et Deum Angeli 
vident, et Angeli pusi116-
rum prresunt fidélium 
orati6nibus. Prreésse An­
gelos absoluta auct6ritas 
est. Salvat6rum igitur per 
Christum orati6nes An­
geli quotidie Deo 6ffe­
runt. Ergo pericul6se ille 
contémnitur, cujus desi­
déria ac postulati6nes ad 
retérnum et invisibilem 
Deum, ambiti6so Angel6-
rum famulatu ac minis­
tério, pervehuntur. 

GARDEZ-VOUS de mépriser 
aucun de ces petits qui 

croient en moi. Voilà les 
liens étroits de l'amour 
mutuel imposés à ceux qui 
croient au Seigneur. Car les 
Anges de ces petits voient 
Dieu tous les jours. Le Fils 
de l'Homme est venu sauver 
ce qui était perdu. C'est 
donc que le Fils de l'homme 
sauve, que les Anges voient 
Dieu et que les Anges des 
petits président aux prières 
des fidèles. Cette présidence 
des Anges est affirmée avec 
une autorité absolue. Ils 
offrent donc tous les jours 
à Dieu les prières de ceux 
que le Christ a sauvés ; et il 
y a grand péril à mépriser 
celui dont les désirs et les 
demandes sont portés avec 
tant d'honneur jusqu'au 
trône du Dieu éternel et 
invisible, par le ministère 
assidu de ses familiers, les 
Anges. 
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A LAUDES 

et pour les Petites Heures Antiennes 

I. Stetit Angelus * jux- Ant. r. L' Ange se tint 
ta aram templi, habens debout près de l'autel du 
thuribulum âureum in temple, ayant à la main 
manu sua, alleluia. un encensoir d'or, alléluia. 

Psaumes du Dimanche, p. 17. 

2. Dum prreliarétur * 
Michaël Archângelus 
cum dracone, audita est 
vox dicéntium : Salus 
Deo nostro, alleluia. 

3. Archângele Michaël, 
* constitui te principem 
super omnes animas sus­
cipiéndas, alleluia. 

4. Angeli Domini, * 
Dominum benedicite in 
retérnum, alleluia. 

5. Angeli, Archangeli, 
* Throni et Domina­
tiones, Principatus et Po­
testates, Virtutes ca::16-
rum, laudate Dominum 
de crelis, alleluia. 

2. Tandis que !'Archange 
Michel bataillait contre Je 
dragon, on entendit des voix 
qui disaient : Salut à notre 
Dieu, alléluia. 

3. Archange Michel, je 
t'ai établi prince de toutes 
les âlnes qui doivent être 
reçues, alléluia. 

4. Anges du Seigneur, 
bénissez le Seigneur à ja­
mais, alléluia. 

5. Anges, Archanges, Trô­
nes et Dominations, Princi­
pautés et Puissances, Vertus 
des Cieux, louez le Seigneur, 
du haut des cieux, alléluia. 

Capitule. - Apoc. I, 1-2 

SIGNIFICAVIT Deus 
qua:: oportet fieri cito, 

loquens per Angelum su­
um servo suo J oanni, 
qui testimonium perhi­
buit verbo Dei, et testi­
monium J esu Christi, 
qurecumque vidit. 

DIEU a manifesté ce qui 
doit arriver bientôt, 

parlant par son Ange à 
son serviteur Jean, lequel 
témoigna de la parole de 
Dieu et du témoignage de 
Jésus-Christ, pour tout ce 
qu'il a vu. 
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Hymne 

CHRISTE, sanctorum de­
eus Angel6rum, 

Gentis humana: Sator et 
Redémptor, 

Ca:litum nobis tribuas 
beatas 

Scandere sedes. 
Angelus pacis Michaël 

in a:des 
Caélitus nostras véniat, 

seréna: 
Auctor ut pacis lacrim6sa 

in orcum 
Bella reléget. 

Angelus fortis Gabriel, 
ut hostes 

Pellat antiquos, et arnica 
ca:lo, 

Qua: triumphator statuit 
per orbem, 

Templa revisat. 
Angelus nostra: médi­

cus salutis, 
Adsit e ca:lo Raphaël, ut 

omnes 
Sanet a:gr6tos, dubi6sque 

vitre 
Dirigat actus. 
Virgo dux pacis Geni­

trixque lucis, 
Et sacer nobis chorus 

Angel6rum 
Semper assistat, simul et 

micantis 
Régia ca:li. 

Q CHRIST, gloire des 
saints Anges, Auteur 

et Rédempteur du genre 
humain, daignez nous faire 
monter vers les trônes bien­
heureux des habitants du 
ciel. 

Que l' Ange de la paix, 
Michel, dans nos demeures, 
nous arrive du ciel, avec la 
paix sereine qu'il apporte, 
reléguant aux enfers les 
guerres et leurs larmes. 

Que l' Ange fort, Gabriel, 
repousse nos vieux ennemis 
et renouvelle sa visite aux 
temples amis du ciel, que sa 
mission triomphale a établis 
dans le monde entier. 

Que l' Ange médecin de 
notre santé, Raphaël, du 
ciel nous assiste, pour gué­
rir tous les malades et diri­
ger les actes hésitants de 
notre vie. 

Que la Vierge, Reine de 
paix et Mère de lumière, 
ainsi que le chœur sacré des 
Anges, nous assistent tou­
jours, avec la cour royale du 
ciel étincelant. 
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Pra:stet hoc nobis Déi­
tas beâta 

Patris, ac Nati, paritérque 
Sancti 

Spiritus, cujus résonat 
per omnem 

Gloria mundum. 
Amen. 

yr. Stetit Angelus juxta 
aram templi, allehüa. R;. 
Habens thuribulum âu­
reum in manu sua, alle­
luia. 

Ad Bened. Ant. Fac­
tum est * siléntium in 
ca:lo, dum draco com­
mitteret bellum; et Mi­
chaël pugnâvit cum eo, 
et fecit vict6riam, alle­
lwa. 

Qu'elle nous fasse ce don, 
la divinité bienheureuse du 
Père, du Fils et tout ensem­
ble du Saint-Esprit, dont 
la Gloire retentit dans le 
monde entier. 

Amen. 
y,. L'Ange se tint debout 

près de l'autel du temple, 
alléluia. R;. Ayant à la main 
un encensoir d'or, alléluia. 

A Bénéd. Ant. Il se fit 
un grand silence dans le ciel, 
tandis que le dragon enga­
geait le combat ; et Michel 
combattit avec lui et rem­
porta la victoire, alléluia. 

Oraison 

DEUS, qui, miro 6rdine, 
Angel6rum ministé­

ria hominumque dispén­
sas : concéde propitius ; 
ut, a quibus tibi minis­
trântibus in ca:lo semper 
assistitur, ab his in terra 
vita nostra muniâtur. Per 
D6minum. 

0 Drnu, qui dispensez 
avec un ordre admirable 

les ministères des Anges et 
des hommes, accordez-nous 
miséricordieusement que 
ceux; qui, dans le ciel, vous 
entourent d'un continuel 
service, soient, sur terre, la 
protection de notre vie. Par 
Notre Seigneur. 

Au Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
Mémoire de la Férie. 
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A TIERCE 
Capitule comme à Laudes. 

R7, br. Stetit Angelus 
juxta aram templi, * 
Alleluia, alleluia. Stetit. 
'fr. Habens thuribulum 
aureum in manu sua. 
Alleluia, alleluia. Gloria 
Patri. Stetit. 

'fr. Ascéndit fumus aro­
matum in conspéctu Do­
mini, alleluia. R7, De 
manu Angeli, alleluia. 

R7. br. L' Ange se tint de­
bout près de l'autel du tem­
ple, * Alléluia, alléluia. 
L'Ange. 'fr. Ayant à la main 
un encensoir d'or. Alléluia, 
alléluia. Gloire au Père. 
L'Ange. 

'fr. La fumée des parfums 
monte devant le Seigneur, 
alléluia. R7. De la main de 
l' Ange, alléluia. 

A SEXTE 
Capitule. - Apoc. 5, II-I2 

A UDIVI vocem Ange-
lorum multorum in 

circuitu throni, et ani­
malium et seniorum ; et 
erat numerus eorum mil­
lia millium, voce magna 
dicéntium : Salus Deo 
nostro. 

R7. br. Ascéndit fumus 
aromatum in conspéctu 
Domini, * Alleluia, al­
leluia. Ascéndit. 'fr. De 
manu Angeli. Alleluia, 
alleluia. Gloria Patri. As­
céndit. 

'fr. In conspéctu Ange­
lorum psallam tibi, Deus 
meus, alleluia. R7, Ado­
rabo ad templum sanc­
tum tuum, et confitébor 
nomini tuo, alleluia. 

J'ENTENDIS la voix de beau­
coup d' Anges autour du 

trône, et des animaux et 
des vieillards : leur nombre 
était des milliers de milliers, 
qui disaient d'une voix 
puissante : Salut à notre 
Dieu! 

R7. br. La fumée des par­
fums monte devant le Sei­
gneur, * Alléluia, alléluia. 
La fumée. y,, De la main de 
l' Ange. Alléluia, alléluia. 
Gloire au Père. La fumée. 

yr. En présence des Anges, 
je vous chanterai, mon 
Dieu, alléluia. R7. Je me 
prosternerai dans votre tem­
ple et je louerai votre nom, 
alléluia. 
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A NONE 
Capitule. - Apoc. 12, 7-8 

FACTUM est prrelium 
magnum in crelo : 

Michaël et Angeli ejus 
prreliabantur cum dra­
c6ne, et draco pugnabat 
et angeli ejus ; et non 
prrevaluérunt, neque lo­
cus invéntus est e6rum 
amplius in crelo. 

R7. br. In conspéctu 
Angel6rum psallam tibi, 
Deus meus, * Alleluia, 
alleluia. In. t. Adorabo 
ad templum sanctum tu­
um, et confitébor n6mini 
tuo. Alleluia, aUeluia. 
Gloria Patri. In. 

t. Adorate Deum, alle­
luia. R7. Omnes Angeli 
ejus, alleluia. 

IL se fit un grand combat 
dans le ciel : Michel et 

ses Anges combattaient 
contre le dragon, et le dra­
gon luttait, et ses Anges 
aussi : mais il ne fut pas le 
plus fort et plus une place 
ne se trouva pour eux dans 
le ciel. 

R7. br. En présence des 
Anges, je vous chanterai, 
mon Dieu, * Alléluia, allé­
luia. En présence. jr. Je 
me prosternerai en votre 
saint temple et je louerai 
votre nom. Alléluia, allé­
luia. Gloire au Père. En 
présence. 

jr. Adorez Dieu, alléluia. 
R7. Vous tous ses Anges. 
alléluia. 

AUX [[es VÊPRES 
Tout comme c'est indiqué aux Ires Vêpres, p. 80 

avec, en dernier lieu, le Psaume 137. 

Mémoire du suivant. 
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9 MAI 

SAINT GRÉGOIRE DE NAZIANZE, ÉV"BQUE, 
CONFESSEUR ET DOCTEUR DE L'ÉGLISE 

DOUBLE 

Ant. 0 Doctor 6ptime. fr. Amâvit. 

Oraison 

DEUS, qui populo tuo o 
retérnre salutis beâ­

tum Greg6rium minis­
trum tribuisti : prresta, 
quresumus ; ut, quem 
Doct6rem vitre habui­
mus in terris, interces­
s6rem habére mereâmur 
in crelis. Per D6minum. 

Drnu, qui avez donné 
à votre peuple le bien­

heureux Grégoire comme 
ministre du salut éternel ; 
accordez-nous, s'il vous plaît, 
qu'après l'avoir eu sur terre 
comme Docteur de vie, 
nous méritions de l'avoir 
comme intercesseur dans 
les cieux. Par. 

Au 1er Nocturne, si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Sapiénciam, p. [209]. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

GREGORIUS, n6bilis Câp-
padox, ex singulâri 

divinârum Litterârum 
sciéntia The6logi cogn6-
men consecutus, Naziânzi 
in Cappad6cia natus, 
Athénis in omni disci­
plinârum génere una cum 
sancto Basilio eruditus, 
ad studia sacrârum Litte-

GRÉGOIRE, noble Cappa-
docien, qui fut surnom­

mé le Théologien à cause de 
sa science profonde des 
lettres divines, naquit à 
Nazianze en Cappadoce. 
Après avoir été instruit à 
Athènes dans toutes les 
branches de sciences, en 
même temps que saint 
Basile, il s'appliqua à l'étude 
de !'Écriture Sainte. Les 
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rarum se convértit ; in 
quibus se in cœnobio per 
âliquot annos exercué­
runt, illârum senténtiam 
non ex proprio ingénio, 
sed ex majorum ratione 
et auctoritâte interpre­
tantes. Qui cum doctrina 
et vitre sanctitâte floré­
rent, vocâti ad munus 
prredicândre evangélicre 
veritâtis, plurimos J esu 
Christo filios peperérunt. 

deux amis s'y adonnèrent 
pendant plusieurs années, 
dans un monastère, ayant 
soin d'interpréter les livres 
sacrés, non selon leur esprit 
propre, mais d'après le 
raisonnement et l'autorité 
des anciens. Tandis qu'ils 
s'épanouissaient dans la 
science et la sainteté, ils 
furent appelés à la charge 
de prêcher la vérité de 
l'Évangile, et engendrèrent 
à Jésus-Christ un grand 
nombre d'âmes. 

R/. Invéni, p. [188] 

LEÇON V 
GREGORIUS igitur, ali-

quândo domum re­
vérsus, primum Sasimo­
rum episcopus creâtus 
est, deinde Nazianzé­
nam ecclésiam adminis­
tra.vit. Tum Constanti­
nopolim ad eam regén­
dam ecclésiam accersitus, 
cum civitâtem hreresum 
purgâtam erroribus ad 
catholicam fidem reduxis­
set, quod ei summum 
omnium amorem conci­
liâre debébat, multorum 
parâvit invidiam. !taque, 
cum inter episcopos ma­
gna proptérea esset facta 
seditio., sponte cedens epi­
scopâtu, illud prophétre 

GRÉGOIRE, étant donc re­
tourné chez lui, fut 

d'abord créé évêque de 
Sasime ; puis il administra 
l'Église de Nazianze. Appe­
lé plus tard à Constanti­
nople pour en gouverner 
l'Église, il purifia cette ville 
de toutes ses erreurs et 
hérésies et la ramena à la 
foi catholique ; mais ce qui 
aurait dû lui concilier la 
profonde affection de tous, 
lui attira l'envie d'un grand 
nombre. C'est pourquoi, 
comme les évêques étaient 
profondément divisés à son 
sujet, il renonça sponta­
nément à l'épiscopat, s'ap­
pliquant ces paroles d'un 
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dictum usurpavit Si 
propter me comm6ta est 
ista tempéstas, dejicite 
me in mare, ut vos jactari 
desinatis. Quare Nazian­
zum revérsus, cum illi 
ecclésire Eulalium prre­
ficiéndum curasset, to­
tum se ad contempla­
ti6nem et scripti6nem 
divinarum rerum c6ntu­
lit. 

~. P6sui, 

prophète : Si c'est à cause 
de moi que cette tempête 
s'est élevée, jetez-moi à la 
mer, afin que vous cessiez 
d'être tourmentés 1 • Il revint 
donc à Nazianze où, après 
avoir fait donner le gou­
vernement de cette Église 
à Eulalius, il se livra tout 
entier à la contemplation 
et à la composition d'écrits 
théologiques. 
p. [189] 

LEÇON VI 

S CRIPSIT autem multa, 
et solûta orati6ne et 

vérsibus, mirabili pietate 
et eloquéntia; quibus doc­
t6rum h6minum sanc­
torûmque judicio id asse­
cûtus est, ut nihil in illis, 
nisi ex verre pietatis et 
cath6licre religi6nis ré­
gula, reperiatur, nemo 
quidquam jure vocare 
possit in dûbium. Con­
substantialitatis Filii fuit 
acérrimus propugnator. 
Ut autem vitre laude 
nemo ei prrep6situs est ; 
sic et orati6nis gravitate 
omnes facile superavit. 
In iis scribéndi ac legéndi 
stûdiis ruri vitam m6na­
chi exércens, imperat6re 

1. Jonas 1, u.. 

JL écrivit beaucoup, en 
prose et en vers, avec 

une piété et une éloquence 
admirables. Au jugement 
des hommes saints et doctes, 
dans tous ses ouvrages on 
ne trouve absolument rien 
de contraire à la vraie piété 
et à la religion catholique ; 
rien même qu'on puisse 
raisonnablement contester. 
Il fut le très ardent défenseur 
de la consubstantialité du 
Fils. De même qu'il ne fut 
inférieur à personne pour 
la sainteté de sa vie, ainsi 
surpassa-t-il facilement tous 
les autres par la puissance 
de son verbe. Il écrivait et 
étudiait encore, menant à 
la campagne la vie d'un 
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Theod6sio, ad ca:léstem 
vitam sénio conféctus mi­
gravit. 
~. Iste est, p. [ 190] 

moine, quand, sous Je règne 
de l'empereur Théodose, 
épuisé de vieillesse, il partit 
pour la vie du ciel. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

GREGORIUS Nazianzé-
nus, n6bilis Cappa­

dox, ob singularem divi­
narum Litterarum scién­
tiam, The6Iogi cogn6-
men consecutus, Athé­
nis in omni disciplina­
rum génere una cum 
sancto Basilio eruditus, 
ad studia sacrarum Litte­
rarum se convértit. Pri­
mum Sasim6rum epis­
copus creatus est, deinde 
Nazianzénam ecclésiam 
administravit. Tum Cons­
tantin6polim ad eam re­
géndam ecclésiam accer­
situs, cum civitatem, err6-
ribus ha:resum purga­
tam, ad cath6licam fidem 
reduxisset, quod ei om­
nium am6rem conciliare 
debébat, mult6rum para­
vit invidiam. !taque, cum 
inter episcopos magna 
proptérea esset facta se­
ditio, sponte cedens epis­
copatu, illud prophétre 
dictum usurpavit Si 
propter me comm6ta est 

GRÉGOIRE de Nazianze, 
noble Cappadocien, qui 

fut surnommé Je Théo­
logien à cause de sa science 
extraordinaire des saintes 
lettres, fut instruit à Athènes 
dans toutes les branches 
des sciences, en même temps 
que saint Basile, puis s'ap­
pliqua à l'étude de ]'Écri­
ture Sainte. Créé d'abord 
évêque de Sasime, il admi­
nistra ensuite l'Église de 
Nazianze. Appelé plus tard 
à Constantinople pour en 
gouverner l'Église, il puri­
fia cette ville de toutes les 
hérésies et de toutes les 
erreurs, et la ramena à 
la foi· catholique. Mais ce 
qui aurait dû lui concilier 
l'amour de tous, lui attira 
l'envie d'un grand nombre. 
C'est pourquoi, comme les 
évêques étaient profondé­
ment divisés à son sujet, 
il renonça spontanément à 
l'épiscopat, s'appliquant ces 
paroles d'un prophète : Si 
c'est à cause de moi que cette 
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ista tempéstas, dejicite 
me in mare, ut vos jac­
tari desinatis. Nazianzum 
revérsus, cum illi ecclé­
sire Eulalium prreficién­
dum curasset, se totum 
ad orati6nem et studium 
rerum divinarum c6n­
tulit. Egrégie multa scrip­
sit soluta orati6ne ac 
vérsibus, et consubstan­
tialitatis Filii fuit acér­
rimus propugnator. Im­
perat6re Theod6sio, ad 
creléstem vitam sénio con­
féctus migravit. 

tempête s'est élevée, jetez­
moi dans la mer afin que vous 
cessiez d'être tourmentés. Gré­
goire revint donc à Nazianze 
où, après avoir fait donner 
le gouvernement de cette 
Église à Eulalius, il se livra 
tout entier à la contem­
plation et à l'étude des 
choses divines. Il composa 
beaucoup d'excellents écrits, 
en prose et en vers, et fut 
le très ardent défenseur 
de la consubstantialité du 
Fils. C'est sous le règne 
de l'empereur T!héodose 
qu'épuisé de vieillesse il 
partit pour la vie du ciel. 

Au III• Noct. Homélie sur l'Év. : Vos estis sa! terrre, 
du Comm. des Docteurs (1), p. [215]. 

Au Lundi des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. 

Vêpres, à Capitule, du suivant. 

10 MAI 

SAINT ANTONIN, É~QUE ET CONFESSEUR 
DOUBLE (m. t. v.) 

fr. Amavit. Ant. Sacérdos et P6ntifex. 

Oraison 

SANCTI Antonini, D6- QUE saint Antonin, Sei­
mine, Confess6ris tui gneur, votre Confes­

atque Pontificis méritis seur et Pontife, nous vienne 
adjuvémur : ut, sicut te en aide par ses mérites, afin 

que, proclamant votre ma­
in illo mirabilem prredi-
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camus, ita in nos miseri­
c6rdem fuisse gloriémur. 
Per D6minum. 

gnificence envers lui, nous 
puissions de même glori­
fier votre miséricorde envers 
nous. Par Notre Seigneur. 

Mémoire du précédent, S. Grégoire, Conf. Pont. 

Ant. 0 Doctor 6ptime. fr. Justum. 

Oraison 

DEUS, qui populo tuo Ü Drnu, qui avez donné 
retérnre salutis beâ- à votre peuple le bien­

tum Greg6rium minis- he.ll1:eux Grégoire ~omme 
trum tribuisti : prresta mm1stre du salut. etemel, 

. ' accordez-nous, s'il vous 
q?resum~s, ut, q':~mDo~- plaît, qu'après l'avoir eu 
torero vitre habu1mus 1n sur terre comme Docteur 
terris, intercess6rem ha- de vie, nous méritions de 
bére mereâmur in crelis. l'avoir comme intercesseur 
Per D6minum. dans les cieux. Par. 

Mémoire des Ss. Gordien et Épimaque, Martyrs, dont 
on fera aussi Mémoh·e à Laudes : 

Ant. Lux perpétua. fr. Sancti. 

Oraison 
DA, quresumus, omni-

potens Deus : ut, qui 
beat6rum Mârtyrum tu6-
rum Gordiâni et Epima­
chi solémnia c6limus, e6-
rum apud te intercessi6-
nibus adjuvémur. Per D6-
minum. 

FAITES, s'il vous plaît, 
Dieu tout-puissant, 

qu'en célébrant la fête de 
vos bienheureux martyrs 
Gordien et Épimaque, nous 
soyons secourus par leur 
intercession auprès de vous. 
Par Notre Seigneur Jésus­
Christ. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
ANTONINUS, Florén- ANTONIN, né à Florence 

tire honéstis parén- de parents honorables, 
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tibus natus, ab ipsa jam 
pueritia egrégium futurre 
sanctitatis spécimen exhi­
buit. Annum agens sex­
tum decimum, religi6-
nem Prredicat6rum an1-
pléxus, cœpit exinde ma­
ximis clarére virtutibus. 
Otio perpétuum bellum 
indixit. Post nocturnum 
brevem somnum primus 
matutinis précibus ade­
rat, quibus persolutis, 
réliquum tempus noctis 
orati6nibus, aut certe lec­
ti6ni et scripti6ni libr6-
rum tribuébat ; et, si 
quando importunior fes­
sis membris somnus obré­
peret, ad parietem paulu­
lum declinato capite ac 
tantisper discusso somno, 
mox sacras vigilias avi­
dius repetébat. 

donna dès son enfance 
des indices remarquables de 
sa sainteté future. Entré 
dans l'Ordre des Frères 
Prêcheurs à l'âge de seize 
ans, il commença dès lors 
à se faire remarquer par 
de très grandes vertus. Il 
déclara une guerre impla­
cable à l'oisiveté ; la nuit, 
après un court sommeil, 
il était le premier à l'Office 
des Matines ; celui-ci ter­
miné, il employait le reste 
de la nuit à prier, ou il la 
consacrait à lire et à écrire ; 
et si quelquefois un sommeil 
irrésistible s'abattait sur ses 
membres fatigués, il ap­
puyait un moment sa tête 
contre le mur, et ayant ainsi 
dissipé l'assoupissement, il 
reprenait aussitôt sa sainte 
veille avec plus d'ardeur. 

~- Invéni, p. [r88] 

LEÇON V 

01sc1PLIN.1r. regularis 
sui ipsius severis­

simus exactor, cames, nisi 
in gravi regritudine, num­
quam edit. Humi aut in 
nudo tabulato cuba.bat. 
Cilicio semper usus, et 
intérdum zona férrea ad 
vivam cutem incinctus, 
virginitatem integérrime 
semper c6luit. In expli-
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TRÈS exigeant envers lui-
même pour la discipline 

régulière, il ne mangea ja­
mais de viande, si ce n'est en 
cas de grave maladie. Il cou­
chait sur la terre ou sur une 
planche nue ; il portait cons­
tamment le cilice et souvent 
une ceinture de fer sur la 
chair ; il garda toujours 
intacte sa virginité ; lors-
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candis consilüs tantre 
dexteritâtis fuit, ut 
communi elogio Anto­
ninus consiliorum dice­
rétur. Adeo autem in 
eo humilitas enituit, ut, 
étiam cœnobüs ac pro­
vincüs prreféctus, abjec­
tissima monastérü officia 
demississime obiret. Ab 
Eugénio quarto Floren­
tinus archiepiscopus re­
nuntiâtus, regérrime tan­
dem, nec nisi aposto­
licis minis perterrefâc­
tus, ut episcopâtum acci­
peret, acquiévit. 

qu'il donnait un conseil, 
c'était avec tant de pru­
dence que tous lui don­
naient avec éloge le nom 
d' « Antonin des conseils ». 
Son humilité était si remar­
quable que, supérieur local 
et même provincial, il se 
livrait très humblement aux 
plus bas emplois du monas­
tère. Nommé archevêque 
de Florence par Eugène IV, 
il accepta, à son corps 
défendant, sous la crainte 
des menaces du Pontife. 

Rf. Posui, p. [189) 

LEÇON VI 

JN eo munere vix dici 
quantum prudéntia, 

pietâte, caritâte, mansue­
tudine et sacerdotâli zelo 
excelluerit. Illud mirân­
dum, tantum ingénio va­
luisse, ut omnes ferme 
sciéntias per se, nullo 
adhibito prreceptore, ab­
solutissime didicerit. Tan• 
dem post multos labores, 
multis étiam éditis insi­
gnis doctrinre libris, sacra 
Eucharistia et Unctione 
percépta, compléxus Cru­
cifixi imâginem, mortem 
lretus aspéxit sexto No­
nas Maji, anno millésimo 

QN ne peut exprimer à 
quel point il excella 

dans cette charge, par sa 
prudence, sa piété, sa charité, 
sa mansuétude et son zèle 
sacerdotal. Chose admirable, 
la puissance de son intel­
ligence fut telle qu'il ap­
prit à fond presque toutes 
les sciences, sans le secours 
d'aucun maître. Enfin, après 
beaucoup de travaux, après 
avoir publié un grand 
nombre d'écrits remar­
quables par leur doctrine, 
ayant reçu l'Eucharistie et 
la Sainte Onction et em­
brassé l'image du crucifix, 
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quadringentésimo quin­
quagésimo nono. Mira­
culis vivens et post mor­
tem conspicuus, Sancto­
rum numero adscriptus 
est ab Hadriano sexto, 
anno D6mini millésimo 
quingentésimo vigésimo 
tértio. 
"fi?. Iste est, p. [190] 

il vit venir la mort avec 
joie, deux Mai, l'an qua­
torze cent cinquante-neuf. 
Illustre par ses miracles 
pendant sa vie et après sa 
mort, Antonin fut inscrit 
au nombre des Saints par 
Adrien VI, l'an du Seigneur 
quinze cent vingt-trois. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

ANTONINUS, Floréntire 
honéstis paréntibus 

natus, ab ipsa pueritia 
egrégium futurre sanc­
titatis spécimen exhibuit. 
Annum agens sextum dé­
cimum, religi6nem Prre­
dicat6rum ampléxus, cœ­
pit exfnde maximis vir­
tutibus clarére. Singu­
lari fuit abstinéntia, et 
virginitatem integérrime 
semper c6luit. In expli­
candis consiliis tantre fuit 
dexteritatis, ut Antoni­
nus consili6rum diceré­
tur. Ab Eugénio quarto 
Florentinus archiepisco­
pus renuntiatus, regér­
rime tamen, nec nisi apos­
t6licis minis perterrefa­
ctus, ut episcopatum acci­
peret, acquiévit. In eo 
munere, prudéntia, pie-

ANTONIN, né à Florence 
de parents honorables, 

donna dès son enfance 
des indices remarquables 
de sa sainteté future. Entré 
dans l'Ordre des Frères 
Prêcheurs à l'âge de seize 
ans, il commença dès lors 
à se faire remarquer par 
de très grandes vertus. Il 
pratiqua une abstinence ex­
ceptionnelle et garda tou­
jours sa virginité intacte. 
Lorsqu'il donnait des con­
seils, c'était avec tant de 
prudence qu'on l'appelait : 
« Antonin des conseils. » 
Nommé archevêque de Flo­
rence par Eugène IV, il 
n'accepta qu'à son corps 
défendant, effrayé par les 
menaces du Pontife. Il excel­
la dans cette charge, par 
sa prudence, sa piété, sa 
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tâte, caritate, mansue­
tudine et sacerdotali zelo 
excélluit. Omnes fere 
sciéntias, nullo adhibito 
prreceptore, absolutissi­
me didicit, et multos in­
signis doctrinre libros 
scripsit. Obiit in Domino 
sexto Nonas Maji, anno 
millésima quadringenté­
simo quinquagésimo no­
no, et ab Hadriano sexto 
in album Sanctorum fuit 
relatus. 

charité, sa mansuétude et 
son zèle sacerdotal. Il apprit 
à fond presque toutes les 
sciences, sans le secours 
d'aucun maître, et publia 
un grand nombre d'écrits 
remarquables par leur doc­
trine. Il mourut dans la 
paix du Seigneur, le deux 
Mai, l'an du Seigneur qua­
torze cent cinquante-neuf. 
Adrien VI l'inscrivit au 
nombre des Saints. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év. : Homo péregre, 
au Commun d'un Confesseur Pontife (1), p. (194]. 

Au Lundi des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
la IX• Leçon est !'Homélie de la Férie. Les autres jours : 

Pour les Ss. Gordien et Épimaque, Martyrs 

LEÇON IX 

GORDIANUS judex, cum 
ad eum Januarius 

présbyter, ut condem­
narétur, sub Juliana 
Apostata, ductus esset, 
ab eodem in christiana 
fide instructus cum uxore 
et quinquaginta tribus 
aliis ex eadem familia 
Romre baptizatur. Quare 
prreféctus, relegato Ja­
nuario, GordianumaCle­
mentiano vicario includi 
jubet in cârcerem ; qui 
postea eumdem Gordia­
num vinctum caténis ad 
se accersitum, cum a 

sous Julien !'Apostat, un 
prêtre nommé Janvier 

comparut devant le juge 
Gordien pour être condam­
né. Mais ce fut lui qui 
instruisit son juge dans la 
foi chrétienne et le baptisa 
à Rome, ainsi que sa femme 
et cinquante-trois personnes 
de la même famille. C'est 
pourquoi le préfet, après 
avoir exilé Janvier, donna 
l'ordre à Clémentien, son 
lieutenant, de mettre Gor­
dien en prison. Clémentien 
fit venir devant lui Gordien 
chargé de chaînes et n'ayant 
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fidei prop6sito deterrére 
non posset, plumbâtis 
diu cresum, câpite plecti 
imperat. Cujus corpus, 
ante Ap6llinis templum 
cânibus objéctum, noctu 
a Christiânis via Latina 
sepelitur, in eâdem cryp­
ta in quam reliquire 
beâti Epimachi Mârtyris 
translata: fuerant ab A­
lexandria : ubi is diu 
propter Christi confes­
si6nem constrictus in 
cârcere, postrémo com­
bustus, martyrio coronâ­
tus est. 

pu lui persuader de renon­
cer à la foi, après l'avoir 
fait battre longtemps avec 
des fouets garnis de plomb, 
il lui fit trancher la tête. Le 
corps du martyr fut jeté 
aux chiens, devant le temple 
d'Apollon ; mais les chré­
tiens l'ensevelirent pendant 
la nuit sur la voie Latine, 
dans la même crypte où 
avaient été déposées les reli­
ques du bienheureux mar­
tyr Épimaque. On les avait 
apportées d'Alexandrie où 
ce saint, d'abord longtemps 
enchaîné dans une prison 
pour la confession du Christ, 
avait enfin été brûlé et avait 
ainsi conquis la couronne 
du martyre. 

A Laudes, la Mémoire des Ss. Gordien et Épimaque 
Martyrs suit celle de la Férie, le Lundi des Rogations et 
à la Vigile de l' Ascension. 

12 MAI 

SS. NÉRÉE, ACHILLÉE, LA VIERGE DOMI­
TILLE, ET PANCRACE, MARTYRS 

SEMI-DOUBLE 

t. Sancti. Ant. Lux perpétua. 

Oraison 
SEMPER nos, Domine, 

Mârtyrum tu6rum 
Nérei, Achillei, Domi­
tilla: atque Pancrâtii f6-

QUE toujours, Seigneur, 
l'heureuse solennité de 

vos Martyrs, Nérée, Achil­
lée, Domitille et Pancrace 
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veat, quresumus, beata 
solémnitas : et tuo dignos 
reddat obséquio. Per Do­
minum. 

nous encourage et nous 
rende dignes de vous servir. 
Par Notre Seigneur. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

NEREUS et Achilleus 
fratres, eunuchi Fla­

vire Domitillre, a beato 
Petro una cum ipsa ejus­
que matre Plautilla bap­
tizati, cum Domitilla: per­
suasissent ut virginita­
tem suam Deo conse­
craret, ab ejus sponso 
Aureliano tamquam chri­
stiani accusati, ob pra:­
claram fidei confessionem 
in Pontiam insulam rele­
gantur. Ubi ad qua:sti6-
nem iterum vocati et 
verbéribus ca:si, mox Tar­
racinam perducti, a Mi­
nucio Rufo equuleo et 
flammis cruciati, cum 
constanter negarent se, a 
sancto Petro Apostolo 
baptizatos, ullis tormén­
tis cogi posse ut idolis 
immolarent, securi per­
cussi sunt. Quorum c6r­
pora ab Auspicio, eorum 
discipulo et Domitillre 

NERÉE et Achillée, deux 
frères, étaient eunuques 

de Flavie Domitille. Saint 
Pierre les baptisa en même 
temps qu'elle et que Plau­
tille, sa mère. Comme ils 
avaient inspiré à Domitille 
le dessein de consacrer à 
Dieu sa virginité, Aurélien, 
à qui elle était fiancée, les 
accusa d'être chrétiens. Ils 
confessèrent glorieusement 
leur foi et furent envoyés 
dans l'île Ponza ; là ils 
furent de nouveau soumis à 
la question, battus de verges, 
puis conduits à Terracine, 
où Minutius Rufus les fit 
torturer sur le chevalet 
avec des torches enflammées. 
Comme ils ne cessaient 
point d'affirmer qu'après 
avoir été baptisés par l' A­
pôtre saint Pierre, aucun 
tourment ne pourrait les 
contraindre à sacrifier aux 
idoles, ils eurent la tête 
tranchée. Leurs corps furent 
apportés à Rome par leur 
disciple Auspice, celui qui 
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educatore, Romam dela­
ta, via Ardeatina sepulta 
sunt. 

avait instruit Domitille, et 
ils furent ensevelis sur la 
voie Ardéatine. 

~. Lux perpétua, p. [157] 

LEÇON V 
fLAVIA Domitilla, virgo 

Romana, Titi et Do­
mi tiani imperatorum 
neptis, cum sacrum vir­
ginitatis velamen a beato 
Cleménte Papa accepis­
set, ab Aureliano sponso, 
Titi Aurélii consulis filio, 
delata quod christiana 
esset, a Domitiano impe­
ratore in insulam Pon­
tiam est deportata, ubi 
in carcere longum mar­
tyrium duxit. Demum 
Tarracinam deducta, ite­
rum Christum conféssa, 
cum semper constantior 
apparéret, sub Trajano 
imperatore, judicis jussu 
incénso ejus cubiculo una 
cum Theodora et Eu­
phrosyna virginibus et 
collactaneis suis, gloriosi 
martyrii cursum confé­
cit, Nonis Maji : qua­
rum corpora, integra in­
vénta, a Cresario diacono 
sepulta sunt. Hac vero 
die duorum fratrum ac 
Domitillre corpora, ex 
diaconia sancti Hadriani 
simul translata, in ipso-

f LAVIE Domitille, vierge 
romaine, nièce des empe­

reurs Titus et Domitien, 
avait reçu des mains du 
bienheureux pape Clément 
le voile sacré des vierges. 
Quand Aurélien, son fiancé, 
fils du consul Titus Au­
rélius,l'eut dénoncée comme 
chrétienne, l'empereur Do­
mitien l'envoya dans l'île 
Ponza, où elle souffrit en 
prison un long martyre. On 
la conduisit enfin à Terra­
cine, où elle confessa de 
nouveau le Christ, et comme 
elle paraissait toujours plus 
inébranlable, le juge ordon­
na de mettre le feu à sa cel­
lule; c'est ainsi qu'avec 
les vierges Théodora et 
Euphrosine, ses sœurs de 
lait, elle termina son glo­
rieux martyre sous l'empe­
reur Trajan, aux Nones de 
Mai. Leurs corps furent 
trouvés intacts et ensevelis 
par le diacre Césaire. Mais 
c'est à la date de ce jour que 
les corps des deux frères et de 
Domitille furent transportés 
ensemble de la diaconie de 
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rum Martyrum basili­
cam, tituli Fasciolre, res­
tituta sunt. 

~. In servis 

Saint-Adrien, et rendus a 
la basilique des saints Mar­
tyrs, du titre de Fasciola. 

suis, p. [158] 

LEÇON VI 

pANCRATrus, in Phrygia 
nobili génere natus, 

puer quatuordecim anno­
rum Romam venit Dio­
cletiano et Maximiano 
imperatoribus. Ubi a 
Pontifice Romano bapti­
zatus, et in fide chris­
tiana eruditus, ob eam­
dem paulo post compre­
hénsus ; cum diis sacri­
ficare constanter renuis­
set, virili fortitudine da­
tis cervicibus, illustrera 
martyrii coronam conse­
cutus est. Cujus corpus 
Octavilla matrona noctu 
sustulit et unguéntis deli­
butum via Aurélia sepe­
livit. 

PANCRACE, né en Phrygie, 
était de noble race ; il 

vint à Rome à l'âge de qua­
torze ans, sous les empe­
reurs Dioclétien et Maxi­
mien. Baptisé et instruit 
dans la foi chrétienne par 
le Pontife de Rome, il fut 
arrêté peu après. Après 
avoir fermement refusé de 
sacrificier aux dieux, il 
offrit sa tête au bourreau 
avec un courage viril et 
conquit la glorieuse cou­
ronne du martyre. Une 
sainte femme, Octavie, en­
leva son corps pendant la 
nuit, l'embauma et l'ense­
velit sur la voie Aurélienne. 

~. Filire Jerusalem, p. [159] 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

NEREUS et Achilleus 
fratres, eunuchi Fla­

vire Domitfllre, a beato 
Petro una cum ipsa ejus­
que matre Plautilla bap­
tizati, cum Domitillre 
persuasfssent ut virgi-

NERÉE et Achillée, deux 
frères, étaient eunuques 

de Flavie Domitille ; saint 
Pierre les baptisa en même 
temps qu'elle et que Plau­
tille, sa mère. Comme ils 
avaient inspiré à Domitille 
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nitâtem suam Deo con­
secrâret, ab ejus sponso 
Aureliano, quod chris­
tiâni essent accusâti, in 
P6ntiam insulam rele­
gântur. Mox verbéribus 
cresi ut id6Iis immo­
lârent, et Tarracinam 
perducti, equulei et flam­
mârum cruciâtibus su­
perâtis, securi percussi 
sunt ; quorum c6rpora 
ab Auspicio e6rum dis­
cipulo Romam delâta, 
via Ardeatina sunt se­
pulta. Flavia Domitilla 
vero, qua: sacrum virgi­
nitâtis velâmen a beâto 
Cleménte Papa accéperat, 
et ipsa in insulam P6n­
tiam deportâta, et post 
diuturna vincula Tarra­
cinam deducta, judicis 
jussu incénso ejus cubi­
culo, una cum virginibus 
Theodora et Euphr6syna, 
collactâneis suis, glori6-
sam mortem oppétiit No­
nis Maji, Trajâno impe­
rat6re : quarum c6rpora 
Cresârius diaconus sepe­
livit. Pancrâtius, n6bili 
génere in Phrygia natus, 
puer quatu6rdecim ann6-
rum Roma: baptizâtus, 
Diocletiâno et Maximiâ­
no imperat6ribus, com­
prehénditur, et, cum diis 
sacrificâre constânter re-

le dessein de consacrer à 
Dieu sa virginité, Aurélien, 
à qui elle était fiancée, les 
accusa d'être chrétiens ; c'est 
pourquoi ils furent envoyés 
dans l'île Ponza. Là on les 
battit de verges ; ensuite on 
les conduisit à Tèrracine où, 
ayant triomphé de la tor­
ture du chevalet et des 
torches enflammées, ils eu­
rent la tête tranchée. Leurs 
corps furent apportés à 
Rome par Auspice, leur dis­
ciple, et ensevelis sur la 
voie Ardéatine. Flavie Do­
mitille, qui avait reçu du 
bienheureux Pape Clément 
le voile sacré des vierges, 
fut également déportée dans 
l'île Ponza et, après un long 
emprisonnement, conduite à 
Terracine où, le juge ayant 
ordonné de mettre le feu à 
la maison où elle était enfer­
mée, elle trouva une mort 
glorieuse, avec les vierges 
Théodora et Euphrosine, 
ses sœurs de lait, aux Nones 
de Mai, sous l'empereur 
Trajan. Leurs corps furent 
ensevelis par le diacre Cé­
saire. Pancrace, né en Phry­
gie, de race noble, vint à 
Rome et y fut baptisé à 
l'âge de quatorze ans, sous 
les empereurs Dioclétien et 
Maximien. Il refusa ferme­
ment de sacrifier aux idoles 
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nuisset, datis cervicibus, 
illustrem martyrii cor6-
nam consecutus est ; cu­
jus corpus ab Octavilla 
matr6na clam via Aurélia 
sepultum est. 

et offrit sa tête au bourreau. 
Il conquit ainsi l'illustre 
couronne du martyre. Son 
corps fut enseveli secrète­
ment par la matrone Octavie 
sur la voie Aurélienne. 

AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 

Léctio sancti Evangélii 
secundum J oannem 

Chapitre 
JN illo témpore : Erat 

quidam régulus, cujus 
filius infirmabatur Ca­
pharnaum. Et réliqua. 

Homilia sancti 
Greg6rii Papre 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Jean 

4, 46-53 

EN ce temps-là, il y avait 
un officier du roi dont le 

fils était malade à Caphar­
naüm. Et le reste. 

Homélie de saint 
Grégoire Pape 

Hom. 28 prêchée en la basilique des Ss. M. au jour de leur fête 
[Jésus 1nontre son estime pour ceux que méprise le monde.] 

QUID est quod régulus 
D6minum rogat ut 

ad ejus filium véniat, et 
tamen ire corporaliter 
recusat ; ad servum vero 
centuri6nis non invitatur, 
et tamen se corporaliter 
ire pollicétur? Réguli filio 
per corporalem prresén­
tiam non dignatur adésse, 
centuri6nis servo non de­
dignatur occurrere. Quid 
est hoc, nisi quod supér­
bia nostra retunditur, qui 
in hominibus non natu­
ram, qua ad imaginem 

QU'EST-CE que cela veut 
dire? Le Seigneur, prié 

par un officier de se rendre 
auprès de son fils, refuse de 
s'y rendre en personne et, 
sans y avoir été invité, pro­
met d'aller en personne au­
près du serviteur du centu­
rion. II ne daigne point ho­
norer de sa présence le fils 
d'un seigneur, et il ne dé­
daigne pas d'accourir auprès 
de l'esclave d'un centurion. 
Que veut-il en ceci, sinon 
abattre notre orgueil qui 
vénère chez les hommes, 

1~2 
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Dei facti sunt, sed ho­
nores et divitias vene­
ramur? Redémptor vero 
noster, ut osténderet quia 
qua: alta sunt h6minum, 
despiciénda sunt, et qua: 
despécta sunt h6minum, 
despiciénda non sunt ; 
ad filium réguli ire n6-
luit, ad servum centu­
ri6nis ire paratus fuit. 

~- Ego sum, p. [161] 

non pas leur nature créée à 
l'image de Dieu, mais leur 
rangetleurs richesses ?Notre 
Rédempteur,pour nous mon­
trer qu'il faut mépriser les 
grandeurs humaines, et ne 
point mépriser ce que les 
hommes méprisent, n'a point 
voulu aller auprès du fils 
de l'officier et s'est préparé 
à descendre auprès de l'es­
clave du centurion. 

Le Mardi et le Vendredi de la première et de la seconde 
semaine après l'Octave de Pâques, chaque fois qu'au 
Jer Nocturne on aura déjà dit les lectures de l'Écriture 
occurrente, au lieu de ce Répons, on dit le suivant : 

~- Tristitia vestra, al­
leluia, * Convertétur in 
gaudium, alleluia, alle­
luia. YI. Mundus autem 
gaudébit, vos vero con­
tristabimini, sed tristitia 
vestra. Convertétur. 

~. Votre tristesse, allé­
luia, * Se changera en joie, 
alléluia, alléluia. YI. Tandis 
que le monde se réjouira, 
vous serez dans la tristesse, 
mais votre tristesse. Se chan­
gera. 

Si l'on devait dire la IX• Leçon d'un Office dont on fait 
Mémoire, on réunirait la VIII• à la IX• Leçon. 

LEÇON VIII 
[Estimons les hommes à leur vraie valeur.] 

JNCREPATA est ergo su- JL condamne donc notre 
pérbia nostra, qua: nes- orgueil qui ne sait point 

cit pensare h6mines pro- estimer les hommes pour 
pter h6mines. Sola, ut leur qualité d'hommes. 

Comme nous l'avons dit, 
diximus, qua: circum- cet orgueil n'apprécie que 
stant hominibus pensat, ce qui est extérieur aux 
naturam non aspicit, ho- hommes, et ne considérant 
n6rem Dei in hominibus pas la nature qui les fait 
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non agn6scit. Ecce ire 
non vult Filius Dei ad 
fflium réguli ; et tamen 
venire paratus est ad 
salutem servi! Certe, si . ' . nos cu1usp1am servus ro-
gâret ut ad eum ire 
deberémus, pr6tinus no­
bis nostra supérbia in 
cogitati6ne tâcita respon­
déret dicens : Non eas, 
quia temetipsum degé­
neras, honor tuus des­
picitur, locus viléscit. Ec­
ce de crelo venit, quiservo 
in terra occurrere non 
déspicit ; et tamen humi­
liâri in terra contémni­
mus, qui de terra sumus ! 

à l'image de Dieu, il ne 
reconnaît pas en eux l'hon­
neur de Dieu. Voilà que le 
Fils de l'Homme ne veut 
point se rendre auprès du 
fils d'un seigneur, et qu'il 
est prêt à venir guérir un 
esclave! Si quelque esclave 
nous priait de venir à lui, 
certes aussitôt notre orgueil 
répondrait intérieurement à 
son appel : « N'y va pas, 
ce serait t'abaisser, faire mé­
priser ta noblesse, avilir ton 
rang. • Voici que vient du 
ciel celui qui ne dédaigne 
pas, sur terre, de visiter 
un esclave, et cependant 
nous tenons pour mépri­
sable d'être humiliés sur 
terre, nous qui sommes de 
la terre! 

~. Cândidi, p. [162] 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

LEÇON IX 
[Les saints Nérée et Achillée ont méprisé le monde en fleur, 

et nous nous. attachons au monde même flétri.] 

NOLITE, ergo intra v?s- NE pesez .donc point en 
metlpsos pensare vous-memes ce que 

quod habétis, sed quid ~ous ave.z~ ma~~ c~ que _vous 
estis. Ecce mundus, qui etes. V01Ia q1! 11 s ~nfu1t, ce 
dl.li 1·tur f ·r S · · · monde que 1 on aime. Ces 

g , ug1 · anctl IStl saints dont nous entourons 
ad quorum tumbam les tombeaux ont foulé aux 
consistimus, floréntem pieds, avec un profond mé­
mundum mentis des- pris, ce monde dans sa 
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péctu calcavérunt. Erat 
tune vita longa, salus 
continua, opuléntia in 
rebus, fœcunditas in pro­
pâgine, tranquillitas in 
diuturna pace ; et tamen, 
cum in seipso floréret, 
jam in e6rum c6rdibus 
mundus aruerat. Ecce 
jam mundus in seipso 
âruit, et adhuc in c6rdi­
bus nostris floret. Ubique 
mors, ubique luctus, ubi­
que desolâtio, undique 
percutimur, undique a­
maritudinibus replémur; 
et tamen creca mente car­
nâlis concupiscéntire ip­
sas ejus amaritudines 
amâmus, fugiéntem sé­
quimur, labénti inhreré­
mus. 

fleur. Pour eux alors, c'était 
la vie longue, une santé con­
tinuelle, de riches posses­
sions, une postérité nom­
breuse, la tranquillité d'une 
longue paix ; et pourtant 
ce monde qui en lui-même 
semblait dans sa fleur, était 
déjà flétri dans leur cœur. 
Voici que maintenant, le 
monde flétri en lui-même 
est encore en fleur dans nos 
cœurs. Partout la mort, 
partout le deuil, partout la 
désolation ; nous sommes 
frappés de tous côtés ; de 
toutes parts nous viennent 
les amertumes, et pourtant, 
aveuglés par les convoitises 
de la chair, nous aimons de 
ce monde jusqu'à ses amer• 
turnes ; nous le poursuivons 
lorsqu'il nous échappe, nous 
nous y attachons alors qu'il 
s'écroule 1. 

Vêpres du suivant. 

1, La jeunesse des saints martyrs entre, pour une part, dans le contraste entre 
le monde en Beur et le monde flétri; mais le contraste est aviv~ par celui de la pros~ 
~té do la Rome Impériale avec la mi,~re de Rome au temps de saint Grégolœ, 
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13 MAI 

SAINT ROBERT BELLARMIN, Évf:QUE, 
CONFESSEUR ET DOCTEUR DE L'ÉGLISE 

DOUBLE (m. t. v.) 

R7. Amâvit. Ant. 0 Doctor 6ptime. 

Oraison 

DEUS, qui ad erré>rum 
insidias repelléndas 

et Apost6licre Sedis jura 
propugnânda, beâtum 
Robértum Pontificem 
tuum atque Doct6rem 
mira eruditi6ne et vir­
tute decorâsti ; ejus méri­
tis et intercessi6ne con­
céde, ut nos in veritâtis 
am6re crescâmus et er­
rântium corda ad Ecclé­
sire ture rédeant unitâ­
tem. Per D6minum. 

Q DIEU, qui pour déjouer 
les pièges de l'erreur et 

pour défendre les droits 
du Siège Apostolique, avez 
accordé au bienheureux Ro­
bert, votre Pontife et Doc­
teur, une science et une 
vertu admirables, accordez, 
par ses mérites et son inter­
cession, que nous croissions 
dans l'amour de la vérité et 
que les cœurs des égarés 
reviennent à l'unité de votre 
Église. Par Notre Seigneur. 

Mémoire du précédent, les Ss. Nérée, Achillée, etc., 
Martyrs: 

Ant. Sancti. fi. Preti6sa. 

Oraison 
SEMPER nos, Domine, QUE toujours, Seigneur, 

Mârtyrum tu6rum Né- l'heureuse solennité de 
rei, Achillei, Domitillre vos Martyrs, Nérée, Achil­
atque Pancrâtii fé>veat, lée, Domitille et Pancrace, 
quresumus, beâta solém­
nitas : et tuo dignos red­
dat obséquio. Per D6-
minum. 

nous encourage et nous 
rende dignes de vous servir. 
Par Notre Seigneur. 
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AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

ROBERTUS, Politianus e 
Patricia Bellarmin6-

rum gente, matrem pien­
tissimam habuit Cyn­
thiam Cervini, Marcélli 
Papre secund.i sor6rem. 
Eximia pietate et cas­
tissimis m6ribus quam­
primum enituit, id unum 
ex6ptans, ut Deo soli 
placéret et animas Christo 
lucrifaceret. Patrium So­
cietatis J esu collégium 
summa cum ingénii et 
modéstire laude frequen­
tavit ; ac, duodeviginti 
annos natus, Romre eam­
dem Societatem ingrés­
sus, religiosarum virtu­
tum omnibus exémplo 
fuit. Eménso in Romano 
Collégio philosophire cur­
riculo, missus est pri­
mum Floréntiam, tum 
Montem Regalem, dein 
Patavium ad sacram the­
ologiam addiscéndam, 
ac p6stea Lovanium, ubi 
concionat6ris munere, 
nondum sacérdos, miri­
fice functus est. Lova­
nii prretérea theologiam 
exc6luit et, sacerd6tio 
auctus, ita theologiam 
d6cuit, ut plurimos hre­
réticos ad Ecclésire uni-

ROBERT naquit à Monte-
pulciano, de la famille 

patricienne des Bellarmin ; 
sa mère était la très pieuse 
Cynthia Cervin, sœur du 
pape Marcel II. Il brilla 
dès son enfance par sa fer­
vente piété et l'extrême 
pureté de sa vie, ne dési­
rant qu'une chose : plaire 
à Dieu seul et gagner des 
âmes au Christ. Il fit ses 
études au collège des Pères 
de la Compagnie de Jésus. 
Remarquablement doué, sa 
modestie était admirable. A 
dix-huit ans, il entra dans la 
Compagnie, où il donna à 
tous l'exemple des vertus re­
ligieuses. Après avoir achevé 
le cycle de la philosophie au 
collège de Rome,il fut envoyé 
d'abord à Florence, puis à 
Mondovi, ensuite à Padoue 
pour y apprendre la sacrée 
théologie, et enfin à Lou­
vain où, sans être encore 
prêtre, il s'acquitta admi­
rablement de la charge de 
prédicateur. Là aussi, il 
étudia la théologie et, après 
son élévation au sacerdoce, 
l'enseigna avec tant d'éclat 
qu'il ramena beaucoup d'hé­
rétiques dans Je giron de 
l'Église, et que sa réputation 
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tâtem reduxerit, ac the6-
logus per Europam cla­
rissimus haberétur, eum­
que sanctus Carolus 
Mediolanénsis Episcopus 
aliique veheménter sibi 
expéterent. 

de théologien s'étendait dans 
toute l'Europe ; saint Charles 
évêque de Milan, et d'autres 
encore, désirèrent vivement 
pour leur diocèse le béné­
fice de sa présence. 

~. Invéni, p. [188] 
LEÇON V 

R OMAM ex desidério 
Gregorii Papre déci­

mi tértii revocatus, theo­
logicam controversiarum 
disciplinam trâdidit in 
Collégio Romano : ibique 
vitre spirituâlis magister 
constitutus, angélicum 
juvenem Aloisium per 
sanctitâtis sémitas mode­
râtus est. lpse Collégium 
Românum ac deinde Nea­
politanam Societâtis J esu 
Provinciam ad Sancti 
lgnâtii mentem guber­
nâvit. In Urbem iterum 
accersitus, a Cleménte 
octavo ad summa Ecclé­
sire negotia, mâximo cum 
christiânre rei emolumén­
to, est adhibitus ; tum 
invitus et frustra reluc­
tans, in Cardinâlium nu­
merum cooptâtus, quia, 
ut palam asséruit ipse 
Pontifex, tune non ha­
bébat parem Ecclésia Dei 
quod ad doctrinam. Ab 
eodem Pontifice conse-

RAPPELÉ à Rome sur le 
désir du pape Grégoire 

XIII, il donna au Collège 
Romain le cours de contro­
verse théologique ; et là, 
devenu maitre de vie spi­
rituelle, il dirigea dans les 
voies de la sainteté la jeunesse 
angélique de Louis de Gon­
zague. Puis il gouverna se­
lon l'esprit de saint Ignace le 
Collège Romain et ensuite la 
Province Napolitaine de la 
Compagnie de Jésus. Rap• 
pelé de nouveau à Rome par 
Clément VIII, il y fut em­
ployé aux plus importantes 
affaires de l'Église, pour le 
plus grand bien de la chré­
tienté. C'est alors que, mal­
gré sa résistance, il fut élevé 
au rang de cardinal parce 
que, comme le Pape le dé­
clarait publiquement,l'Église 
de Dieu n'avait pas son 
pareil pour la doctrine. Sa­
cré Évêque par le même 
Pontife, il administra sain­
tement, pendant trois ans, 
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crâtus episcopus, Ca­
puânam archidiœcésim 
triénnium sanctissime ad­
ministravit : quo munere 
dep6sito, Rom::e ad mor­
tem usque degit, inte­
gérrimus ac fidelissimus 
Summi Pontificis consi­
liârius. Multa pra:clâre 
scripsit, illud méritum 
adéptus in primis quod, 
sanctum Thomamducem 
et magistrum secutus, de 
su6rum necessitâte tém­
porum pr6vide c6nscius, 
invicto doctrin::e r6bore 
et amplissima testimo­
ni6rum c6pia e Sacris Lit­
teris et e Sanctorum 
Patrum ditissimo fonte 
apte desumpta, novos er­
r6res debellâvit, traditi6-
nis cath6lic::e et Romani 
Pontificâtus jurium stré­
nuus pr::eprimis assértor. 
Compluribus étiam ad 
pietatem fovéndam li­
béllis exstat insignis ac 
pr::esértim âureo catechis­
mo quem, licet âliis gra­
vissimis neg6tiis distén­
tus, tum Câpu::e tum 
Rom::e pueros ac rudes 
docére non pr::etermitté­
bat. Robértum ::equrevus 
Cardinâlis a Deo mis­
sum judicâvit, qui cath6-
licos erudfret, pios c6le­
ret, h::eréticos profligâret ; 

l'archevêché de Capoue. 
Après avoir déposé cette 
charge, il vécut à Rome 
jusqu'à sa mort et demeura 
le plus intègre et le plus 
fidèle conseiller du Souve­
rain Pontife. Il écrivit beau­
coup d'ouvrages célèbres 
dans lesquels, suivant tou­
jours saint Thomas comme 
guide et maître et prenant 
sagement conscience des be­
soins de son temps, il eut 
surtout le mérite de réfuter 
les erreurs nouvelles, par la 
puissance invincible de sa 
doctrine et une très grande 
abondance de témoignages 
extraits des Saintes Écri­
tures et de la très riche 
source des Saints Pères, dé­
fendant ardemment avant 
tout les droits de la tradi­
tion catholique et du Ponti­
ficat Romain. Il est aussi 
hors ligne dans ses remar­
quables petits livres de 
piété, et surtout dans son 
catéchisme d'or, qu'il ne 
cessait pas d'enseigner aux 
enfants et aux ignorants, 
soit à Capoue, soit à Rome, 
tout occupé qu'il fût des 
affaires les plus graves. Un 
cardinal de la même géné­
ration estimait que Robert 
était envoyé de Dieu pour 
instruire les catholiques, 
former les âmes pieuses et 
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sanctus Franciscus Sa- abattre les hérétiques. Saint 
lésius doctrfnre fontem François de Sales puisa à la 
hâbuit ; Summus Ponti- source de sa doctrine; le 
fex Benedictus décimus Souverain Pontife Benoît 
quartushreretic6rummâl- XIV l'appela cc Le Marteau 
leum dixit, ac Benedic- des hérétiques », et Benoît 
tus décimus quintus ca- XV le proposa comme 
th6licam religi6nem pro- exemple à ceux qui propa­
pagântibus et tuéntibus gent et défendent la reli-
exémplar indicâvit. gion catholique. 

~- P6sui, p. [189] 
LEÇON VI 

VIT'!- .religi6sre st?dio-
s1ss1mus, eam, inter 

purpurâtos patres adléc­
tus, in exémplum servâ­
vit. Opes ultra necessâ­
rias n6luit ; m6dico famu­
lâtu, ténui cultu habi­
tuque conténtus : su6rum 
non studuit opuléntire, 
ac vix adduci p6tuit ut 
in6piam idéntidem le­
vâret. De se humillime 
sensit, et mira fuit âni­
mi simplicitâte. Deipa­
ram diléxit unice : plures 
horas quotidie orati6ni 
tribuébat. Parcissime vic­
titans, ter in hebd6mada 
jejunâbat : in se cons­
tânter austérus, caritâte 
in pr6ximum flagrâvit, 
vocâtus srepenumero Pa­
ter pâuperum. E baptfs­
mate innocéntiam ne vel 
levi quidem culpa macu­
lâret strénue conténdit. 

TRÈS zélé pour la vie reli-
gieuse, il la pratiqua 

d'une façon exemplaire, 
même lorsqu'il eut pris rang 
parmi les cardinaux ; il ne 
voulait que le strict néces­
saire, se contentant d'un 
personnel restreint, d'un 
train de vie et d'un habit 
modestes. Il n'eut pas souci 
d'enrichir sa famille, et à 
peine put-on le décider 
quelquefois à en alléger la 
pauvreté. Il avait d'humbles 
sentiments de lui-même et 
une sîmplicité d'âme admi­
rable. Il aimait d'une dilec­
tion spéciale la Mère de 
Dieu ; il donnait chaque 
jour plusieurs heures à la 
prière. Vivant de très peu 
de choses, il jeûnait trois 
fois par semaine. Constam­
ment dur envers lui-même, 
il brûlait de charité pour 
les autres et fut souvent 
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Prope octogenarius, ad 
sancti Andrére in colle 
Quirinali, extrémum in 
morbum incidit, quem 
solito virtutum fulgore 
illustravit. Moribundo 
Gregorius Papa décimus 
quintus et plures Cardi­
nales adstitérunt, tantum 
Ecclésire columen éripi 
complorantes. Die sacro­
rum stigmatum Sancti 
Francisci, quorum me­
morire ubique celebran­
dre auctor fuerat, obdor­
mivit in Domino, anno 
millésimo sexcentésimo 
vigésimo primo. Mortuo 
tota civitas parentavit, 
sanctum uno ore con­
clamans. Eum vero Pius 
undécimus Pontifex Ma­
ximus Beatorum primum 
ac deinde Sanctorum 
numero adscripsit et 
paulo post, ex Sacro­
rum Rituum Congrega­
ti6nis consulto, univer­
salis Ecclésire Doct6rem 
declaravit. Ejus corpus 
Romre in templo Sancti 
Ignatii, apud sepulcrum 
sancti Aloisii, ut ipse op­
tarat, pia venerati6ne co­
litur. 

R;'. Iste est qui, p. [190] 

appelé le Père des pauvres. 
Il s'appliqua courageuse­
ment à ne ternir d'aucune 
faute, même légère, son in­
nocence baptismale. Presque 
octogénaire, c'est à Saint­
André sur le Quirinal, qu'il 
fut pris de sa dernière ma­
ladie, pendant laquelle ses 
vertus brillèrent de leur 
éclat accoutumé. Moribond 
il fut assisté par le Pape Gré­
goire XV et plusieurs car­
dinaux, qui pleuraient la dis­
parition du soutien de 
de l'Église. Le jour des sa­
crés stigmates de saint Fran­
çois, dont il avait fait partout 
célébrer la mémoire, il s'en­
dormit dans le Seigneur, l'an 
seize cent vingt et un. Toute 
la ville célébra ses funérailles 
et d'une seule voix le pro­
clama saint. Ce fut le Sou­
verain Pontife Pie XI qui 
le béatifia d'abord, puis le 
canonisa, et peu après, sur 
l'avis de la Sacrée Congré­
gation des Rites, le déclara 
Docteur de l'Église Univer­
selle. Son corps repose à 
Rome en l'église Saint­
Ignace, près du tombeau de 
saint Louis de Gonzague, 
comme il l'avait souhaité, et 
jouit d'une pieuse vénéra­
tion. 
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Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

ROBERTUS, Politiânus, e 
Patricia Bellarmin6-

rum gente, matrem pien­
tissimam hâbuit Cyn­
thiam Cervini, Marcélli 
Papa: secundi sor6rem. 
Exfmia pietâte et castis­
simis m6ribus orna.tus, 
duodeviginti ann6rum 
adoléscens Societâtem Je­
su Roma: ingréssus est, 
in eâque, ad mortem 
usque religiosârum vir­
tutum 6mnibus exémplo 
fuit. Post philosophfre 
curriculum Floréntiam 
primum missus, tum 
Montem Regâlem, Patâ­
vi um et Lovânium, 
concionat6ris mune­
re, nondum sacérdos, mi­
rifice functus est, Lo­
vânii prretérea sacerd6tio 
auctus, theologfam ita d6-
cuit, ut the6logus per 
Eur6pam clarissimus jam 
tum haberétur. Romam 
revocâtus, theol6gicam 
controversiârum discipli­
nam in Collégio Romano 
trâdidit, ubi étiam vitre 
spirituâlis magister cons­
titutus, angélicum juve­
nem Aloisium per sanc­
titâtis sémitas moderâtus 
est. A Cleménte Papa 

ROBERT, né à Montepul-
ciano, appartenait à la 

famille patricienne des Bel­
larmin ; sa mère était la 
pieuse Cynthia Cervin, sœur 
du pape Marcel II. Adoles­
cent d'une piété fervente et 
d'une extrême pureté, il 
entra à dix-huit ans dans la 
Compagnie de Jésus, à 
Rome, et jusqu'à sa mort il 
devait y donner l'exemple 
de toutes les vertus reli­
gieuses. Après avoir étudié 
la philosophie, il fut envoyé 
à Florence d'abord, puis à 
Mondovi, ensuite à Padoue 
et enfin à Louvain où, 
avant même d'être prêtre, 
il remplit admirablement 
la charge de prédica­
teur. Élevé ensuite au sa­
cerdoce à Louvain, il y 
enseigna la Théologie de 
telle façon que sa réputation 
de thëologien s'étendait dans 
toute l'Europe. Rappelé à 
Rome, il enseigna !'Apolo­
gétique au Collège Romain, 
où, devenu maître de vie 
spirituelle, il dirigea dans 
les voies de la sainteté la 
jeunesse angélique de Louis 
de Gonzague. Malgré sa 
résistance, le pape Clé­
ment VIII l'éleva au rang 
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octâvo, frustra reluctans, 
in Patrum Cardinâlium 
numerum cooptâtus, et 
paulo post consecrâtus 
epfscopus, Capuâna1n ar­
chidiœcésim triénnium 
sanctissime rexit; quo 
munere deposito, inte­
gérrimus ac fidelissimus 
Summi Pontificis consi­
liârusin Urbe degit, usque 
dum, propre octogenâ­
rius, die décima séptima 
septémbris, anno millé­
simo sexcentésimo vigé­
simo primo pie in Domi­
no quiévit. Prreter Con­
troversiârum volumina 
multa alla prreclâre scrip­
sit, inter qua: âureus ca­
techésis libéllus exstat in­
signis. Fortissimum hune 
catholicre veritâtis pro­
pugnatorem Pius undé­
cimus Pontifex Maximus 
in Sanctorum numerum 
rétulit atque universâlis 
Ecclésire Doctorem de­
clarâvit. 

de Cardinal et peu après le 
sacra évêque ; il devait 
régir trois ans l'archevêché 
de Capoue. Après avoir 
déposé cette charge, il re­
vint à Rome et y demeura 
toujours le plus intègre et 
le plus fidèle conseiller du 
Souverain Pontife, jusqu'à ce 
que, presque octogénaire, le 
dix-sept septembre seize cent 
vingt et un, il s'endormît 
pieusement dans le Seigneur. 
En plus de ses volumes de 
controverses, il a écrit beau­
coup d'ouvrages remarqua­
bles, parmi lesquels son 
petit livre d'or du caté­
chisme est célèbre. Ce dé­
fenseur incomparable de la 
vérité catholique fut insci:it 
au nombre des Saints par 
le Souverain Pontife Pie XI, 
puis déclaré Docteur de 
l'Église Universelle. 

AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 

Léctio sancti Evangélii 
secundum Matthreum 

Chap. 

JN illo témpore : Dixit 
Jesus discipulis suis : 

Lecture du saint Évangile 
selon saint Matthieu 

5, 13-19 

EN ce temps-là, Jésus dit 
à ses disciples : Vous 
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Vos estis sal terra:. Quod 
si sal evanuerit, in quo 
saliétur? Et réliqua. 

Homilia sancti Robérti 
Bellarmini Episcopi 

êtes le sel de la terre. Mais 
si le sel s'affadit, avec quoi 
le salera-t-on? Et le reste. 

Homélie de saint Robert 
Bellarmin Évêque 

Discours 9. De la probité des Docteurs de l'Église, au début 
[Dieu donne à ses saints puissance, sagesse, bonté.] 

QUEMADMODUM in Deo, 
que1n unum in Tri­

nitate et Trinum in uni­
tâte veneramur, tria qua:­
dam singulariter éminent, 
poténtia, sapiéntia, b6-
nitas ; ita quoque, audi­
t6res, singulares amicos 
et filios suos, patres ac 
doctores nostros, Deus, 
ut sibi quam simillimos et 
géntibus omnibus suspi­
ciéndos atque admira­
biles rédderet, potentissi­
mos, sapientissimos, 6p­
timos, sanctissim6sque 
esse v6luit. Primum ea 
poténtia eos armavit, qua 
multa pra:ter s6Iitum cur­
sum ordinémque natu­
ra:: in elen1éntis, in arb6-
ribus, in brutis animan­
tibus, in ipsis hominibus 
plane admirabilia et sin­
gularia facerent. Deinde 
sapiéntiaita mentes e6rum 
instruxit, ut non solum 
pra:séntia et pra:térita cér­
nerent, sed étiam futura 
multo ante pra:vidérent 
atque pra:dicerent. Pos-
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:I)IEU, que nous révérons 
Un dans la Trinité et 

Trine en l'Unité, possède 
éminemment ces trois per­
fections : la puissance, la 
sagesse, la bonté ; et de 
même ses auditeurs, ses 
amis d'élection et ses en­
fants, qui sont nos pères et 
nos docteurs. Dieu pour les 
rendre aussi semblables à 
lui que possible, et tels qu'ils 
attirent l'attention et l'ad­
miration de toutes les na­
tions, les a voulus très puis­
sants, très sages, très bons, 
très saints. D'abord il les 
a armés d'une puissance 
telle que, souvent, hors du 
cours ordinaire de la nature, 
sur les éléments, sur les 
arbres, sur les animaux, 
sur les hommes eux-mêmes, 
ils accomplissent des pro­
diges tout à fait merveil­
leux et singuliers. Puis il a 
infusé dans leur esprit une 
telle sagesse que, non seule­
ment ils voyaient clairement 
le présent et le passé, mais 
prévoyaient aussi et prédi-
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trémo dilatâvit corda e6-
rum summa atque arden­
tissima caritâte, tum ut 
ipsi magno ânimo opus 
aggrederéntur; tum ut ii 
qui converténdi per eos 
erant, non solum ver bis et 
mirâculis, sed étiam 
exémplis et vitre probi­
tâte moveréntur. 

saient l'avenir longtemps 
d'avance. Enfin il a dilaté 
leurs cœurs, par une souve­
raine et très ardente charité 
qui leur a permis d'entre­
prendre leur œuvre avec 
grand courage et aussi de 
toucher ceux qu'ils devaient 
convertir, non seulement 
par leurs paroles et leurs 
miracles, mais encore par 
leurs exemples et l'intégrité 

~- Amâvit eum,p. [216] de leur vie. 
LEÇON VIII 

[Exemples des Apôtres et des Pères.] 

pRN.DICATORES igitur DONC, les prédicateurs de 
nostrre legis, tam ii notre loi, aussi bien 

qui primi ad nos fidem de- ceux qui, les premiers, nous 
tulérunt et Evangélium, ont annoncé la foi et l'Évan­
quam ii quos deinde gile, que ceux qui, dans la 
singulis sreculis Deus ex- suite, ont été suscités par 
citâvit ad fidem eamdém- Dieu, de siècle en siècle, 
que confirmândam vel pour confirmer ou propager 
propagândam, quales la même foi, ont montré au 
fuerint, quam pii, quam monde entier combien ils 
justi, quam religi6si totus ont été religieux, et saints 
mundus novit. Aspicite et justes. Voyez d'abord 
primum Ap6stolos. Quid les Apôtres : quoi de plus 
sublimius atque excellén- sublime et de plus admi­
tius m6ribus apost6licis ! rable que les mœurs apos­
Aspicite deinde sanctos toliques! Voyez ensuite ces 
illos h6mines, quos patres grands saints que nous ap­
et doct6res vocâmus, lu- pelons les Pères et les Doc­
mina illa clarissima, qure teurs, ces lumières écla­
Deus in firmaménto Ec- tantes que Dieu a voulu faire 
désire lucére v6luit, ut briller au firmament de 
iis omnes hreretic6rum l'Église, pour dissiper toutes 
ténebrre dissiparéntur, ut les ténèbres des hérétiques, 
Irenreum, Cypriânum, comme Irénée, Cyprien, Hi-
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Hilârium, Athanâsium, 
Basilium, duos Greg6-
rios, Ambr6sium, Hie­
r6nymum, Augustfnum, 
Chrys6stomum, Cyril­
lum. Vita et mores e6-
rum nonne in iis monu­
méntis, qua: nobis reli­
quérunt, quasi in spéculis 
quibusdam elucent? Nam 
ex abundântia cordis os 
16quitur. 

laire, Athanase, Basile, les 
deux Grégoire, Ambroise, 
Jérôme, Augustin, Chrysos­
tome, Cyrille. Est-ce que 
leur vie et leurs mœurs, 
dans ces monuments qui 
nous restent d'eux, ne bril­
lent pas comme en des mi­
roirs? Car la bouche parle 
de l'abondance du cœur. 

RJ. In médio, p. [216] 

Le lundi des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie, dont on fait mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

LEÇON IX 
[Sainteté de leur enseignement.] 

QUANTA, 6bsecro, appâ­
ret in libris sanc­

torum patrum cum sum­
ma eruditi6ne conjuncta 
humilitas ? Quanta so­
brietas? Nihil ibi obs­
cénum, nihil turpe, nihil 
subdolum, nihil ârrogans, 
nihilinflatum. Quammul­
tis modis Spiritus Sanc­
tus, qui e6rum péctora 
inhabitabat, in pagfnis 
e6rum se prodit ? Quis 
légere potest atténte Cy­
priânum, qui non statim 
ârdeat am6re martyrii? 
Quis in Augustino dili­
génter versâtus est, qui 
non profundissimam didf­
cerit humilitâtem ? Quis 

yoYEZ, je vous en prie, 
dans les livres des saints 

Pères, combien grande ap­
paraît l'humilité, jointe à 
tant de science? Quelle 
sobriété! Là, rien d'ob­
scène, rien de trouble, rien 
d'équivoque, aucune arro­
gance, aucune emphase. De 
combien de manières !'Es­
prit Saint, qui habitait en 
leur cœur, ne se dévoile-t-il 
pas dans leurs pages? Qui 
peut lire attentivement Cy­
prien, sans brûler aussitôt 
de l'amour du martyre? 
Qui a fréquenté avec appli­
cation Augustin, sans ap­
prendre l'humilité la plus 
profonde? Qui feuillette sou-
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Hier6nymum sa:pe ev61-
vit, qui non virginitâtem 
et jejunium adamâre in­
cipiat? Spirant scripta 
sanct6rum religi6nem, 
castitâtem, integritâtem, 
caritâtem. Isti sunt igitur 
episcopi et past6res (ut 
verbis utar divi Augus­
tini) docti, graves, sancti, 
veritâtis acérrimi defen­
s6res, qui cath6licam fi­
dem in lacte suxérunt, in 
cibo sumpsérunt : cujus 
lac et cibum parvis ma­
gnfsque ministravérunt. 
Tâlibus post Ap6stolos 
sancta Ecclésia plantat6-
ribus, rigat6ribus, a:di­
ficat6ribus, pastoribus, 
nutrit6ribus crevit. 

vent Jérôme, sans commen­
cer à aimer passionnément la 
virginité et le jeûne? Les 
écrits des saints respirent la 
religion, la chasteté, l'in­
tégrité, la charité. Voilà 
donc ces Évêques et ces 
Pasteurs, (pour me servir 
des mots du divin Augus­
tin), doctes, sages, saints, 
défenseurs intrépides de la 
vérité, qui ont sucé la foi 
catholique comme du lait 
qui l'ont prise comme un 
aliment, lait et aliment qu'ils 
ont dispensés aux petits et 
aux grands. Tels sont les 
hommes qui, après les Apô­
tres, ont planté, arrosé, 
édifié, dirigé, nourri la sainte 
Église et l'ont aussi fait 
grandir. 

Aux nea Vêpres, on fait Mémoire du suivant. 

14 MAI 

SAINT BONIFACE, MARTYR 

SIMPLE 

Ant. Lux perpétua. ir. Sancti. 

Oraison 
DA, qua:sumus, omni- A ccoRDEZ-Nous, s'il vous 

potens Deus : ut qui plaît, Dieu tout-puis-
beâti Bonifâtii Mârtyris sant, que, célébrant la fête 
tui solémnia c6limus, ejus de votre bienheureux Mar­
apud te intercessi6nibus tyr Boniface, nous soyons 
adjuvémur. Per D6mi- secourus par son interces­
num. sion auprès de vous. Par. 
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LEÇON III 

BONIFATIUS, civis Roma-
nus, quod cum Aglaë 

nobili matrona impudice 
versatus esset, tanto illius 
intemperantire dolore cap­
tus est, ut pœniténtire 
causa se ad conquirénda 
et sepeliénda Martyrum 
corpora contulerit. !ta­
que, relictis peregrinatio­
nis sociis, cum Tarsi mul­
tos propter christianre fi­
dei professionem variis 
torméntis cruciatos vidis­
set ; illorum vincula os­
culatus, eos veheménter 
hortabatur, ut constanter 
supplicia perférrent,quod 
brevem laborem sempi­
térna réquies consecu­
tura sit. Comprehénsus 
fgitur, férreis ungulis ex­
carnificatus est; cui étiam 
inter manuum ungues et 
carnem acuti calami sunt 
infixi, plumbumque li­
quefüctum in os ejus 
infusum. Quibus in cru­
ciatibus ea vox tantum 
Bonifütii audiebatur 
Gratias tibi ago, Domine 
Jesu Christe, Fili Dei. 
Mox in ollam fervéntis pi­
cis demisso capite con­
jéctus est ; unde cum in­
violatus exisset, ira incén­
sus judex eum securi pér-

B ONIF~CE, citoyen romain, 
avait eu un commerce 

illicite avec une noble ms­
trone, Aglaé ; il fut saisi 
d'une telle douleur de cette 
faute que, pour en faire 
pénitence, il se consacra à 
rechercher et à ensevelir les 
corps des Martyrs. Ayant 
donc quitté ses compagnons 
de voyage, comme il avait 
vu que, dans la ville de 
Tarse, on soumettait à la 
torture et à divers supplices 
beaucoup de chrétiens, à 
cause de la profession de 
leur foi, il baisait leurs 
liens et les exhortait forte­
ment à supporter fermement 
des supplices dont la brève 
souffrance serait suivie d'un 
repos éternel. Il fut donc 
arrêté ; on I ui arracha la 
chair avec des ongles de fer ; 
on lui enfonça aussi des 
roseaux pointus sous les 
ongles des mains, et on lui 
versa du plomb fondu dans 
la bouche. Au milieu de ces 
tourments, on n'entendait 
de Boniface que ces paroles : 
« Je vous rends grâces, 
Seigneur Jésus-Christ, Fils 
de Dieu. » On le jeta ensuite 
la tête en bas dans une chsu­
dière de poix bouillante ; 
comme il en était sorti sain 
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cuti jubet. Quo témpore 
magnus terrrem6tus fac­
tus est, ita ut multi infi­
déles ad Christi D6mi­
ni fidem converteréntur. 
Eum sequénti die qure­
réntes s6cii, cum marty­
rio afféctumcognovissent, 
quingéntis s61idis ejus 
corpus redemérunt, et 
conditum unguéntis lin­
teisque involutum Ro­
mam portandum cura­
runt. Quod factum cum 
ab Angelo Aglaë matr6-
na, qua: et ipsa pœnitens 
se piis opéribus addixerat, 
cognovisset, pr6diens 6b­
viam sancto c6rpori, ec­
clésiam ejus nomine redi­
ficavit ; in qua corpus se­
pultum est Nonis J(mii, 
cum ejus anima pridie 
Idus Maji apud Tarsum 
Cilicire urbem migrasset 
in crelum, Diocletiano et 
Maximiano imperat6ri­
bus. 

et sauf, le juge, furieux, or­
donna de le tuer d'un coup 
de hache. A l'instant même, 
il se produisit un grand 
tremblement de terre, en 
sorte que beaucoup d'in­
fidèles se convertirent à la 
foi du Christ Seigneur. Le 
jour suivant ses compa­
gnons qui le cherchaient 
apprirent qu'il avait subi le 
martyre et rachetèrent son 
corps pour cinq cents pièces 
d'or. Après l'avoir embaumé 
et enveloppé de linceuls, ils 
le firent transporter à Rome. 
La matrone Aglaé, qui, elle 
aussi, s'était vouée à la péni­
tence et aux œuvres pies, 
apprit par un ange ce qui 
s'était passé; elle alla au­
devant des saintes reliques 
et bâtit une église dédiée 
à Boniface, dans laquelle le 
corps du martyr fut ense­
veli aux Nones de Juin; 
son âme était partie pour 
le ciel, le quatorze Mai, 
à Tarse, ville de Cilicie, 
sous les empereurs Dioclé­
tien et Maximien. 

Vêpres du suivant. 
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IS MAI 
SAINT JEAN-BAPTISTE DE LA SALLE 

CONFESSEUR 
DOUBLE (m. t. v.) 

fr. Amavit. Ant. Similabo. 
Oraison 

DEUS, qui ad christiâ- Q Drnu qui, pour ins-
nam pâuperum eru- truire chrétiennement 

diti6nem, et ad juvéntam le~ pa~vres et pour affe~­
in via veritâtis firmândam, rmr la Je~e~se dans la v~1e 
sanct· J · B t' de la vente, avez suscité 

um oannem al? ~s- le Confesseur saint Jean-
tam Confess6rem excitas- Baptiste, et lui avez fait 
ti, et novam per eum in rassembler une nouvelle fa­
Ecclésia familiam colle- mille dans l'Église; accor­
gisti : concéde propitius ; dez-nous dans votre bonté, 
ut ejus intercessi6ne et d'être, à son exemple et 
exémplo, studio gl6rire par son intercession, ani­
ture in animârum salute més du désir ardent de vous 

fervéntes, ejus in crelis ~~~~e~~nqu!a~~:~t Pj:~ 
cor6?re partîci~es . fieri sions participer à sa récom­
valeamus. Per Dommum. pense aux cieux. Par. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

J
OANNES Baptista de la JEAN-BAPTISTE de la Salle, 
Salle, Rhemis claro rié d'une illustre famille 

génere ortus, puer adhuc de Reims, fit pressentir dès 
m6ribus et factis in sor- son enfance, par ses mœurs 
tem D6mini se vocân- et ses actions, qu'il serait 
dum et sanctim6nire laude appelé à prendre le Seigneur 
honestândum porténdit. pour son partage et à être 
Adoléscens in Rheménsi honoré des louanges données 
academia litteras ac phi- sainteté. Adolescent, il ap­
los6phicas disciplinas di- prit les lettres et la philo­
dicit : quo témpore, etsi sophie à l'académie de 
ob ânimi virtutes et âlacre Reims. Pendant tout ce 
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ingénium ac suave omni­
bus carus esset, ab œqua­
lium tamen societate 
abhorrébat, ut solitudini 
addictus facilius Deo va­
caret. In clericalem mili­
tiam jampridem coopta tus 
sexto décimo œtatis anno 
inter Rheménses can6-
nicos adscriptus est. Lu­
tétiamParisi6rum, theolo­
giœ in Sorb6nica univer­
sitate daturus 6peram, 
conténdit, atque in Sul­
pitianum seminarium ad­
scitus est. At brevi parén­
tibus orbatus, domum 
régredi coactus, fratres 
educandos suscépit ; 
quod, scientiarum inter­
im sacrarum studia non 
intermittens, optimo cum 
fructu prœstitit, uti éxitus 
comprobavit. 

temps, bien qu'il se rendît 
cher à tous par les vertus 
de son cœur, la vivacité et 
la douceur de son caractère, 
il fuyait cependant la société 
de ses compagnons, pour 
s'occuper plus facilement de 
Dieu dans la solitude. En­
rôlé depuis longtemps parmi 
les clercs, il fut inscrit au 
nombre des chanoines de 
Reims en sa seizième année ; 
puis il se rendit à Paris pour 
étudier la théologie à la 
Sorbonne et fut reçu au 
séminaire de Saint-Sulpice. 
Mais la mort de ses parents 
l'obligea bientôt à regagner 
la maison paternelle où il 
se chargea de l'éducation de 
ses frères ; ce qu'il fit, 
sans interrompre pendant 
~e temps l'étude des sciences 
sacrées, qu'il poursuivit avec 
beaucoup de fruit, comme le 

R{. Honéstum, p. [229] résultat l'a prouvé. 

LEÇON V s ACERDOTIO demum auc-
tus, qua prœstanti fide 

animique ard6re primum 
ad aram fecit, efsdem toto 
vitre témpore Sacris est 
operatus. Intérea, salutis 
animarum studio incén­
sus, totum in earumdem 
utilitatem sese impéndit. 
Sor6rum a Jesu infante, 
puéllis educandis insti-

ENFIN revêtu du sacerdoce, 
il monta pour la pre­

mière fois à l'autel, avec 
cette foi vive et cette fer­
veur de cœur qu'il garda 
toute sa vie dans l'offrande 
du saint Sacrifice. Brûlant 
de zèle pour le salut des 
âmes, il se dépensa tout en­
tier à leur service. Chargé 
de gouverner les Sœurs de 
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tutârum, régimen suscé­
pit ; eâsque non modo 
prudentissime est mode­
râtus, sed ab excidio vin­
dicâvit. Hinc porro âni­
mum advértit ad pûeros 
de plebe religi6ne bo­
nfsque m6ribus infor­
mândos. Atque in hoc 
quidem illum suscitave­
rat Deus, ut scflicet, nova 
in Ecclésia sua religio­
s6rum h6minum famflia 
c6ndita, puer6rum, prre­
sértim pâuperum, scholis 
perénni efficacique ra­
ti6ne consûleret. Deman­
dâtum vero a Dei provi­
déntia munus, per contra­
dicti6nes plurimas ma­
gnâsque rerûmnas, felf­
citer implévit, fundata 
fratrum sodalitate, quarr.. 
a Scholis christianis nun­
cupâvit. 

J9'. Amavit, p. [230] 

l 'Enfant Jésus instituées 
pour l'éducation des petites 
filles, non seulement il les 
dirigea avec beaucoup de 
prudence, mais encore il les 
préserva de la ruine. Dès 
lors il voua sa vie à former 
à la religion et aux bonnes 
mœurs les enfants du peu­
ple. Car Dieu l'avait suscité 
pour fonder dans son Église 
une nouvelle famille de reli­
gieux qui devaient procurer 
aux enfants, surtout aux 
pauvres, des écoles dont la 
méthode d'enseignement res­
terait toujours efficace. Cette 
mission, qui lui était confiée 
par la divine Providence, il 
la remplit heureusement à 
travers de nombreuses con­
tradictions et de grandes 
épreuves, en fondant la Con­
grégation des Frères qu'il 
nomma « des Écoles chré­
tiennes.» 

LEÇON VI 

A DJUNCTOS fgitur sibi 
homfnes in gravi 6pe­

re et ârduo, apud se pri­
mum suscépit ; tum ap­
ti6ri in sede constitûtos 
disciplina sua 6ptime fm­
buit iis légibus sapienti­
bûsque institûtis, qua: 
p6stea a Benedicto décimo 
tértio sunt confirmâta. 

JL s'adjoignit donc des 
hommes pour cette œu­

vre importante et difficile 
et les prit d'abord chez lui. 
Ensuite, quand il les eut 
établis dans une résidence 
mieux appropriée, il les 
forma à son excellente dis­
cipline, par des lois sage­
ment instituées, et confir-
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Ex demissione ânimi ac 
paupertatis amore pri­
mum canonicâtu se abdi­
câvit, omniaque sua bona 
in pâuperes erogâvit; quin 
étiam sérius, quod frustra 
srepius tentâverat, fun­
dâti a se instituti régimen 
sponte deposuit. Nihil 
tamen interim de fratrum 
sollicitudine remittens de­
que scholis ab eo, pluri­
bus jam lods, apértis, 
impénsius Deo vacâre 
cœpit. Assidue jejuniis, 
flagéllis aliisque asperi­
tatibus in se ipsum sre­
viens, noctes orando 
ducébat. Donec, virtu­
tibus omnibus conspicu­
us, prresértim obediéntia, 
studio divinre voluntâtis 
impléndre, amore ac 
devotione in apostolicam 
Sedem ; méritis onustus, 
sacraméntis rite suscép­
tis, obdormivit in Do­
mino annos natus duo 
de septuaginta. Eum Leo 
décimus tértius Ponti­
fex mâximus Beatorum 
catâlogo inséruit ; no­
visque fulgéntem signis, 
anno ju bilrei millésimo no-

mées depuis par Benoît XIII. 
Par humilité et amour de la 
pauvreté, il renonça d'abord 
à son canonicat et distribua 
tous ses biens aux pauvres ; 
qui plus est, il abandonna 
ensuite de son plein gré, 
après avoir souvent tenté en 
vain de le faire, le gouver­
nement de l'Institut qu'il 
avait fondé. Sans renoncer 
pourtant en rien à sa solli­
citude pour les Frères, et 
pour les écoles qu'il avait 
déjà ouvertes en plusieurs 
lieux, il se mit à se livrer 
plus intensément à Dieu. 
Sévissant assidûment contre 
lui-même par des jeûnes, 
des flagellations et d'autres 
macérations, il passait les 
nuits en prière. Enfin, re­
marquable par toutes ses 
vertus et surtout par son 
obéissance, son ardeur à 
accomplir la volonté de Dieu, 
son amour et son dévoue­
ment envers le Siège Apos­
tolique, chargé de mérites, 
il s'endormit dans Je Sei­
gneur, âgé de soixante-huit 
ans et muni des derniers 
sacrements. Le Souverain 
Pontife Léon XIII l'ins­
crivit au catalogue des Bien­
heureux puis, après que de 
nouveaux miracles l'eurent 
glorifié, il lui décerna les 
honneurs de la canonisa-
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ningentésimo, Sanctorum 
honoribus decorâvit. Pius 
vero duodécimus om­
nium Magistrorum pueris 
adulescéntibusque insti­
tuéndis pra:cipuum apud 
Deum ca:léstem Patro­
num constituit. 

tion, en l'année jubilaire 
mil neuf cent. Et Pie XII 
l'a établi patron principal 
de tous les maîtres qui font 
l'éducation des enfants et 
des adolescents. 

R;. Iste homo, p. (231] 
Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

J
OANNES Baptista de la JEAN-BAPTISTE de la Salle, 

Salle, Rhemis claro originaire d'une illustre 
génere ortus, adoléscens famille de Reims, étudia 
in Rheménsi academfa durant son adolescence, les 
litteras ac philosophiam lettres et la philosophie à 
didicit. Clericâli militia: l'académie de Reims. Déjà 
adscriptus, sextodécimo enrôlé parmi les clercs, il 
a:tâtis anno inter cano- fut inscrit parmi les cha­
nicos Rheménses adsci- noines de cette ville en sa 
tus fuit, et postea Pari- seizième année, et ensuite 
siis in Sulpitiânum semi- reçu au séminaire Saint­
nârium recéptus. Sacer- Sulpice, à Paris. Élevé au 
dotio auctus, Sororum a sacerdoce, il fut chargé de 
Jesu infante, qua: puéllis gouverner les Sœurs de 
educândis incumbunt, ré- !'Enfant-Jésus vouées à l'é­
gimen suscépit, quas pru- ducation des petites filles ; 
dentfssime moderâtus est il les dirigea avec beaucoup 
ac deféndit. Pueris de de prudence et les protégea. 
plebe religione bonisque Pour instruire de la reli­
mori bus informândis, gion et des bonnes mœurs 
post plurimas contradic- les enfants du peuple, il 
tiones, fundâvit fratrum fonda, après beaucoup de 
sodalitâtem, quam a Scho- difficultés, la Congrégation 
lis christiânis nuncupâvit, des Frères qu'il nomma « des 
a Benedicto décimo tér- Écoles chrétiennes •, con­
tio deinde confirmâtam. firmée dans la suite par 
Abdicâto canonicâtu, Benoît XIII. Il renonça à 
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suisque bonis in pauperes 
erogatis, et fundati a se 
instituti regimine ex hu­
milité.te dimisso, virtu­
tibus et méritis onustus, 
obdormivit in D6mino, 
annos natus duo de sep­
tuaginta. Eum Leo Papa 
décimus tértius primo 
Beat6rum catalogo insé­
ruit, dein in album Sanc­
t6rum rétulit. Pius vero 
duodécimus 6mnium Ma­
gistr6rum pueris adules­
céntibusque instituéndis 
pra:cipuum apud Deum 
ca:léstem Patr6num cons­
tituit. 

son canonicat, distribua ses 
biens aux pauvres et même 
abandonna, par humilité, le 
gouvernement de l'Institut 
qu'il avait fondé. Chargé de 
mérites et de venus, il s'en­
dormit dans le Seigneur, âgé 
de soixante-huit ans. Le 
pape Léon XIII l'inscrivit 
d'abord au catalogue des 
Bienheureux, puis le porta 
sur la liste des Saints. Et Pie 
XII l'a établi patron princi­
pal de tous les maîtres qui 
font l'éducation des enfants 
et des adolescents. 

AU Ill• NOCTURNE 
LEÇON VII 

Léctio sancti Evangélii Lecture du saint Évangile 
secundum Mattha:um selon saint Matthieu 

Chapitre r8, r-5 JN illo témpore : Acces- EN ce temps-là, les dis-
sérunt discipuli ad Je- ciples s'approchèrent de 

sum dicéntes : Quis, pu- Jésus, disant : Qui, pensez­
tas, major est in regno vous, est le plus gr~nd dans 
ca:16rum? Et réliqua. le royaume des cieux? Et 

le reste. 
Homilia sancti Homélie de saint 

J oannis Chrys6stomi Jean Chrysostome 
Sur le chap. 18 de S. Matth. Homélie 60 

[Respectons les petits.] 
y10ETE ne é.liquem is- GARDEZ-vous de mépriser 

t6rum contempséri- un seul de ces petits en-
tis parvul6rum, quia e6- f ants, car leurs Anges voient 
rum Angeli Patris mei constamment la face de mon 
fé.ciem semper aspfciunt, Père, car c'est pour eux, 
et quia ego propter eos que je suis venu ; et 
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veni, et ha:c Patris mei 
voluntas est. Ad tuéndos 
conservand6sque pusfllos, 
diligenti6res nos reddit. 
Pérspicis quam ingéntia 
in tutélam tenuium mœ­
nia eréxerit, et quantum 
studium curamque ha­
beat, ne perdantur; tum 
quia suprémas despicién­
tibus eos pœnas statuit, 
tum quia summam polli­
cétur mercédem his qui 
curam e6rum susdpiunt, 
idque tam suo quam Pa­
tris exémplo corr6borat. 

Ri. Iste est, qui ante 
Deum magnas virtutes 
operatus est, et de omni 
corde suo laudavit D6-
minum : * Ipse intercé­
dat pro peccatis omnium 
popul6rum (T. P. alle­
Iuia). fr, Ecce homo sine 
queréla, verus Dei cul­
tor, abstinens se ab omni 
6pere malo, et permanens 
in innocéntia sua. Ipse. 

telle est la volonté de mon 
Père. Le Christ nous rend 
plus attentifs à protéger et 
préserver les petits. Voyez 
quels grands remparts il 
a élevés pour abriter les 
faibles, quel zèle et quel 
souci il a d'empêcher leur 
perte. Il menace des derniers 
châtiments ceux qui les 
méprisent ; il promet la 
suprême récompense à ceux 
qui en prennent soin, et il 
confirme cet enseignement 
tant par son exemple que 
par celui de son Père. 

R/, Voici celui qui, de­
vant Dieu, a pratiqué de 
grandes vertus, et de tout 
son cœur a loué le Seigneur : 
* A lui d'intercéder pour 
les péchés de tous les 
peuples (T. P. alléluia). 
fr. Voici l'homme sans re­
proche, adorateur de Dieu 
en vérité, s'abstenant de 
toute œuvre mauvaise et 
constant dans son innocence 
A lui. 

LEÇON VIII 
[Rendons-leur service.) 

DOMINUM fgitur étiam A Nous donc aussi d'imi-
nos imitémur, et ni- ter le Seigneur et de 

hil pro fratribus omitta- ne rien négliger pour nos 
mus, étiam e6rum qua: frères, pas même ce qui 
humilia viliaque nfmium nous semble trop bas ou trop 
vidéntur. Sed, si admi- humiliant. Si quelqu'un a 
nistrati6ne nostra étiam besoin de notre aide, si petit 
opus fuerit, quamvis té- ou si humble que soit celui 
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nuis atque abjéctus qui­
dem, cui administrandum 
sit, fuerit, quamvis ar­
dua nobis res atque labo­
ris plena esse videatur ; 
omnia hrec pro fratris sa­
lute tolerabiliora facilio­
raque, oro, videantur. 
Tanto enim studio tanta­
que cura Deus dignam 
esse animam osténdit, ut 
neque Filio suo pepérce­
rit. 

RJ, Sint lumbi vestri 
prrecincti, et lucérna: ar­
déntes in manibus ves­
trus : * Et vos similes ho­
minibus exspectantibus 
dominun1 suum, quando 
revertatur a nuptiis (T. P. 
alleluia). y.r. Vigilate ergo 
quia nescitis qua hora 
Dominus vester venturus 
sit. Et vos. Gloria Patri. 
Et vos. 

qu'il faut servir, si difficile 
et pénible que paraisse ce 
service, que tout cela, je vous 
en prie, vous semble sup­
portable et facile pour le 
salut d'un frère. Car Dieu 
nous a montré que l'âme 
est digne d'un zèle et d'un 
souci tels que pour elle, il 
n'a pas même épargné son 
Fils unique 1 • 

RJ. Que vos reins soient 
ceints, et que des lampes 
ardentes soient dans vos 
mains : * Et vous, soyez 
semblables à des hommes 
attendant l'heure où leur 
maître reviendra des noces 
(T. P. alléluia). y.r, Veillez 
donc, car vous ne savez pas 
l'heure où votre Maître 
doit venir. Et vous. Gloire 
au Père. Et vous. 

Au Lundi des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de fa Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

LEÇON IX 
[Grandeur de la tâche éducatrice.] 

SI non est nobis satis 
ad salutem quod vir­

tuose ipsi vivamus, sed 
oportet aliorum salutem 
re ipsa desiderare ; cum 
neque nos recte vivamus 
neque alios hortémur, 
quid respondébimus? 

x. Rom. 8, 32. 

SI, pour assurer notre 
salut, il ne suffit pas de 

mener une vie vertueuse et 
qu'il faille encore désirer 
réellement le salut d'autrui, 
nous qui ne vivons pas bien 
et qui n'exhortons pas les 
autres, que répondrons-
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qure nobis spes salutis ré­
ligua erit? Quid majus 
quam animis moderari, 
quam adolescentul6rum 
fingere mores ? Omni cer­
te pict6re, omni certe 
statuârio ceterisque hu­
jusmodi omnibus excel­
lenti6rem hune duco, qui 
juvenum ânimos fingere 
non ign6ret. 

nous? Quel espoir de salut 
nous restera-t-il? Quoi de 
plus grand que de gouverner 
les esprits, que de former les 
mœurs des enfants ? A n'im­
porte quel peintre, n'importe 
quel statuaire, n'importe quel 
artiste, je préfère de beau­
coup celui qui sait façonner 
l'âme des jeunes hommes. 

Aux Vêpres, Mémoire du suivant. 

16 MAI 

SAINT UBALD, ÉV:8.QUE ET CONFESSEUR 
SEMI-DOUBLE 

Ant. Sacérdos. yr, Amâvit. 
Oraison 

A UXILIUM tuum nobis, A CCORDBZ-Nous avec bien-
D 6 mine, qure- veillance,s'ilvousplaît, 

sumus, placatus impén- Seigneur, votre secours ; et, 
de : et intercessi6ne beâti par l'intercession du bien­
Ubâldi Confess6ris tui heureux Ubald, votre Con­
atque Pontificis, contra fesseur et Pontife, défen­
omnes diâboli nequitias dez-nous de toutes les per­
déxteram super nos ture fidies diaboliques, en éten­
propitiati6nis exténde. dant .sur nous votre main 
Per D6minum. miséricordieuse. Par. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

UBALDUS Eugubii in UBALD, né d'une famille 
Umbria n6bili gé- noble à Gubbio, en 

nere natus, a primis an- Ombrie, reçut, dès ses pre­
nis pietâte et litteris egré- mières années, une éduca­
gie est institutus ; jam- tion littéraire et religieuse 
que adoléscens, ut ux6- très soignée. Dans sa jeu-
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rem duceret, srepe ten­
tâtus, numquam tamen 
a prop6sito servândre vir­
ginitâtis recéssit. Sacér­
dos efféctus, patrim6-
nium suum paupéribus 
et ecclésiis distribuit, et 
canonic6rum regulârium 
6rdinis sancti Augustini 
institutum suscipiens, il­
lud in pâtriam trâns­
tulit, atque in eo ali­
quâmdiu sanctfssime vi­
xit. Cujus sanctitâtis opi­
ni6ne evulgata, ab Ho­
norio secundo Summo 
Pontifice ecclésire Eugu­
binre invitus prreficitur, 
et episcopalis consecra­
ti6nis munere decorâtur. 

nesse, il fut souvent pressé 
de se marier, mais jamais 
il ne revint sur sa résolution 
de garder la virginité. Or­
donné prêtre, il distribua 
son patrimoine aux pauvres 
et aux églises. Entrant dans 
l'ordre des chanoines régu­
liers de saint Augustin, il 
l'introduisit dans sa patrie 
et y vécut quelque temps 
très saintement. Sa répu­
tation de sainteté s'étant 
répandue, le Souverain Pon­
tife Honorius II le mit, 
malgré sa résistance, à la 
tête de l'Église de Gubbio, 
et lui conféra l'honneur de 
la consécration épiscopale. 

R;. Invéni, p. [188} 
LEÇON V 

AD suam !taque revér- REVENANT donc à son 
tens ecclésiam, cum Église natale, sans rien 

de consuéta vivéndi ra- changer absolument à sa 
ti6ne nihil admodum im- manière de vivre, il com­
mutâsset, in omni tamen mença d'exceller en tout 
virtutum génere eo ma- genre de vertus, pour pro­
gis eminére cœpit, quo curer plus efficacement le 
efficâcius ali6rum étiam salut d'autrui par la parole 
salutem verbo et exém- et l'exemple, en mettant 
plo procuraret, factus for- tout son cœur à se faire le 
ma gregis ex ânimo. Nam modèle de son troupeau 1 • En 
victu parco, vestitu mo- effet, sobre dans sa nourri­
derato, léctulo âspero et ture, simple dans son vête­
paupérrimo, crucis mor- ment, il couchait sur un lit 
tificati6nem jugiter in suo dur et très pauvre ; il 

1. I Pl,rr, h ,. 
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c6rpore circumferébat, 
dum inexplébili orati6nis 
studio spiritum quotidie 
recreâret. Hinc admirâ­
bilem illam mansuetudi­
nem est adéptus, qua 
gravissimas injurias et 
contumélias non modo 
requanimiter tulit, ve­
rum étiam mirifico dilec­
ti6nis afféctu persecu­
t6res suos omni benigni­
tâtis testim6nio complec­
tebâtur. 
R;'. P6sui, p. [189] 

portait continuellement en 
son corps la mortification de 
la croix, tandis qu'il nour­
rissait son esprit, chaque 
jour, par une application 
insatiable à la prière. C'est 
ainsi qu'il acquit cette man­
suétude admirable qui de­
vait lui faire supporter avec 
égalité d'âme les injures 
et les mépris les plus bles­
sants, et, qui plus est, cette 
charité profonde et tendre 
qui se plaisait à combler ses 
ennemis de toutes sortes de 
témoignages de bienveil­
lance. 

LEÇON VI 
BIENNIO ântequam ex 

hac vita migrâret, 
cum diutinis affiictarétur 
infirmitâtibus, inter acer­
bissimos c6rporis cru­
ciâtus velut aurum in 
fornâce purgâtum, Deo 
grâtias indesinénter agé­
bat. Adveniénte autem 
sacro Pentec6stes die, 
cum multis annis ecclé­
si am sibi commissam 
summa cum laude guber­
nâsset, sanctis opéribus 
ac mirâculis clarus quié­
vit in pace. Quem Cre­
lestinus Papa tértius in 
Sanctorum numerum ré­
tulit. Ejus virtus prreci­
pue in effugândis spiri-

PENDANT les deux années 
qui précédèrent sa mort, 

affligé de longues maladies, 
broyé par d'atroces souf­
frances physiques, comme 
l'or purifié dans la four­
naise, il ne cessait de rendre 
grâces à Dieu. Quand arriva 
enfin le saint jour de la 
Pentecôte, après avoir gou­
verné de longues années, 
avec le plus grand mérite, 
l'Église confiée à ses soins, 
célèbre par ses œuvres et ses 
miracles, il s'endormit dans 
la paix. Le pape Célestin III 
le mit au nombre des Saints. 
Son pouvoir se manifeste 
surtout dans l'exorcisme des 
esprits immondes. Son corps, 
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tibus immundis elucet. demeuré sans corruption 
Corpus vero, per tot après tant de siècles, est 
srecula incorruptum, ma- l'objet de la grande véné­
gna fidélium venerati6ne ration des fidèles dans sa 
in patria c6litur, quam patrie, que plus d'une fois 
non semel a prresénti il a délivrée de périls pres-
discrimine liberavit. sants. 

F;. Iste est, p. [190] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
UBALDUS Eugubii in Um-

bria n6bili génere na­
tus, a primis annis pietate 
et litteris egrégie est insti­
tutus ; jamque adolés­
cens, ut ux6rem duce­
ret, srepe tentatus, num­
quam tamen a prop6sito 
servandre virginitatis re­
céssit. Sacérdos efféctus, 
patrim6nium suum pau­
péribus et ecclésiis distri­
buit. Canonic6rum regu­
larium 6rdinis sancti Au­
gustini institutum susci­
piens, illud in patriam 
transtulit. Ab Honorio 
secundo Summo Ponti­
fice ecclésire Eugubinre 
invitus prreficitur, et epis­
copalis consecrati6nis 
munere decoratur. Fac­
tus forma gregis ex ani­
mo, de consuéta vivéndi 

UBALD, né d'une famille 
noble à Gubbio en 

Ombrie, reçut, dès ses pre­
mières années, une éduca­
tion littéraire et religieuse 
fort soignée. Dans sa jeu­
nesse on le poussa plusieurs 
fois à se marier, mais jamais 
il ne revint sur sa résolu­
tion de garder la virginité. 
Ordonné prêtre, il distribua 
son patrimoine aux pauvres 
et aux églises. Entré dans 
l'ordre des chanoines régu­
liers de saint Augustin, il 
l'introduisit dans sa patrie 
et y vécut quelque temps 
avec une admirable sainteté. 
Le Souverain Pontife Ho­
norius II le mit, malgré sa 
résistance, à la tête de 
l'Église de Gubbio et lui 
conféra l'honneur de la 
consécration épiscopale. 
S'appliquant de tout cœur 
à devenir le modèle de son 
troupeau, il ne changea 
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rati6ne nihil âdmodum 
immutâvit, et in omni 
virtutum génere enituit. 
Diutius infirmitatibus af­
flictus, Deo indesinénter 
grâtias agébat. Cum mul­
tis annis ecclésiam sibi 
commissam summa cum 
laude gubemâsset, sanc­
tis opéribus et miraculis 
clarus, quiévit in pace. 

absolument rien à sa ma­
nière de vivre et brilla en 
tout genre de vertus. Long­
temps affligé de doulou­
reuses maladies, il ne ces­
sait de rendre grâces à Dieu. 
Après avoir gouverné de 
longues années, avec le plus 
grand mérite, l'Église con­
fiée à ses soins, devenu 
célèbre par ses œuvres et 
ses miracles, il s'endormit 
dans la paix. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Évangile: Homo péregre 
du Commun d'un Conf. Pont. (I), p. [194]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. 

Vêpres du suivant. 

17 MAI 

SAINT PASCAL BAYLON, CONFESSEUR 
DOUBLE 

y, Amavit. Ant. Similâbo. 
Oraison 

DEUS, qui beâtum Pas- Q Drnu, qui avez orné 
châlem Confess6rem ·l'âme du bienheureux 

tuum mirifica erga Cor- Pascal, votre Confesseur, 
poris et Sânguinis tui d'unadmirableamourenvers 
sacra mystéria dilecti6ne les saints mystères de votre 
decorâsti : concéde pro- Corps et de votre Sang, 
pitius ; ut, quam ille ex faites, dans votre clémt:nce, 
hoc divino convivio spi- que nous méritions de re­
ritus percépit pinguédi- cevoir en ce divin banquet 
nem, eâmdem et nos la même abondance spiri­
percipere mereâmur : Qui tuelle que lui-même y a 
vivis. reçue. Vous qui vivez. 
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Mémoire du précédent : S. Ubald, Conf. Pont. : 

Ant. Amavit. rr. Justum. 

Oraison 
A UXILIUM tuum nobis, ACCORDEZ-Nous avec 

D6mine, quresumus, bienveillance, s'il vous 
placatus impénde : et plaît, Seigneur, votre se­
intercessi6ne beati Ubal- cours; et, par l'intercession 
di Confess6ris tui atque du bienheureux Ubald, votre 
Pontificis, contra omnes Confesseur et Pontife, dé­
diâboli nequitias déxte- fendez-nous de toutes les 
ram super nos ture pro- perfidies diaboliques, en 
pitiati6nis exténde. Per étendant sur nous votre 
D6minum. main miséricordieuse. Par. 

AU JI• NOCTURNE 

LEÇON IV 

PASCHALIS Baylon, pau-
péribus piisque pa­

réntibus in 6ppido Turris 
Form6sre, Seguntinre 
diœcésis in Arag6nia na­
tus, a téneris annis plura 
dedit futurre sanctitatis 
indicia. Sortitus animam 
bonam ac rerum crelés­
tium apprime studi6sam, 
pueritiam atque adoles­
céntiam in gregis cust6-
dia transégit : quam ille 
vivéndi rati6nem ideo 
prrecipue diligébat, quod 
humilitati fovéndre ac in­
nocéntire conservandre in 
primis utilem atque op­
portunam judicaret. Erat 

pAScAL Baylon, né dans 
le bourg de Torre­

Hermosa, au diocèse de 
Siguenza en Aragon, de 
parents pauvres et pieux, 
donna, dès ses tendres an­
nées, des indices de sa 
sainteté future. Ayant reçu 
en partage une bonne âme 
désireuse avant tout des 
choses du ciel, il passa son 
enfance et son adolescence 
à garder les troupeaux. Il 
aimait particulièrement ce 
genre de vie, parce qu'il le 
jugeait très utile et favo­
rable au développement de 
l'humilité et à la garde de 
l'innocence. Sobre dans sa 
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in victu mod.icus, in ora­
tione assiduus, tantâque 
apud corevos et socios 
florébat auctoritâte et grâ­
tia, ut eorum lites com­
ponens, errores corrigens, 
ignorântiam erudiens ac 
desid.iam éxcitans, velut 
omnium parens et ma­
gister mâximo studio co­
lerétur ac amarétur 
beâtus étiam tum a ple­
risque appellâtus. 

nourriture, assidu à la prière 
il avait une telle autorité 
et un tel crédit parmi les 
enfants de son âge et ses 
compagnons, qu'apaisant 
leurs différends, corrigeant 
leurs fautes, éclairant leur 
ignorance et stimulant leur 
indolence, il en était honoré, 
aimé de tout cœur, comme le 
père et le maître de tous ; 
il y en avait même qui l'ap­
pelaient déjà « bienheu­
reux )>. 

Jli'. Honéstum, p. [229] 

LEÇON V 

QUI vero in sreculo, 
terra nempe desérta 

et inaquosa, âdeo feli­
citer adoléverat, flos con­
vâllium, plantâtus in do­
mo Domini, mirum ubi­
que sparsit sanctitâtis 
odorem. lgitur Paschalis 
arrépto vitre severioris 
instituto, atque in ordi­
nem Minorum cooptâtus, 
exsultâvit ut gigas ad 
curréndam viam suam ; 
totumque se Domino ex­
coléndum tradens, dies 
noctésque cogitâbat qua 
se ratione magis ei ma­
gisque conformâret. Ita 

1. Ps. 18, 6. 

CELUI qui, dans le monde, 
avait grandi si heureu­

sement en la terre déserte 
et sans eau, vraie fleur des 
vallées, dès qu'il fut planté 
dans la maison du Seigneur, 
répandit partout un admi­
rable parfum de sainteté. 
Ayant donc embrassé une 
règle de vie particulièrement 
sévère, et une fois admis dans 
l'ordre des Frères Mineurs, 
il s'élança comme un héros, 
joyeux de la course à four­
nir 1• Se livrant tout entier 
au culte du Seigneur, il 
songeait nuit et jour aux 
moyens de lui ressembler 



17 MAI S. PASCAL BAYLON CONFESSEUR 

factum est brevi, ut eum, 
tamquam serâphica: per­
fecti6nis exémplar, ipsi 
quoque provecti6res imi­
tândum sibi prop6nerent. 
lpse autem in humili 
serviéntium gradu cons­
titutus, se velut omnium 
peripséma réputans, ar­
dua qua:que et abjécta 
domus ministéria, véluti 
jure quodam peculiâri 
sibi débita, summa cum 
hilaritâte suscipiébat, et 
exercébat humilitâte ac 
patiéntia pari. Carnem 
spiritui quand6que relue­
tari niténtem jugi mace­
rati6ne afflictavit, atque 
in servitutem redégit ; 
spiritum vero assidua sui 
abnegati6ne ferventi6rem 
in dies ad anteri6ra ex­
tendébat. 

~. Amâvit, p. [230] 

de plus en plus. Il fit 
si bien que, très vite, les 
plus avancés se propo­
sèrent de l'imiter comme un 
modèle de la perfection 
séraphique. Mais lui, placé 
dans l'humble rang des 
frères convers, s'estimait le 
rebut de tous, recevait avec 
une grande joie les tâches 
les plus abjectes et les plus 
pénibles de la maison, 
comme si elles lui eussent 
été dues par un droit spé­
cial, et s'en acquittait avec 
autant d'humilité que de 
patience. Il brisa son corps 
par une mortification conti­
nuelle, aussi longtemps que 
ce corps tenta de se révolter 
contre l'esprit, et il le ré­
duisit en servitude. Par son 
inlassable oubli de soi, il 
augmentait de jour en jour 
la ferveur de son âme. 

LEÇON VI 

DEIPARAM Virginem, 
cujus clientéla: se ab 

ineunte retâte dicâverat, 
tamquam matrem quoti­
diânis colébat obséquiis 
atque filiâli exorabat fi­
ducia. Porro erga sanc­
tissimum Eucharistia: sa­
craméntum difficile dictu 
est quam ardénti tene­
rétur devoti6nis afféctu ; 

A LA Vierge Mère de 
Dieu à qui, dès son 

premier âge, il s'était con­
sacré, il rendait, chaque 
jour, comme à une mère, un 
culte spécial, et l'invoquait 
avec une confiance filiale. 
Il est difficile de dire quelle 
était la ferveur de sa tendre 
piété envers le très saint 
sacrement de !'Eucharistie. 
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quew defunctus étiam 
in cadavere retinére visus 
est, dum, jacens in fé­
retro, ad sacra: Hostia: 
elevationem bis oculos 
reserâvit et clausit, ma­
gna omnium, qui âde­
rant, admiratione. Ejus­
dem veritâtem inter ha:­
réticos publice palâmque 
proféssus, multa et grâ­
via ob eam causam per­
péssus est ; crebro étiam 
ad necem petitus, sed 
singulâri Dei providéntia 
ab impiorum mânibus 
eréptus. Sa:pe inter orân­
dum omnibus destitue­
bâtur sénsibus, dulcique 
languébat amoris deli­
quio : quo témpore ca:­
léstem illam sciéntiam 
hausisse créditus est, qua, 
homo rudis et illitterâtus, 
de mystériis fidei difficil­
limis respondére, atque 
âliquot étiam libros con­
scribere potuit. Dénique 
méritis plenus, eâdem 
qua pra:dixerat hora, fe­
lfciter migrâvit ad Do­
minum, anno salutis mil­
lésimo quingentésimo no­
nagésimo secundo, sexto 
décimo Kaléndas J unii, 
eodem quo natus fuerat, 
festo Pentecostes recur­
rénte, annum agens se­
cundum supra quinqua-

Elle sembla, après sa mon, 
persister même dans son 
cadavre ; gisant dans son 
cercueil, il ouvrit et ferma 
les yeux deux fois pour 
l'élévation de la sainte Hos­
tie, à la grande admiration 
de tous les assistants. Comme 
il proclamait publiquement 
parmi les hérétiques la vé­
rité de ce sacrement, il eut 
à endurer pour cette cause 
beaucoup de mauvais trai­
tements ; souvent même on 
le chercha pour le mettre à 
mort, mais la providence de 
Dieu l'arracha chaque fois 
aux mains des impies. Sou­
vent, dans l'oraison, il perdait 
tout usage de ses sens et 
défaillait sous la douceur de 
l'amour qui le consumait. 
On pense que ce fut en ces 
moments que cet homme 
simple et illettré puisa cette 
science venue du ciel qui 
le rendit capable de répondre 
sur les mystères les plus 
difficiles de la foi, et même 
d'écrire quelques livres. 
Enfin, plein de mérites, il 
s'en alla heureusement au 
Seigneur, à l'heure même 
qu'il avait prédite, l'an du 
salut quinze cent quatre­
vingt-douze, en la fête de 
la Pentecôte, le dix-sept 
Mai, jour où il était né ; 
il avait alors cinquante-
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gésimum. Quibus aliis­
que virtutibus insignem, 
ac mirâculis tam in vita 
quam post mortem cla­
rum, Paulus quintus Pon­
tifex mâximus illum Beâ­
tum appellâvit ; Alexan­
der autem octâvus Sanc­
torum catâlogo adscrip­
sit ; tandem Leo décimus 
tértius peculiârem cœ­
tu um eucharisticorum, 
item societâtum omnium 
a sanctissima Eucharis­
tia, sive qure hâctenus 
institutre sive qure in pos­
terum futurre sunt, pa­
tronum creléstem decla-
râvit et constftuit. 

deux ans. Célèbre par ces 
vertus et d'autres encore, 
illustre par des miracles 
aussi bien pendant sa vie 
qu'après sa mort, Pascal 
fut déclaré Bienheureux 
par le souverain Pontife 
Paul V. Alexandre VIII 
l'inscrivit au catalogue des 
Saints. Enfin Léon XIII l'a 
déclaré et constitué spécia­
lement céleste patron des 
Congrès eucharistiques et 
de toutes les associations du 
Saint-Sacrement déjà ins­
tituées ou à venir. 

R/. Iste homo, p. [231] 

Pour cette fête simplifiée 

LEÇON IX 
PASCHALIS Baylon, pau-

péribus piisque pa­
réntibus in oppido Tur­
ris Formosre in Aragonia 
natus, pueritiam atque 
adolescéntiam in gregis 
custodia transégit. Postea 
severioris vitre institu­
tum ampléxus, et ordini 
fratrum Minorum ad­
scriptus, jugiter cogitâ­
bat, qua se ratione magis 
magisque Christo cruci­
fixo conformâret. Dei­
param Virginem, cujus 

PASCAL Baylon, né de pa-
rents pauvres et pieux, 

dans le bourg de Torre­
Hermosa, en Aragon, passa 
son enfance et son adoles­
cence à garder les troupeaux. 
Ayant ensuite embrassé une 
règle de vie sévère, en 
entrant dans l'ordre des 
Frères Mineurs, il songeait 
nuit et jour aux moyens de 
se rendre de plus en plus 
conforme au Christ crucifié. 
Il s'étaitf mis, dès son en­
fance, sous la protection de 
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clientélre se ab ineunte 
retâte dicâverat, tam­
quam matrem filiâlibus 
et quotidiânis obséquiis 
colébat. Erga Eucharfs­
tiam ténero et assiduo 
flagrâvit devotionis af­
féctu, quem defunctus 
étiam retinére visus est, 
dum jacens in féretro, ad 
sacra: Hostire elevatio­
nem, bis oculos reserâvit 
et clausit, magna om­
nium, qui âderant, ad­
miratione. Méritis plenus 
migrâvit ad Dominum, 
anno millésimo quingen­
tésimo nonagésimo se­
cundo. Eum Leo déci­
mus tértius peculiârem 
cœtuum eucharisticorum, 
societatumque omnium a 
sanctissima Eucharistia 
patronum creléstem de­
clarâvit et constituit. 

la Vierge, Mère de Dieu. Il 
lui rendait chaque jour, 
comme à une mère, un 
culte filial. Envers !'Eucha­
ristie, il brûlait d'un senti­
ment d'amour, tendre et 
continuel, qu'il sembla gar­
der après sa mort. Étendu 
dans son cercueil, il ouvrit 
et ferma deux fois les 
yeux pour l'élévation de la 
sainte Hostie, à la grande 
admiration de tous les assis­
tants. Plein de mérites il 
s'en fut au Seigneur, l'an 
quinze cent quatre-vingt­
douze. Léon XIII l'a dé­
claré et constitué Patron 
céleste tout spécial des Con­
grès eucharistiques et de 
toutes les associations du 
Saint-Sacrement. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év. : Sint lumbi, au 
Commun d'un Confesseur non Pontife (1), p. [231]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. 

Vêpres à Capitule du suivant. 
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18 MAI 

S. VENANT, MARTYR 
DOUBLE 

AUX [res VÊPRES 
Si l'on ne peut dire, aux 1re, Vêpres, l'Hymne: Martyr Dei, 

on la joint à l'Hymne de Matines : Athléta Christi, sous 
l'unique Conclusion : Sit Jaus Patri, à la fin de l'Hymne 
ajoutée. 

Capitule. - Sap. 5, r 

STABUNT justi in magna 
constântia advérsus 

eos, qui se angustia­
vérunt et qui abstulérunt 
lab6res e6rum. 

LES justes seront debout 
avec une grande assu­

rance, devant ceux qui les 
ont tourmentés et qui leur 
ont arraché le fruit de leurs 
travaux. 

MA~TYR Dei 
Hymne 

Venan- LE martyr de Dieu, Venant, 
nus, 

Lux et decus Camértium, 
Tortore victo et judice, 
Lretus triumphum c6n-

cinit. 
Annis puer, post vin­

cula, 
Post cârceres, post vér­

bera, 
Longa fame freméntibus 
Cibus datur le6nibus. 

Sed ejus innocéntire 
Parcit le6num immâni­

tas: 
Pedésque lambunt Mâr­

tyris, 
Irre famisque immémores. 

lumière et gloire de 
Camerino, vainqueur du 
juge et du bourreau, joyeux, 
chante son triomphe. 

Enfant par l'âge, après les 
fers, l'emprisonnement et 
les fouets, aux lions fré­
missant d'un long jeûne, il 
est jeté en pâture. 

Mais son innocence apaise 
la cruauté des lions ; ils 
lèchent les pieds du Mar­
tyr, oubliant leur colère et 
leur faim. 
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Verso deorsum vértice 
Haurire fumum cogitur ; 
Costas utrimque et vis­

cera 
Succénsa lampas ustulat. 

Il est pendu la tête en bas, 
forcé d'aspirer la fumée, 
tandis qu'aux deux flancs 
et aux entrailles, il est brûlé 
par une torche ardente. 

La Conclusion suivante ne change jamais. 

Sit laus Patri, sit Filio, Louange soit au Père et 
Tibique, Sancte Spiritus : au Fils, et à vous, Saint 
Da per preces Venantii Esprit ; par les prières de 
Beata nobis gaudia. Venantdonnez-nouslesjoies 

Amen. des élus. Amen. 

Cette Hymne se dit aussi aux II•• Vêpres, quand on les 
dit tout entières du Saint. 

Au Temps Pascal: 

YI. Sancti et justi, in YI. Saints et justes, réjouis-
Domino gaudéte, alle- sez-vous dans le Seigneur, 
luia. ~. Vos elégit Deus alléluia. ~. Dieu vous a 
in hereditatem sibi, al- choisis pour son héritage, al-
leluia. léluia. 

Ad Magnif. Ant. Lux A Magnif. Ant. Une lu-
perpétua * lucébit Sane- mière sans fin brillera pour 
tis tuis Domine et retér- vos Saints, Seigneur, et 
nitas témporum' alleluia. ~e durée éternelle, allé-

' !ma. 

Hors du Temps Pascal : YI· q16ria. Ant. Iste Sanctus. 

Oraison 

DEUS, qui hune diem Q Drnu, qui avez consacré 
beati Venantii Mar- ce jour au triomphe 

tyris tui triumpho conse- de votre bienheureux Martyr 
crasti exaudi preces Venant, exaucez les prières 
populi tui, et prresta ; de votre peuple, et faites 

que, vénérant ses mérites, 
ut, qui ejus mérita vene- nous imitions sa constance 
ra.mur, fidei constantiam dans la foi. Par Notre Sei­
imitémur. Per Dominum. gneur. 
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Mémoire du précédent, S. Pascal Baylon, Conf. : 

Ant. Hic vir. fr, Justum. 

Oraison 

DEUS, qui beâtum Pas- Q Drnu, qui avez orné 
châlem Confessorem l'âme du bienheureux 

tuum mirifica erga Cor- Pascal, votre Confesseur, 
poris et Sânguinis tui d'un admirable amour 
sacra mystéria dilecti6ne envers les saints mystères 
decorâsti : concéde pro- de votre Corps et de votre 
pitius ; ut, quam ille ex Sang, faites, dans votre 
hoc divino convivio spi- clémence, que nous méri­
ritus percépit pinguédi- tions de recevoir en ce divin 
nem, eâmdem et nos per- banquet la même abondance 
cipere mereâmur : Qui spirituelle que lui-même y 
vivis. a reçue. Vous qui vivez. 

A MATINES 
Invitat. Exsultent in 

Domino Sancti, * Allehüa. 
Invit. Que les Saints exul­

tent dans le Seigneur, * 
Alléluia. 

Hymne 

ATHLETA Christi n6bi­
lis 

ldola damnat Géntium, 
Deique amore sâucius 
Vitre pericla déspicit. 

Loris revinctus âsperis, 
E rupe prreceps volvitur : 
Spinéta vultum lancinant; 
Per saxa corpus scindi-

tur. 
Dum membra raptant 

Mârtyris, 
Languent siti satéllites ; 
Signo crucis Venântius 
Et rupe fontes élicit. 

LE glorieux athlète du 
Christ condamne les 

idoles des païens et, blessé 
par l'amour de Dieu,méprise 
les périls de cette vie. 

Lié de rudes courroies, il 
est précipité d'un rocher ; 
les épines déchirent sa face, 
les pierres meurtrissent son 
corps. 

Traînant les membres du 
martyr, les soldats souffrent 
de la soif; d'un signe de 
croix, Venant fait jaillir 
une source du roc. 
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Bellator o fortissime, 
Qui pérfidis tort6ribus 
Et caute prrebes p6cu­

lum, 
Nos rore gratire irriga. 

Combattant très coura­
geux qui, pour tes perfides 
bourreaux, faites jaillir la 
boisson du rocher, baignez­
nous de la rosée de la grâce. 

La Conclusion suivante ne change jamais. 
Sit laus Patri, sit Filio, 

Tibique, Sancte Spiritus : 
Da per preces Venantii 
Beata nobis gaudia. 

Amen. 

Louange soit au Père et 
au Fils, et à vous Saint Es­
prit ; par les prières de Ve­
nant donnez-nous les joies 
des élus. Amen. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

V ENANTIUS Camers, 
quindecim annos na­

tus, cum christianre reli­
gi6nis accusarétur apud 
Antiochum, qui sub Dé­
cio imperat6re Camerino 
prreerat, in porta civitatis 
prresidi se 6btulit. Quem 
ille pollicitati6nibus ac 
terr6ribus diu tentatum, 
flagris credi et vinculis 
astringi jussit ; sed, iis 
mirabiliter ab Angelo so­
lutus, lampadibus p6stea 
aduritur, atque invérso 
ore, fumo supp6sito, sus­
pénditur. Ejus constan­
tiam in torméntis demi­
ratus Anastasius Corni­
cularius, et quod eum 
ab Angelo iterum solu­
tum candida veste supra 
fumum ambulântem vi­
"~sset, in Christum cré-

VENANT, de Camérino 
avait quinze ans, lors­

qu'il fut dénoncé comme 
chrétien à Antiochus, qui 
gouvernait la ville sous l'em­
pereur Dèce ; il se présenta 
aux portes de la ville, devant 
le magistrat qui, après l'avoir 
éprouvé longuement par des 
promesses et des menaces, 
ordonna de le battre de 
verges et de le charger de 
chaînes. Mais, délié mira­
culeusement par un Ange, 
il est ensuite brûlé avec des 
torches, puis suspendu la 
tête en bas au dessus d'un 
brasier. Frappé d'admira­
tion par sa constance dans 
les tourments, le greffier 
Anastase, le voyant une 
deuxième fois délié par 
!'Ange, marcher vêtu de 
blanc au-dessus de la fumée, 
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didit ; et a beato Porphy­
rio presbytero cum fami­
lia baptizatus, paulo post 
martyrii palmam cum e6-
dem proméruit. 

croit au Christ et se fait 
baptiser avec sa famille, par 
le bienheureux prêtre Por­
phyre, en compagnie duquel 
il remporte, peu après, la 
palme du martyre. 

T. P. Ri'. Lux perpétua, p. [157] 

H. T. P. Ri'. Honéstum facit, p. [88] 

LEÇON V 
AT Venantius prresidi 

sistitur, et ab eo ite­
rum frustra tentatus ut 
Christi fidem deséreret, 
in carcerem conjicitur ; 
quo Attalus prreco mit­
titur, qui ei dicat se 
quoque christianum fuis­
se, et ei n6mini proptérea 
renuntiasse, quod cogno­
visset inane esse fidei 
comméntum, quo Chris­
tiani prreséntibus se ab­
dicant ob vanam futur6-
rum spem. Verum n6bi­
lis Christi athléta, callidi 
hostis insidias non ign6-
rans, diaboli ministrum 
a se pénitus rejécit. Quare 
ad prresidem iterum ad­
ducto omnes contusi sunt 
dentes maxillreque con­
fractre ; atque, ita cresus, 
in sterquilinium dejicitur. 
Sed inde ab Angelo quo­
que eréptus, rursus stetit 
ante judicem; qui, Ve­
nantio adhuc loquénte, e 

VENANT est ramené devant 
le gouverneur qui de 

nouveau le sollicite en vain 
d'abandonner la foi du 
Christ et le fait jeter en pri­
son. Puis il envoie un porte­
parole, Attale, qui vient dire 
à Venant que lui aussi a été 
chrétien, et qu'il a renoncé à 
ce titre, parce qu'il a recon­
nu la vaine illusion de cette 
foi pour laquelle les chré­
tiens se privent des biens 
présents, dans l'espérance 
fallacieuse de biens futurs. 
Mais le noble athlète du 
Christ, qui n'ignore pas les 
embûches de l'ennemi in­
sidieux, repousse loin de 
lui ce ministre du démon. 
Alors on le ramène encore 
devant le gouverneur ; on 
lui casse les dents et on lui 
brise les mâchoires, et, 
ainsi mutilé, on le jette 
dans un cloaque. Délivré 
toujours par l' Ange, il re­
vient de nouveau devant le 

I73 
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tribunali cécidit et in ea 
voce, Verus est Venantii 
Deus, nostros deos des­
truite, exclamans exspi­
ravit. 

juge, et celui-ci, à la voix de 
Venant, tombe soudain de 
son tribunal en s'écriant : 
« Le Dieu de Venant est le 
vrai Dieu ; détruisez nos 
dieux! » Et il expire. 

T. P. R;', In servis suis, p. [158] 

H. T. P. R;', Desidériurn, p. [89] 

LEÇON VI 

Quoo cum prresidi nun­
tiatum esset, extém­

plo Venântium le6nibus 
6bjici jussit ; qui, natu­
rali feritate omissa, ad 
ejus se pedes abjecérunt. 
Interim ille p6pulum 
Christi fidem edocébat. 
Quare inde am6tus, ite­
rum in carcerem traditur. 
Cumque postridie prre­
sidi reférret Porphyrius, 
se per visum noctu po­
pulos, quos Venantius 
aqua tingébat, clarissima 
luce fulgéntes, ipsum ve­
roprresidem obscurissima 
caligine opértum vidisse; 
prreses, ira incénsus, eum 
illico capite plecti im­
perat, defnde Venântium 
per loca vépribus et car­
duis c6nsita trahi usque 
ad vésperam. Is, cum 
seinianimis relictus esset, 
mane se fterum prresidi 
prresentavit ; cujus jussu 
-statim e rupe prrecipi-

A CETTE nouvelle, le gou-
verneur fait aussitôt ex­

poser Venant aux lions ; 
mais, perdant leur férocité 
naturelle, ils se jettent à ses 
pieds. Pendant ce temps, le 
martyr enseigne au peuple 
la foi du Christ ; aussi est-il 
emmené et remis en prison. 
Le lendemain, Porphyre ra­
conte au gouverneur que, 
pendant la nuit, il a vu 
en songe des peuples, que 
Venant baptisait, resplen­
dir d'une lumière éclatante, 
tandis qu'un brouillard 
épais le couvrait, lui gou­
vernew: ; celui-ci furieux 
donne l'ordre de lui tran­
cher la tête immédiatement, 
puis de traîner Venant, jus­
qu'au soir, par des lieux cou­
verts d'épines et de char­
dons. On le laisse à demi­
mort ; le lendemain matin, 
il se présente derechef de­
vant le gouverneur, qui le fait 
aussitôt précipiter du haut 
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tâtur. Sed inde étiam 
divinitus eréptus, dénuo 
per loca âspera ad mille 
passus trahitur ; ubi, mi­
litibus siti restuantibus, 
in pr6xima convalle, ex 
lapide, in quo et génuum 
formam reliquit, sicut 
étiam nunc in ejus ec­
clésia vidére licet, crucis 
signo a Venântio facto, 
aqure manârunt. Eo mi­
raculo plures perm6ti in 
Christum credidérunt, 
quos omnes prreses eo 
loci una cum Venântio 
capite feriri jussit. Fulgu­
ra et terrrem6tus eo tém­
pore ita magni fuére, ut 
prreses aufugeret ; qui 
paucis tamen post dié­
bus, divinam haud valens 
effugere justftiam, tur­
pissimam mortem oppé­
tiit. Christiâni interim 
Venântii et ali6rum c6r­
pora honorifico loco sepe­
liérunt : qua: Camerini, 
in ecclésia Venântio di­
câta, c6ndita adhuc sunt. 

T. P. R;. Filire J erusalem, 
p. [159] 

H. T. P. R,. Stola, p. [90] 

d'un rocher. Arraché encore 
par Dieu à cette mort, 
Venant est traîné de nouveau 
jusqu'à un mille de la ville, 
par les plus rudes sentiers ; 
là, comme les soldats souf­
frent de la chaleur et de la 
soif, Venant, dans un val­
lonnement tout proche, fait, 
par un signe de croix, jaillir 
de l'eau, d'une pierre sur 
laquelle il laisse l'empreinte 
de ses genoux, comme on 
peut le voir maintenant en­
core dans son église. Émus 
de ce miracle, plusieurs sol­
dats croient au Christ. Le 
gouverneur leur fait tran­
cher la tête à tous, ainsi qu'à 
Venant, sur les lieux mêmes. 
Aussitôt éclatent un orage 
et un tremblement de terre 
tels que le gouverneur prend 
la fuite ; mais il ne peut 
fuir la justice divine et il 
périt peu de jours après, 
d'une mort abjecte. Pen­
dant ce temps, les chrétiens 
ont enseveli à une place 
d'honneur les corps de Ve­
nant et de ses compagnons, 
qui sont conservés jusqu'à 
ce jour à Camérino, dans 
l'église dédiée à saint Ve­
nant. 
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Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
VENANTIUS Camers, 

quindecim annos na­
tus, christianre religi6nis 
accusatus apud Antio­
chum, qui sub Décio im­
perat6re Camerino prre­
erat, in porta civitatis 
prresidi se 6btulit. Quem 
ille, pollicitati6nibus ac 
terr6ribus diu tentatum, 
flagris credi et vinculis as­
tringi jussit ; e quibus 
mirabiliter ab Angelo so­
lutus, lampadibus p6s­
tea aduritur, atque in­
vérso ore, fumo supp6-
sito, suspénditur. Eidem, 
ad prresidem iterum ad­
ducto, omnes contusi sunt 
dentes maxillreque con­
fracta:, atque ita ca:sus in 
sterquilinium dejicitur. 
Sed, inde ab Angelo erép­
tus, rursus stetit ante 
judicem ; qui, Venantio 
adhuc loquénte, e tribu­
nali cécidit et in ea voce, 
Verus est Venantii Deus, 
nostros deos destruite, 
exclamans exspiravit. De­
mum, post nova et exqui­
sita torménta, una cum 
aliis decem glori6si certa­
minis cursum cervicibus 
abscissis implévit. Quo­
rum c6rpora christiani 

VENANT, de Camerino, âgé 
de quinze ans, dénoncé 

comme chrétien à Antio­
chus, qui gouvernait cette 
ville sous l'empereur Dèce, 
se présenta devant ce magis­
trat aux portes de la cité ; 
celui-ci,aprèsl'avoiréprouvé 
longuement par des pro­
messes et des menaces, or­
donna de le battre de verges 
et de le charger de chaînes ; 
délivré miraculeusement par 
un Ange, il est ensuite 
brûlé avec des torches et 
suspendu la tête en bas au­
dessus d'un brasier fumant. 
Ramené encore devant le 
gouverneur, on lui casse 
toutes les dents, on lui brise 
les mâchoires, et, ainsi mu­
tilé, on le jette dans un 
cloaque. Mais tiré de là par 
l'Ange, il se présente de 
nouveau devant le juge ; ce­
lui-ci, pendant que Venant 
parle, tombe de son tribunal 
et expire en s'écriant : « Le 
Dieu de Venant est le vrai 
Dieu; détruisez nos dieux. » 
Enfin, après d'autres tour­
ments raffinés, il achève 
le cours de son glorieux 
combat ; on lui tranche 
la tête ainsi qu'à dix autres 
martyrs. Les chrétiens ense-
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honorifico loco sepelié­
runt, qua: Camerini, in 
ecclésia Venantio dicata 
c6ndita sunt. 

velirent leurs corps dans 
un lieu honorable ; ils sont 
encore à Camerino dans 
l'église dédiée à saint Venant. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év. : Ego sum vitis vera 
du Commun des Martyrs, au Temps Pascal (1~, p. [160]. 

En dehors du Temps Pascal, Homélie sur l'Ev. : Nolite 
arbitrari, du Commun d'un Martyr (111), p. [106]. 

Le Lundi, des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. 

A LAUDES 
Capitule. - Sagesse 5, 1 

S TABUNT justi in magna 
constantia advérsus 

eos, qui se angustiavé­
runt et qui abstulérunt 
lab6res e6rum. 

LES justes seront debout 
avec une grande assu­

rance, devant ceux qui les 
ont tourmentés et qui leur 
ont arraché le fruit de leurs 
travaux. 

DUM, nocte pulsa, 
cifer 

Hymne 

lu- TANDIS que chassant la 

Diem propinquam nun­
tiat, 

Nobis refert Venantius 
Lucis beata: munera. 

Nam criminum cali-
ginem 

Stygisquenoctem dépulit, 
Ver6que cives lumine 
Divinitatis imbuit. 

Aquis sacri baptismatis 
Lustravit ille patriam : 
Quos tinxit unda milites, 
In astra misit Martyres. 

nuit, l'étoile du matin 
annonce l'approche du jour, 
Venant nous apporte les 
grâces de la lumière bien­
heureuse. 

Car il a chassé l'ombre 
épaisse des péchés et la 
nuit de )'Enfer ; il a comblé 
ses concitoyens de la vraie 
lumière de Dieu. 

Avec les eaux du saint 
baptême, il a purifié sa pa­
trie, et les soldats qu'a tou­
chés cette eau, il les a en­
voyés martyrs, au ciel. 
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N une Angel6rum pâr-
tieeps, 

Adésto votis supplieum : 
Proeul repélle erfmina, 
Tuumque lumen ingere. 

Maintenant, compagnon 
des Anges, exauce nos vœux 
suppliants, chasse loin de 
nous les crimes et donne­
nous ta lumière. 

La Conclusion suivante ne change jamais. 

Sit laus Patri, sit Filio, 
Tibique, Sancte Spiritus : 
Da per preces Venântii 
Beata nobis gâudia. 

Amen. 

Louange soit au Père et 
au Fils, et à vous, Saint Es­
prit ; par les prières de Ve­
nant donnez-nous les joies 
des élus. Amen. 

Au Temps Pascal : 

yr. Preti6sa in cons­
péetu D6mini, alleluia. 
R;. Mors Sanet6rum ejus, 
alleluia. 

Ad Bened. Ant. FHire 
J erusalem, * venite et 
vidéte Martyres eum eo­
r6nis, quibus eoronâvit 
eos D6minus in die so­
lemnitâtis et lretitire, alle­
luia, alleluia. 

yr. Précieuse devant le 
Seigneur, alléluia. R;. La 
mort de ses Saints, alléluia. 

A Bénéd. Ant. Filles de 
Jérusalem, venez et voyez 
les Martyrs, avec les cou­
ronnes dont les a couronnée 
le Seigneur, au jour de fête 
et d'allégresse, alléluia, allé­
luia. 

Hors le Temps Pascal : yr. Justus. Ant. Qui odit. 

Oraison 

DEUS, qui hune diem 
beâti Venântii Mâr­

tyris tui triumpho eon­
seerâsti : exâudi preees 
populi tui, et prresta ; ut, 
qui ejus mérita venerâ­
mur, fidei eonstântiam 
imitémur. Per D6mi­
num. 

Q DIEU, qui avez consacré 
ce jour au triomphe de 

votre bienheureux martyr 
Venant, exaucez les prières 
de votre peuple et faites que, 
vénérant ses mérites, nous 
imitions sa constance dans 
la foi. Par Notre Seigneur. 
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AUX PETITES HEURES 
Capitules et Répons du Commun, au T.P. p. [165]. 

Hors du T.P. p. [99]. 
Vêpres, à Capitule, du suivant. 

19 MAI 

SAINT PIERRE CÉLESTIN, 
PAPE ET CONFESSEUR 

DOUBLE 
yr. Amâvit. Ant. Sacérdos. 

Oraison 

DEUS, qui beâtum Pe- Ü DIEU, qui avez élevé le 
trum Crelestinum bienheureux Pierre Cé­

ad summi pontificâtus lestin à l'éminente dignité 
âpicem sublimâsti, qui- du souverain pontificat, et 
que ilium humilitâti post- qui lui avez appris à préférer 
p6nere docuisti : concéde l'humilité, accordez-nous, 
propitius ; ut ejus exém- dans votre clémence, qu'à 
plo cuncta mundi despi- son exemple nous méprisions 
cere, et ad promissa hu- tous les biens du monde 
milibus prremia pervenire et puissions parvenir heu­
feliciter mereâmur. Per reusement aux récompenses 
D6minum nostrum. promises aux humbles. Par. 

Mémoire du précédent. S. Venant, Mart. : 

Ant. Sancti. yr. Preti6sa. 
H. T. P. Ant. Qui vult. yr. Justus. 

Oraison p. 178. 
Aux I••• Vêpres et à Laudes, on fait Mémoire de Ste Pu­

dentienne, Vierge : 

Ant. Veni, Sponsa. rr. Spécie. 

Oraison 

E
XAUDI nos, Deus, sa­

lutâris noster : ut, 
EXAUCEZ-Nous, ô Dieu no­

tre sauveur, en sorte que, 
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sicut de beata: Pudentia­
na: Virginis tua: festivi­
tate gaudémus ; ita pire 
devoti6nis erudiamur af­
féctu. Per D6minum. 

tout en nous donnant la 
joie, la fête de la bienheu­
reuse Pudentienne, votre 
Vierge, nous instruise par 
le sentiment d'une pieuse 
dévotion. Par. 

AU II• NOCTURNE 
Si cette Fête était simplifiée, on prendrait la Leçon IV 

comme IX• Leçon. 

LEÇON IV 
PETRUS, a nomine quo 

P6ntifex est appella­
tus, Ca:lestinus dictus, 
honéstis catholicisque pa­
réntibus lBsérnia:in Sam­
nitibus natus, adolescén­
tiam vix ingréssus, ut 
animum a mundi illéce­
bris custodiret, in solitu­
dinem secéssit. lbi con­
templati6nibus mentem 
nutriens, corpus in ser­
vitutem rédigens, fér­
ream caténam ad nudam 
carnem adhibébat. Con­
gregati6nem, qua: p6s­
tea Ca:lestin6rum dicta 
est, sub régula sancti 
Benedicti instituit. Hinc, 
quasi lucérna supra can­
dela brum p6sita, cum 
absc6ndi nequiret, (Ro­
mana Ecclésia diu vidua­
ta past6re) in Petri Ca­
thedram ign6rans et ab­
sens adscitus, magna no­
vitatis admirati6ne non 

PIERRE, Pape sous le nom 
de Célestin, naquit à 

Isernia dans les Abruzzes, 
de parents honorables et 
catholiques. Il arrivait à 
peine à l'adolescence qu'il 
se retira dans la solitude 
pour y préserver son âme 
des séductions mondaines. 
Là, nourrissant son âme par 
la contemplation et rédui­
sant son corps en servitude, 
il portait sur la chair une 
chaîne de fer. Il institua, 
sous la règle de saint Benoît, 
une congrégation dite plus 
tard des Célestins. Mais, 
pareil à la lampe placée sur 
le chandelier, il ne pouvait 
se cacher; l'Eglise de Rome 
étant restée longtemps veuve 
de son Pasteur, il fut dé­
signé à son insu et en son 
absence, pour occuper la 
Chaire de Pierre ; fait 
inouï qui inspira à tous un 
grand étonnement et une 

I80 
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minus quam repentino 
gâudio cunctos affécit. 
Cum autem in Pontifi­
câtus sublimitâte collo­
câtus, vâriis disténtus cu­
ris, assuétis incumbere 
meditationibus vix posse 
cognosceret, oneri pari­
ter et honori voluntârie 
cessit. Indeque priscam 
vitre rationem répetens, 
obdormivit in Domino, 
ejusque pretiosam mor­
tem crux pra:fulgens in 
âëre ante cubiculi os­
tium réddidit âmplius 
gloriosam. Mirâculis mul­
tis tam vivens quam post 
obitum clâruit ; quibus 
rite examinâtis, Clemens 
quintus anno postquam 
decéssit undécimo, Sanc­
torum numero adscripsit. 

joie subite. Mais, une fois 
établi au sommet du Ponti­
ficat, divisé par de multiples 
soucis, se voyant presque 
impuissant à s'appliquer à 
ses méditations accoutumées, 
il renonça volontairement 
tout à la fois à cette charge et 
à cet honneur. Ayant donc 
repris son ancienne vie, il 
s'endormit dans le Seigneur, 
et cette mort précieuse fut 
rendue plus glorieuse encore 
par l'apparition d'une croix 
lumineuse devant la porte 
de sa cellule. Pendant sa 
vie et après sa mort, il fit 
d'éclatants miracles. Après 
leur examen canonique, Clé­
ment V l'inscrivit au nombre 
des Saints, onze ans après 
sa mort. 

~- Invéni, p. [188) 
LEÇON V 

Ex libro Morâlium 
sancti Gregorii Papa: 

Du livre des Morales 
de saint Grégoire Pape 

Livre ro, chap. 16, sur le chap. I2 de Job 
[La fausse sagesse de ce monde.) 

DERIDETUR justi simpli-
citas. Hujus mundi 

sapiéntia est : cor machi­
nationibus tégere, sensum 
verbis velâre : qua: falsa 
sunt, vera osténdere ; 
qua: vera sunt, falsa de­
monstrâre. Ha:c nimi-

QN tourne en dérision la 
simplicité du juste. 

Voilà la sagesse de ce monde: 
dissimuler ses sentiments 
sous mille artifices, faire 
mentir les mots, présenter 
l'erreur comme une vérité, 
et la vérité comme une 
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rum prudéntia usu a juvé­
nibus scitur, hrec a pueris 
prétio discitur : hanc qui 
sciunt, céteros despiciéndo 
supérbunt : hanc qui nés­
ciunt, subjécti et timidi in 
aliis mirantur ; quia ab 
eis hrec éadem duplici­
tatis iniquitas, nomine 
palliata, diligitur, dum 
mentis pervérsitas urba­
nitas vocatur. Hrec sibi 
obsequéntibus prrecipit 
hon6rum culmina qure­
rere ; adépta temporalis 
gl6rire vanitate gaudére ; 
irrogata ab aliis mala mul­
tiplicius réddere : cum 
vires suppetunt, nullis re­
sisténtibus cédere ; cum 
virtutis possibilitas deest, 
quidquid explére per ma­
litiam non valent, hoc 
in pacifica bonitate simu­
lare. 

erreur. Voilà la prudence 
que l'usage apprend aux 
jeunes gens et qu'on en­
seigne à bon prix aux en­
fants. Ceux qui la savent 
en sont fiers, méprisant 
les autres ; ceux qui l'igno­
rent, soumis et craintifs, 
l'admirent dans les autres, 
car eux aussi aiment ce 
péché de duplicité dès lors 
que cette perversité de l'âme 
est appelée urbanité. Elle 
commande à ses dévots 
d'aspirer à la cime des 
honneurs et, une fois en 
leur possession, de se réjouir 
de la vanité d'une gloire 
temporelle, de rendre avec 
usure les maux qu'ils souf­
frent d'autrui, de ne céder, 
s'ils sont en force, à aucune 
opposition, et, si cette force 
leur manque, de dissimuler 
sous l'apparence d'une 
bonté pacifique l'impuis­
sance de leur malice. 

~- P6sui, p. [189] 
LEÇON VI 

[La sagesse des justes aux yeux du monde.] 

AT contra, sapiéntia jus- Au contraire, la sagesse 
t6rum est : nil per des justes est de ne 

ostensi6nem fingere, sen- rien dissimuler par osten­
sum verbis aperire, vera tation, de dire son senti­
ut sunt diligere, falsa ment, d'aimer le vrai tel 
devitare; bona gratis exhi- qu'il est, d'éviter le faux, 
bére, mala libéntius tole- de faire le bien gratuite­
rare quam fâcere ; nul- ment, de supporter le mal 
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1am injurire ulti6nem qure- plus volontiers que de le 
rere, pro veritâte contu- faire, de ne jamais chercher 
méliam lucrum putâre. vengeance d'une injustice, 
Sed hrec just6rum simpli- et d'estimer un gain l'injure 

reçue pour la cause de la 
citas deridétur ; quia ab vérité. Mais on raille cette 
hujus mundi sapiéntibus simplicité des justes ; car 
puritâtis virtus fatuitas les sages de ce monde 
créditur. Omne enim prennent pour sottise la 
quod innocénter âgitur, vertu de pureté. Tout cc 
ab eis proculdubio stul- qui se fait innocemment, ils 
tum putâtur ; et quid- l'appellent sottise, sans hési­
quid in opere véritas ap- ration ; toute œuvre que 
probat, carnâli sapiéntire la vérité approuve, paraît 

folie à la sagesse de la 
fâtuum sonar. Quid nam- chair. Quoi de plus sot 
que stultius vidétur mun- pour le monde que de 
do quam mentem verbis montrer sa pensée dans ses 
osténdere, nil câllida ma- paroles, de ne rien dissi­
chinati6ne simulare, nul- muler sous d'habiles arti­
las injuriis contumélias fices, de ne jamais rendre 
réddere, pro maledicénti- une injure pour une injus-

tice, de prier pour ses 
bus orâre, paupertâtem calomniateurs, de chercher 
qurerere, posséssa relin- la pauvreté, d'abandonner 
quere, rapiénti non resis- ses biens, de laisser faire 
tere, percutiénti âlteram le voleur, de tendre l'autre 
maxillam prrebére? joue à qui vous frappe? 

AU III• NOCTURNE 
Homélie sur l'Évangile : Venit Jesus; du Comm. des 

SS. Pont., p. [69]. 
Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l'Ascension, 

la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

Pour Ste Pudentienne, Vierge : 

LEÇON IX 
punENTIANA virgo, 

Pudéntis Romani fi-
LA vierge Pudentienne, 

fille du romain Pudens, 



19 MAI S. PIERRE CÉLESTIN PAPE CONF. 

lia, paréntibus orbâta, 
cum admirâbili pietâte 
christiânam religi6nem 
c6leret, una cum sor6re 
Praxéde pecuniam ex vén­
dito patrim6nio redâctam 
paupéribus distribuit, se­
que jejuniis et orati6-
nibus dedit. Cujus étiam 
opera, tota ejus familia, 
in qua erant nonaginta 
sex h6mines, a Pio Pon­
tifice baptizâta est. Quod 
autem ab Antonino im­
perat6re sancitum erat, 
ne Christiâni publice sa­
crificiafâcerent,Pius P6n­
tifex in redibus Puden­
tiânre cum Christiânis 
Sacra celebrâbat. Quibus 
illa benigne accéptis, qua: 
ad vitam necessâria es­
sent, suppeditâbat. !ta­
que in his christiânre pie­
tâtis officiis migrâvit e 
vita, et in sepulcro pa­
tris ad cœmetérium Pris­
cillre, via Salaria, sepulta 
est décimo quarto Ka­
léndas J unii. 

ayant perdu ses parents, se 
consacra avec une piété 
admirable à la pratique de 
la religion du Christ. D'ac­
cord avec sa sœur Praxède, 
elle distribua aux pauvres 
l'argent qu'elle avait retiré 
de la vente de son patri­
moine ; puis elle s'adonna 
au jeûne et à l'oraison. Elle 
fit si bien que toute sa fa­
mille, composée de quatre­
vingt-seize personnes, fut 
baptisée par le pape Pie. 
L'édit d' Antonin interdisant 
alors aux Chrétiens la célé­
bration publique du saint 
sacrifice, c'était chez elle 
que le Pape se réunissait 
avec les fidèles pour offrir 
les sacrés Mystères. Après 
les avoir aimablement reçus 
elle pourvoyait chacun du 
nécessaire. Elle mourut dans 
l'accomplissement de ces 
pieux devoirs et fut ense­
velie dans le tombeau de 
son père, au cimetière de 
Priscille, sur la voie Salaria, 
le dix-neuf Mai. 

A Laudes, le Lundi des Rogations et à la Vigile de 
l'Ascension, la Mémoire de sainte Pudentienne, Vierge, 
suit celle de la Férie, 

Aux Vêpres : 

Ad Magnif. Ant. Dum 
esset summus P6ntifex, * 
terréna non métuit, sed 

y. Justum deduxit. 

A Magnif. Ant. Tandis 
qu'il était souverain Pontife, 
il ne craignit pas les périls 
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ad ca:léstia regna glori-
6sus migravit, alleluia. 

terrestres, mais il partit glo­
rieusement pour les célestes 
royaumes, alléluia. 

20 MAI 

SAINT BERNARDIN DE SIENNE, CONFES. 

SEMI-DOUBLE 

Ant. Similabo. fr, Amavit. 

Oraison 

D OMINE J esu, qui 
beato Bernardino 

Confess6ri tuo eximium 
sancti n6minis tui am6-
rem tribuisti : ejus, qure­
sumus, méritis et inter­
cessi6ne, spiritum nobis 
tua: dilecti6nis benignus 
infunde : Qui vivis. 

SEIGNEUR Jésus, qui avez 
accordé au bienheureux 

Bernardin, votre Confes­
seur, un remarquable amour 
de votre saint nom, nous 
le demandons à votre bonté, 
par ses mérites et son inter­
cession, répandez en nous 
l'esprit de votre dilection. 
Vous qui vivez. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

BERNARDINUS Albi-
zésca, n6bili Se­

nénsi familia ortus, ab 
ineunte retâte non obs­
cura sanctitatis dedit in­
dicia ; nam a piis parén­
tibus honéste educatus, 
negléctis puerilibus ludis, 
inter prima grammaticre 
studia pietatis opéribus 
animum inténdit, jeju­
niis, orati6ni, et beatis­
simre Virginis cultui prre­
cipue addictus. Miseri-

BERNARDIN Albizesca, issu 
d'une noble famille de 

Sienne, donna dès son jeune 
âge des signes manifestes 
de sainteté. Recevant de ses 
pieux parents une éducation 
fort soignée, il délaissait les 
jeux des enfants et, dès 
ses premières années de 
grammaire, s'adonna aux 
œuvres pies, au jeûne, à la 
prière, et particulièrement au 
culte de la Bienheureuse 
Vierge. Sa charité envers les 
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cardia vero in pâuperes pauvres fut insigne. Plus 
fuit insignis. Qua: qui- tard, afin de s'adonner mieux 
dem omnia procedénte encore à toutes ces pratiques, 
témpore quo mélius pos- il voulut être inscrit parmi 
set exc6lere, e6rum nu- ceux qui, à Sienne, servent 
mero adscribi v6Iuit, qui Dieu à l'hôpital Sainte-Marie 
Senis in hospitâli domo de la Scala, d'où sont sortis 
beâtre Maria: de Scala plusieurs personnages cé­
D eo insérviunt, unde Jèbres pour leur sainteté. Là, 
complures sanctitâte cé- il pratiqua la charité, de 
lebres viri prodiérunt. façon incroyable en affligeant 
Ibi c6rporis afflictati6ne son corps et en soignant les 
et regrotântium cura, dum malades, au temps où sévis­
atrox pestiléntia grassa- sait une peste affreuse. 
rétur, incredibili caritâte Parmi toutes les autres ver­
sese exércuit. Inter céte- tus, il garda très saintement 
ras autem virtutes casti- la chasteté, en dépit de sa 
tâtem, egrégia forma re- remarquable beauté, au point 
pugnânte, sanctissime eu- que les plus impudents n'au­
stodivit, âdeo ut eo prre- raient osé proférer le moin­
sénte nemo umquam, ne dre mot malsonnant en sa 
impudéntissimus quidem, présence. 
verbum minus honés-
tum proférre audéret. 

~- Honéstum, p. [229] 

LEÇON V 

GRAVI morbo tentâtus, 
e6que ad quatuor 

menses patientissime to­
lerâto, demum incolumis, 
de religi6sre vitre insti­
tuto capesséndo delibe­
rare cœpit. Quo ut sibi 
viam muniret, rediculam 
in extréma urbe condu­
xit ; in quam cum sese 
abdidfsset, aspérrimam 

,-
EPROUVÉ . par une grave 

maladie et, après l'avoir 
supportée très patiemment 
durant quatre mois, revenu 
enfin à la santé, il commen• 
ça de penser à la vie reli­
gieuse. Pour s'y acheminer, 
il loua une petite maison 
à l'extrémité de la ville et 
y vécut caché, menant une 
vie très austère à tout 
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omni ex parte vitam tra­
hébat, Deum assidue o­
rans, ut, quid sibi se­
quéndum esset, ostén­
deret. Quare divinitus 
factum est, ut beâti Fran­
cisci ordinem prre céteris 
optâret, in quo humili­
tâte, patiéntia aliisque 
religiosi hominis virtu­
tibus excélluit. Id cum 
cœnobii rector animad­
vérteret, jamque ântea 
Bernardini doctrinam et 
sacrârum litterârum pe­
ritiam perspéctam habé­
ret, prredicândi onus ei­
dem imposuit : quo hu­
millime suscépto, cum se 
minus idoneum agnosce­
ret ob vocis exilitâtem ac 
raucitâtem, Dei ope im­
plorâta, non sine mirâ­
culo ejusmodi impedi­
ménto liberâtus est. 

point de vue, et priant 
Dieu continuellement de lui 
faire connaître la route à 
suivre. Ce fut donc d'après 
l'inspiration divine qu'il 
choisit l'Ordre de saint Fran­
çois, où il se fit remarquer 
par sa patience, son humilité 
et les autres vertus du reli­
gieux. Le supérieur, l'ayant 
remarqué et le sachant par 
ailleurs fort instruit dans la 
doctrine et les Saintes Lettres, 
lui imposa la charge de la 
prédication. Bernardin l'ac­
cepta humblement, encore 
qu'il s'y reconnût peu apte 
en raison de la faiblesse 
et de l'enrouement de sa 
voix. Il implora le secours 
de Dieu et fut délivré, 
non sans miracle, de cene 
difficulté. 

R;'. Amâvit, p. [230] 

LEÇON VI 

CUMQUE ea témpora vi-
tiis criminibusque re­

dundârent, et cruéntis 
factionibus in Itâlia, divi­
na humânaque omnia 
permixta essent, Ber­
nardinus urbes atque op­
pida concursans, in no­
mine J esu, quem semper 
in ore et in péctore geré-

C'ÉTAIT un temps où abon-
daient les vices et les 

crimes, où de sanglantes fac­
tions menaient la confusion 
en Italie dans toutes les 
affaires divines et humaines. 
Bernardin parcourut villes 
et bourgs. Au nom de Jésus, 
qu'il avait toujours au cœur 
et dans la bouche, il fit si bien 
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bat, collâpsam pietâtem quesaparoleetsesexemplesy 
morésque verbo et exém- ranimèrent largement la pié­
plo magna ex parte res- té et les bonnes mœurs qui 
tituit. Quo factum est, ut s'étaient effondrées. Aussi 
prreclârre civitâtes eum des cités considérables le 
sibi episcopum a Summo demandèrent pour évêque 
Pontifice postulârent ; au Souverain Pontife; mais 
quod ille munus invicta lui, avec une inébranlable 
humilitâte constantissime humilité, rejeta toujours 
rejécit. Dénique vir Dei cette charge. Épuisé fina­
imménsis lab6ribus ex- lement par d'immenses la­
hâustus, multis magnis- beurs, l'homme de Dieu, 
que éditis mirâculis, li- après avoir accompli de 
bris étiam pie doctéque nombreux et éclatants mi­
conscriptis, cum vixisset racles et laissé des écrits 
annos sex ac sexaginta, pleins de science et de piété, 
in urbe Aquila in Vesti- termina une vie de soixante­
nis beâto fine quiévit. six années par une mort 
Quem novis in dies co- bienheureuse, à Aquila, 
ruscântem signis, anno ville des Abruzzes. De nou­
post 6bitum sexto, Nico- veaux miracles le rendirent 
lâus quintus P6ntifex célèbre, et, six ans après 
mâximus in Sanctorum sa mort, le pape Nicolas V le 
numerum rétulit. mit au nombre des saints. 

R;'. Iste homo, p. [231] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
BERNARDINUS Albi-

zésca, n6bili Senénsi 
familia ortus, inter prima 
grammâticre studia, ne­
gléctis puerilibus ludis, 
pietâtis opéribus ânimum 
inténdit, beâtre Virginis 
cultui prrecipue addictus. 
Caritâte et miseric6rdia 
in pâuperes insignis, e6-

BERNARDIN Albizesca, issu 
d'une noble famille 

de Sienne, dès ses premières 
années de grammaire, dé­
laissa les jeux de l'enfance 
pour s'adonner aux œuvres 
pies, et particulièrement au 
culte de la bienheureuse Vier­
ge. D'une charité et d'une 
miséricorde insignes envers 
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rum servftio Senis in 
hospitali beatre Marire de 
Scala se mancipavit. De 
capesséndo religiosre vi­
tre instituto deliberans, 
Deo sic disponénte, beati 
Francisci ordinem prre 
céteris optavit, in quo 
humilitate, patiéntia, ali­
isque religiosi hominis 
virtutibus excélluit. Prre­
dicandi onere a superio­
ribus suscépto, cum se 
minus idoneum agnosce­
ret ob vocis exilitatem et 
raucitatem, Dei ope im­
plorata, prodigiose ab hoc 
impediménto liberatus 
est. Urbes atque oppida 
concursans, in nomine 
J esu, quem semper in 
ore et péctore gerébat, 
civium ubique discordias 
exstinxit, et collapsam 
pietatem morésque verbo 
et exémplo magna ex par­
te restituit. Libros pie 
doctéque conscripsit. Pie­
nus méritis et miraculis 
clarus, annos natus sex 
ac sexaginta, in urbe 
Aquila in Vestinis, beato 
fine quiévit. 

les pauvres, il s'engagea 
pour les servir, dans l'hôpi­
tal Sainte-Marie de la Sca­
la, à Sienne. Puis il conçut 
le projet d'embrasser la vie 
religieuse et, Dieu en dispo­
sant ainsi, il fixa son choix 
sur l'Ordre de saint Fran­
çois, où il se fit remarquer 
par son humilité, sa patience 
et les autres vertus du reli­
gieux. Ayant reçu de ses 
supérieurs la mission de 
prêcher, bien qu'il s'y re­
connût peu apte en raison 
de la faiblesse et de l'en­
rouement de sa voix, il im­
plora le secours de Dieu et 
fut délivré miraculeusement 
de cette difficulté. Parcou­
rant villes et bourgs au nom 
de Jésus, qu'il avait tou­
jours à la bouche et dans le 
cœur, il apaisa partout les 
discordes civiles, et rétablit 
très largement par la parole 
et l'exemple, la piété et les 
bonnes mœurs qui s'étaient 
effondrés. Il laissa des écrits 
pleins de science et de piété. 
Riche de mérites, illustre 
par ses miracles, il termina 
une vie de soixante-six ans, 
par une mort bienheureuse 
à Aquila, ville des Abruzzes. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év.: Ecce nos reliquimus 
du Commun des Apôtres avec les Répons d'un Abbé, 
p. [33]. 
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Le Lundi des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
la IX• Leçon est !'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes, 

25 MAI 

S. GRÉGOIRE VII, PAPE ET CONFESSEUR 

DOUBLE 

t. Amavit. Ant. Sacérdos. 

Oraison 

DEUS, in te sperantium 
fortitudo, qui bea­

tum Greg6rium Confes­
s6rem tuum atque Pon­
tificem, pro tuénda Ec­
clésire libertate, virtute 
constantire roborasti : da 
nobis, ejus exémplo et 
intercessi6ne, 6mnia ad­
versantia f6rtiter supe­
rare. Per D6minum. 

QDIE~, force de ceux qui 
esperent en vous, vous 

qui avez fortifié le bienheu­
reux Grégoire, votre Confes­
seur et Pontife, par la vertu 
de constance dans la défense 
de la liberté de l'Église, ac­
cordez-nous, par son exem­
ple et son intercession, de 
triompher courageusement 
de toute adversité. Par. 

Aux I••• Vêpres et à Laudes, Mémoire de S. Urbain I, 
Pape et Martyr, 

T. P. Ant. Lux perpétua. y. Sancti. 
H. T. P. Ant. Iste Sanctus. y. Gloria. 

Oraison 
GREGEM tuum, Pastor Q PASTEUR éternel, veillez 

retérne, placatus in- avec bonté sur votre 
ténde : et per beatum troupeau et assurez-lui une 
Urbanum Martyrem protection constante par 
tuum atque Summum 
Pontificem, perpétua pro- saint Urbain, votre Martyr 
tecti6ne cust6di ; quem et Souverain Pontife, à qui 
totius Ecclésire prrestitisti vous avez donné d'être pas­
esse past6rem. Per D6- teur de toute l'Église. Par 
minum. Notre Seigneur. 
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AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
GREGORIUS Papa sép-

timus, ântea Hilde­
brândus, Suâna: in Etru­
ria natus, doctrina, sanc­
titâte, omnique virtutum 
génere cum primis n6-
bilis, mirifice univérsam 
Dei illustrâvit Ecclésiam. 
Cum pârvulus ad fabri 
ligna edolântis pedes, jam 
litterârum inscius, lude­
ret, ex rejéctis tamen 
segméntis illa Davidici 
eleméntis orâculi, Domi­
nabitur a mari usque ad 
mare, casu formasse nar­
râtur ; manum pueri duc­
tante Nu.mine, quo signi­
ficarétur ejus fore am­
plissimam in mundo auc­
toritâtem. Romam deinde 
proféctus, sub protec­
ti6ne sancti Petri edu­
catus est. J uvenis, Ecclé­
sia: libertatem a lâicis 
oppréssam ac depravâtos 
ecclesiastic6rum mores 
veheméntius dolens, in 
Cluniacénsi monastério, 
ubi sub régula sancti 
Benedicti austeri6ris vi­
tre observântia eo tém­
pore maxime vigébat, m6-
nachi hâbitum induens, 

I, P,. 71. 8. 

LE Pape Grégoire VII, 
nommé d'abord Hilde­

brand, était né à Sovana en 
Toscane. Se distinguant au 
premier rang par sa science, 
sa sainteté et par tous les gen­
res de vertus, il illustra mer­
veilleusement l'Église de 
Dieu tout entière. Dans sape­
tite enfance, alors qu'il ne 
connaissait pas encore ses let­
tres, jouant un jour aux pieds 
d'un ouvrier qui rabotait 
du bois, il forma, dit-on, 
comme par hasard, avec 
des copeaux, les lettres de 
cet oracle de David : Il domi­
nera d'une mer à l'autre 1• 

Dieu conduisait la main de 
l'enfant et voulait montrer 
par là qu'il posséderait 
plus tard la plus haute auto­
rité de ce monde. S'étant 
ensuite rendu à Rome, il 
y fut élevé sous la protection 
de saint Pierre. En pleine 
jeunesse, gémissant amère­
ment de voir la liberté de 
l'Église opprimée par les 
laïques, et les mœurs du 
clergé dépravées, il revêtit 
l'habit de moine dans l'ab­
baye de Cluny, où l'obser­
vance et l'austérité de la vie 
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tanto pietatis ardore di­
vinre majestati deservié­
bat, ut a sanctis ejusdem 
cœnobii patribus prior sit 
eléctus. Sed, divina pro­
vidéntia majora de eo 
disponénte, in salutem 
plurimorum Cluniaco 
eductus Hildebrandus, 
abbas primum monastérii 
sancti Pauli extra muros 
Urbis eléctus, ac post­
modum Romana: Ecclé­
sire Cardinalis creatus, 
sub Summis Pontificibus 
Leone nono, Victore se­
cundo, Stéphano nono, 
Nicolao secundo et Ale­
xandro secundo, prreci­
puis munéribus et lega­
tionibus perfunctus est ; 
sanctissimi et purissimi 
consilii vir a beato Pe­
tro Damiano nuncupatus. 
A Victore Papa secundo 
legatus a latere in Galliam 
missus, Lugduni epis­
copum, simoniaca labe 
inféctum, ad sui criminis 
confessionem miraculo 
adégit. Berengarium in 
concilio Turonénsi ad 
iteratam hreresis abjura­
tionem compulit. Cada­
loi quoque schisma sua 
virtute compréssit. 
~- Invéni David, p. [188] 

monastique étaient alors en 
pleine vigueur, sous la 
règle de saint Benoît. Il y 
servait la majesté divine avec 
une piété si ardente que 
bientôt les saints religieux 
de ce monastère le choi­
sirent comme prieur. Mais 
la divine Providence ayant 
sur lui de plus hauts desseins 
pour le salut d'un plus 
grand nombre, Hildebrand 
fut enlevé au monastère de 
Cluny et d'abord élu Abbé 
du monastère de Saint-Paul­
hors-les-murs, à Rome, puis 
créé Cardinal de l'Église 
Romaine et chargé des 
missions les plus impor­
tantes, sous les Pontifes 
Léon IX, Victor II, Étien­
ne IV, Nicolas II et Alexan­
dre II. Saint Pierre Damien 
l'appelait l'homme du con­
seil très saint et très pur. 
Envoyé en France, comme 
légat a latere, par le pape 
Victor II, il amena mira­
culeusement l'évêque de 
Lyon, coupable de simonie, 
à reconnaître son crime ; et, 
dans le concile de Tours, 
contraignit Bérenger à abju­
rer une seconde fois son 
hérésie. C'est aussi son 
énergie qui arrêta l'essor 
du schisme de Cadaloüs1• 

1. Antipape opposé par l'en;pereur d'Allemagne, Henri IV, au pape Alexandre II. 
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LEÇON V 

M ORTUO Alexandro se-
cundo, invitus et 

mrerens, unanimi om­
nium consénsu, décimo 
Kaléndas Maji anno 
Christi millésimo sep­
tuagésimo tértio, Sum­
mus Pontifex eléctus, si­
eut sol effulsit in domo 
Dei. Nam, potens opere 
et sermone, ecclésiasticre 
disciplinre reparandre, fi­
dei propagandre, libertati 
Ecclésire restituéndre, ex­
stirpandis erroribus et 
corruptélis tanto studio 
incubuit, ut ex Aposto­
lorum retâte nullus Pon­
tificum fuisse tradatur, 
qui majores pro Ecclésia 
Dei labores molestiasque 
pertulerit, aut qui pro 
ejus libertate acrius pu­
gnaverit. Aliquot pro­
vincias a simoniaca labe 
expurgavit. Contra Hen­
rici imperatoris impios 
conatus, fortis per omnia 
athléta, impavidus per­
mansit, seque pro muro 
domui Israël ponere non 
timuit; ac eumdem Hen­
ricum, in profundum ma­
lorum prolapsum, fidé­
lium communione regno­
que privavit, atque sub-

ALEXANDRE II étant mort, 
Hildebrand fut élu Sou­

verain Pontife à l'unanimi­
té, malgré sa résistance et 
ses larmes, le vingt-deux 
avril de l'an du Christ 
mil soixante-treize et il res­
plendit alors comme le 
soleil dans la maison de 
Dieu. Puissant en œuvres et 
en paroles, il travailla avec 
tant de zèle à affermir la 
discipline ecclésiastique, à 
répandre la foi, à reconqué­
rir la liberté pour l'Église, à 
extirper les erreurs et les 
vices que, depuis le temps 
des Apôtres, aucun Pontife, 
assure-t-on, ne soutint de 
plus grand travaux pour 
l'Église de Dieu, et ne lutta 
plus fortement pour son 
indépendance. Il délivra plu­
sieurs provinces de la plaie 
de la simonie. Athlète intré­
pide, il s'opposa sans trève ni 
repos aux entreprises sacri­
lèges de l'empereur Henri, 
et n'hésita pas à se placer 
comme un mur de protec­
tion devant la maison d'Is­
raël. Et quand ce même 
Henri se fut enlisé à fond 
dans le mal, il l'excom­
munia, le déclara privé de 
son royaume et releva ses 
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ditos populos fide ei data 
liberavit. 

w. Posui, 

peuples, 
fidélité. 
p. [189] 

du serment de 

LEÇON VI 

ouM Missarum solém-
nia perageret, visa 

est viris piis columba e 
crelo delapsa,humero ejus 
dextro insidens, alis ex­
ténsis caput ejus velare ; 
quo significatum est, Spi­
ritus Sancti afllatu, non 
humanre prudéntire ra­
tionibus ipsum duci in 
Ecclésire regimine. Cum 
ab iniqui Henrici exér­
citu Roma: gravi obsi­
dione premerétur, exci­
tatum ab hostibus incén­
dium signo crucis ex­
stinxit. De ejus manu 
tandem a Robérto Guis­
cardo duce Northmanno 
eréptus, Cassinum se con­
tulit ; atque inde Salér­
num ad dedicandam ec­
clésiam sancti Matthrei 
Apostoli conténdit. Cum 
aliquando in ea civitate 
sermonem habuisset ad 
populum, rerumnis con­
féctus in morbum incidit, 
quo se interiturum prres­
civit. Postréma moriéntis 
Gregorii verba fuére : 
Diléxi justitiam et odivi 

UN jour qu'il célébrait la 
messe, des hommes pieux 

virent une colombe des­
cendre du ciel, se poser sur 
son épaule droite et lui 
voiler la tête de ses ailes 
étendues. Ce prodige signi­
fiait que le souffle de !'Es­
prit, et non les considéra­
tions d'une humaine pru­
dence, le guidait dans le 
gouvernement de l'Église. 
Au temps où les troupes 
d'Henri l'impie assiégeaient 
étroitement Rome, Grégoire 
éteignit, d'un signe de croix, 
un incendie allumé par 
l'ennemi. Quand enfin Ro­
bert Guiscard, duc de Nor­
mandie, l'eut délivré de la 
main de son oppresseur, il 
se rendit au Mont-Cassin, 
puis à Salerne, pour y con­
sacrer l'église de l'apôtre 
saint Matthieu. C'est dans 
cette ville que, parlant au 
peuple et déjà brisé par ses 
malheurs, il fut frappé du 
mal qui devait l'emporter 
comme il l'avait prévu. Les 
dernières paroles de Gré­
goire expirant furent : « J'ai 
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iniquitâtem, proptérea 
m6rior in exsilio. Innu­
merabilia sunt, qua: vel 
f6rtiter sustinuit,vel mul­
tis coâctis in Urbe syno­
dis sapiénter constituit ; 
vir vere sanctus, crimi­
num vindex, et acérrimus 
Ecclésia:: defénsor. Exâc­
tis itaque in pontificâtu 
annis du6decim, migrâvit 
in crelum anno salutis mil­
lésimo octogésimo quin­
to, pluribus in vita et 
post mortem mirâculis 
clarus; ejusque sacrum 
corpus in cathedrâli ba­
silica Salernitâna est 
honorifice c6nditum. 

Ri'• Iste est, qui, p. [190] 

aimé la justice et haï l'ini­
quité ; voilà pourquoi je 
meurs en exil. » Innom­
brables sont les contradic­
tions qu'il a courageuse­
ment supportées et les sages 
décrets portés dans de nom­
breux conciles réunis à 
Rome. Ce fut un homme 
de vraie sainteté, vengeur 
des crimes et champion 
très vaillant de l'Église. Il 
s'en alla au ciel, après douze 
années de souverain ponti­
ficat, l'an du salut mil 
quatre-vingt-cinq. Nom­
breux furent les miracles 
qui illustrèrent sa vie et sa 
mort. Son saint corps fut 
enseveli avec honneur dans 
la basilique cathédrale de 
Salerne. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

GREGORIUS Papa sép-
timus, ântea Hilde­

brândus, Suâna:: in Etru­
ria natus, doctrina, sanc­
titâte, omnique virtutum 
génere cum primis n6bi­
lis, mirifice univérsam 
Dei Ecclésiam illustrâvit. 
Adoléscens religi6si hâ­
bitum induit in Clunia­
cénsi monastério, tant6-
que pietâtis ard6re Deo 

GRÉGOIRE VII, de son 
premier nom Hilde­

brand, naquit à Sovana en 
Toscane. Noble surtout 
par la science, la sainteté, 
et par toute espèce de 
vertus, il en répandit le 
merveilleux éclat à travers 
toute l'Église de Dieu. Jeune 
encore il prit l'habit reli­
gieux au monastère de 
Cluny, et se consacra au 
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desérviit, ut a sanctis 
ejusdem cœnobii pa­
tribus prior fuerit eléc­
tus. Postea factus abbas 
monastérii sancti Pauli 
extra muros Urbis, ac 
deinde creatus Romana: 
Ecclésiœ cardinalis, sub 
summis Pontificibus Leo­
ne nono, Vict6re secun­
do, Stéphano nono, Ni­
colao secundo et Alexan­
dra secundo, prrecipuis 
munéribus et legationibus 
perfunctus est. Mortuo 
Alexandra secundo, una­
nimiter Summus Ponti­
fex eléctus, ecclesiasti­
cœ libertatis propugnator 
ac defénsor acérrimus éx­
stitit ; quapr6pter multa 
passus, et Roma discé­
dere coactus est. Postréma 
ejus moriéntis verba fué­
re : Diléxi justitiam et 
odivi iniquitatem, prop­
térea morior in exsilio. 
Migravit in crelum, anno 
salutis millésima octo­
gésimo quinto, ejusque 
corpus in cathedrali ba­
silica Salernitana hono­
rifice c6nditum est. 

service de Dieu avec une 
piété si ardente que, bientôt, 
les saints religieux de ce 
même monastère le choi­
sirent comme prieur. Élu 
ensuite abbé du monastère 
de Saint-Paul-hors-les-murs, 
à Rome, puis créé Cardinal 
de l'Église Romaine, il fut 
chargé de fonctions et de 
missions des plus impor­
tantes, sous les pontifes 
Léon IX, Victor II, 
Étienne IX, Nicolas II et 
Alexandre Il. Élu Pape à 
l'unanimité à la mort 
d'Alexandre II, il fut le 
champion et le défenseur 
très ardent de la liberté 
ecclésiastique. Il souffrit 
beaucoup pour ce motif et 
fut obligé de s'éloigner de 
Rome. Ses dernières paroles 
en mourant, furent : « J'ai 
aimé la justice et haï l'ini­
quité ; voilà pourquoi je 
meurs en exil. » Il partit 
pour le ciel, l'an du salut 
mil quatre-vingt-cinq, et sa 
précieuse dépouille fut en­
sevelie avec honneur dans 
la basilique cathédrale de 
Salerne. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év. : Venit Jesus du 
Comm. des Ss. Pont., p. [69]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 
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Pour Saint Urbain 1, Pape et Martyr : 
LEÇON IX 

URBANUS Roma.nus, 
Alexandro Sevéro 

imperat6re, doctrina et 
vitre sanctitate multos ad 
Christi fidem convértit ; 
in illis Valerianum, bea­
tre Crecilire sponsum, et 
Tiburtium, Valeria.ni 
fratrem, qui p6stea 
martyrium forti animo 
subiérunt. Hic de bonis 
Ecclésire attributis scrip­
sit his verbis : Ipsre res 
fidélium qua: Domino 
offeruntur, non debent 
in alios usus quam eccle­
siâsticos et christian6rum 
fratrum, vel indigéntium, 
convérti ; quia vota sunt 
fidélium, et prétia pecca­
t6rum, ac patrim6nia pau­
perum. Sedit annos sex, 
menses septem, dies qua­
tuor : ac martyrio coro­
nâtus, sepultus est in 
cœmetério Prretextati, oc­
tavo Kaléndas J unii. Or­
dinati6nibus quinque ha­
bitis mense Decémbri, 
creavit presbyteros no­
vem, diaconos quinque, 
episcopos per divérsa loca 
octo. 

URBAIN de Rome, sous 
l'empereur Alexandre 

Sévère, convertit un grand 
nombre de personnes à la 
foi du Christ, par le rayon­
nement de sa doctrine et de 
sa sainteté. De ce nombre 
étaient Valérien, l'époux 
de sainte Cécile, et son 
frère Tiburce, qui plus 
tard devaient subir le mar­
tyre avec grand courage. 
C'est à lui qu'on doit ces 
paroles au sujet des biens 
dévolus à l'Église : « Les 
offrandes des fidèles ne 
doivent être employées que 
pour les besoins de l'Église 
et des chrétiens, ou des 
indigents ; car ce sont des 
oblations sacrées, le rachat 
des péchés, et le patrimoine 
des pauvres. » Il siégea six 
ans, sept mois et quatre 
jours, et, couronné par le 
martyre, fut enseveli dans 
le cimetière de Prétextat le 
vingt-cinq Mai. En cinq 
ordinations faites au mois 
de décembre, il ordonna 
neuf prêtres, cinq diacres, 
et huit évêques pour divers 
lieux. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 
la Mémoire de S. Urbain, Pape et Martyr, suit celle de la 
Férie. 

Vêpres à Capitule du suivant. 
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26 MAI 

SAINT PHILIPPE NÉRI, CONFESSEUR 
DOUBLE 

~. Amavit. Ant. Similabo. 

Oraison 

DEUS, qui beatum Phi-
lippum Confessorem 

tuum Sanctorum tuo­
rum gloria sublimasti : 
concéde propitius ; ut, 
cujus solemnitate la:ta­
mur, ejus virtutum pro­
ficiamus exémplo. Per 
Dominum. 

0 DIEU, qui avez élevé le 
bienheureux Philippe, 

votre Confesseur, à la gloire 
de vos Saints, accordez­
nous miséricordieusement 
que, nous réjouissant de sa 
fête, nous progressions à 
l'exemple de ses vertus. Par 
Notre Seigneur. 

Mémoire du précédent : S. Grégoire, Pape : 

Ant. Dum esset summus 
Pontifex, terréna non 
métuit, sed ad cœléstia 
regna gloriosus migravit, 
alléluia. 

Ant. Tandis qu'il était 
souverain Pontife, il ne re­
douta pas les périls terres­
tres, mais il monta glo­
rieusement aux célestes 
royaumes, alléluia. 

y.r. Justum. 

Oraison 

DEUS, in te sperantium 
fortitudo, qui bea­

tum Gregorium Confes­
sorem tuum atque Ponti­
ficem, pro tuénda Ecclé­
sia: libertate, virtute cons­
tantia:roborasti: danobis, 
ejus exémplo et inter-

Q DIEU, force de ceux qui 
espèrent en vous, vous 

qui avez fortifié le bien­
heureux Grégoire, votre 
Confesseur et Pontife, par 
la vertu de constance dans 
la défense de la liberté 
de l'Église, accordez-nous, 
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ccssi6ne, 6mnia adver­
sântia f6rtiter superâre. 
Per D6minum. 

par son exemple et son in­
tercession, de triompher 
courageusement de toute 
adversité. Par. 

Aux I••• Vêpres et à Laudes, on fait Mémoire de S. Éleu­
thère, Pape et Martyr: 

Ant. Lux perpétua. fr. Sancti. 

Oraison 

GREGEM tuum, Pastor 
retérne, placâtus in­

ténde : et per beâtum 
Eleuthérium Mârtyrem 
tuum atque Summum 
Pontificcm, perpétuapro­
tecti6ne cust6di ; quem 
totius Ecclésire prrestitisti 
es~e past6rem. Per D6-
m1num. 

0 PASTEUR éternel, veillez 
avec bonté sur votre 

troupeau, et assurez-lui une 
protection constante par 
saint Éleuthère, votre Mar­
tyr et Souverain Pontife, à 
qui vous avez donné d'être 
pasteur de toute l'Église. 
Par Notre Seigneur. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

PHILIPPUS Nérius, piis 
honestisque parénti­

bus Floréntire natus, ab 
ipsa incunte retâte non 
obscura dedit futurre 
sanctitâtis indicia. Ado­
lésccns, ampla pâtrui hc­
rcditâte dimissa, Romam 
se c6ntulit ; ubi philo­
sophia ac sacris litteris 
eruditus, totum se Chris­
to dicavit. Ea fuit abs­
tinéntia, ut srepe jcjunus 

PHILIPPE Néri, né à Flo-
rence d'une famille 

pieuse et distinguée, donna 
dès la plus tendre enfance les 
clairs indices de ce que serait 
sa sainteté. Adolescent, après 
avoir abandonné ses droits 
sur la vaste succession d'un 
oncle, il se rendit à Rome; 
et là, s'étant instruit dans la 
philosophie et les Saintes 
Lettres, il se consacra totale­
ment au Christ. D'une grande 
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triduum permanserit. Vi­
giliis et orati6nibus intén­
tus, septem Urbis Ec­
clésias frequénter visi­
tans, apud cœmetérium 
Callisti in creléstium re­
rum contemplati6ne per­
noctare consuévit. Sa­
cérdos ex obediéntia fac­
tus, in animarum salute 
procuranda totus fuit ; 
et in confessi6nibus au­
diéndis ad extrémum us­
~ue. diem persevérans, 
1nnumeros pene filios 
Christo péperit ; quos 
verbi Dei quotidiano pa­
bulo, sacrament6rum fre­
quéntia, orati6nis assi­
duitate, aliisque piis exer­
citati6nibus enutriri cu­
piens, Orat6rii congre­
gati6nem instituit. 

abstinence, illuiarrivaitsou­
vent de garder le jeûne trois 
jours durant. Adonné aux 
veilles et à l'oraison, il 
visitait fréquemment les sept 
basiliques romaines, et le 
cimetière de Calixte était 
l'asile où il avait coutume 
de passer ses veilles dans 
la contemplation des choses 
célestes. Devenu prêtre par 
obéissance, le zèle du salut 
des âmes le prit tout entier. 
Persévérant jusqu'au der­
nier jour à entendre les 
confessions, il engendra au 
Christ une postérité quasi 
innombrable. La sustenter 
par l'aliment quotidien de la 
parole de Dieu, la fréquen­
tation des sacrements, l'orai­
son et autres pieux exercices, 
était son vif désir et, à cet 
effet, il institua la Congré­
gation de l'Oratoire. 

~- Honéstum, p. [229] 

LEÇON V 

CARITATE Dei vulnera-
tus languébat jugi­

ter, tant6que cor ejus 
restuabat ard6re, ut, cum 
intra fines suos continéri 
non posset, illius sinum, 
confractis atque elatis 
duabus c6stulis, mirabi­
liter D6minus amplia­
verit. Sacrum vero faciens 

BLESSÉ par l'amour de 
Dieu, Philippe en souf­

frait continuellement; son 
cœur brûlait d'une ardeur si 
vive qu'il ne pouvait rester 
contenu dans ses limites na­
turelles, que Dieu élargit 
merveilleusement, en laissant 
deux côtes se briser et se 
soulever. Tandis qu'il célé-
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aut fervéntius orans, in 
âëra quand6que sublâ­
tus, mira undique luce 
fulgére visus fuit. Egénos 
et pâuperes omni cari­
tâtis officio prosequebâ­
tur : dignus, qui et An­
gelo in spécie pâuperis 
eleem6synam erogâret ; 
et, dum egéntibus noctu 
panem deférret, in f6-
veam lapsus, inde pâriter 
ab Angelo inc6lumis eri­
perétur. Humilitâti addic­
tus, ab hon6ribus sem­
per abh6rruit, atque ec­
clesiâsticas dignitâtes, ét­
iam primârias, ,non semel 
ultro delâtas, constan­
tissime recusâvit. 

R;'. Amâvit eum, p. [230] 

brait le saint Sacrifice ou 
priait avec grande ferveur, 
il lui arrivait parfois d'être 
élevé de terre, et on le 
voyait resplendir d'une lu­
mière merveilleuse. Les mi­
séreux et les pauvres étaient 
l'objet de prédilection de sa 
charité : il mérita de faire 
l'aumône à un Ange qui 
lui était apparu sous les 
traits d'un pauvre, et une 
nuit qu'il portait du pain à 
des indigents, ce fut encore 
un Ange qui vint le retirer 
sain et sauf d'une fosse où 
il était tombé. Passionné 
d'humilité, il abhorrait les 
honneurs ; et il refusa cons­
tamment toutes les dignités 
ecclésiastiques, même les 
plus hautes, qu'on lui offrit 
à plusieurs reprises. 

LEÇON VI 

pRoPHETI./r. dono fuit 
illustris, et in anim6-

rum sénsibus penetrân­
dis mirifice enituit. Vir­
ginitâtem perpétuo illi­
bâtam servâvit ; idque 
assecutus est, ut eos qui 
puritâtem c6lerent, ex 
od6re, qui vero secus, ex 
fœt6re dign6sceret. Ab­
séntibus intérdum appâ­
ruit, iisque periclitân-

PHILIPPE fut célèbre par 
le don de prophétie et 

il posséda à un rare degré 
celui de pénétrer les cœurs. 
Il garda intacte sa virginité ; 
son sens de la pureté s'était 
si bien affiné qu'il recon­
naissait à leur parfum les 
âmes chastes, et à leur mau­
vaise odeur celles qui ne 
l'étaient pas. Parfois il ap­
parut à des personnes ab-
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tibus opem tulit. A3.gr6-
tos plurimos et morti 
pr6ximos sanitati resti­
tuit. M6rtuum quoque 
ad vitam revocavit. Ca:­
léstium spirituum et ip­
sius Deipara: Virginis 
frequénter fuit appariti6-
ne dignatus, ac plurim6-
rum animas splend6re 
circumfusas in ca:lum 
conscéndere vidit. Dé­
nique, anno salutis millé­
simo quingentésimo no­
nagésimo quinto, octavo 
Kaléndas Junias, in quem 
diem inciderat festum 
C6rporis Christi, Sacro 
maxima spiritus exsul­
tati6ne peracto, ceteris­
que functi6nibus explétis, 
post médiam noctem, qua 
pra:dixerat hora, octo­
genarius obdormivit in 
Domino. Quem Greg6-
rius décimus quintus, mi­
raculis clarum, in Sancto­
rum numerum rétulit. 

sentes et leur vint en aide 
dans le danger. A beaucoup 
de malades et de mourants, 
il rendit la santé ; un mort 
même fut rappelé à la vie. 
Les Anges et la Vierge Mère 
daignèrent le visiter sou­
vent et il vit bien des âmes 
élues, entourées de lu­
mière, s'élever vers le ciel. 
Enfin, l'an du salut quinze 
cent quatre-vingt-quinze, le 
vingt-sixième jour de Mai, 
qui était celui de la fête du 
Corps du Christ, Philippe 
célébra le saint Sacrifice 
avec de grands transports 
de joie et s'acquitta des 
autres fonctions de son 
ministère ; puis, après mi­
nuit, à l'heure qu'il avait 
prédite, le saint octogénaire 
s'endormit dans le Seigneur. 
L'éclat de ses miracles 
fut grand et Grégoire X 
le mit au nombre des 
Saints. 

~. lste homo, p. [231] 
Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
PHILIPPUS Nérius, piis 

honestisque parénti­
bus Floréntia: natus, am­
pla patrui hereditate di­
missa, Romam se c6ntu­
lit; ubi, philosophia ac 
sacris lltteris eruditus, 

PHILIPPE Néri naquit à 
Florence d'une famille 

pieuse et distinguée. Après 
avoir abandonné ses droits 
sur la vaste succession d'un 
oncle, il se rendit à Rome, et 
là, s'étant fait instruire dans 
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totum se Christo dicâvit. 
Sacérdos ex obediénta 
factus, in animârum sa­
lute procurânda totus 
fuit, et in confessi6nibus 
audiéndis ad extrémum 
usque diem persevérans, 
innumeros pene filios 
Christo péperit ; quos 
verbi Dei quotidiâno pâ­
bulo, sacrament6rum fre­
quéntia, orati6nis assi­
duitâte, aliisque piis exer­
citati6nibus enutriri cu­
piens, Orat6rii congre­
gati6nem instituit. Cari­
tâte Dei vulnerâtum tan­
to cor ejus restuâbat ar­
d6re, ut, cum intra fines 
suos continéri non pos­
set, sinum, confrâctis at­
que elâtis duâbus c6stu­
lis, mirabiliter D6minus 
ampliâverit. Prophetire 
dono fuit illustris, et in 
anim6rum sénsibus pene­
trândis mirifice enituit. 
Virginitâtem perpétuo 
illibâtam servâvit ; idque 
assecutus est, ut eos, qui 
puritâtem c6lerent, ex 
od6re, qui vero secus, ex 
fœt6re dign6sceret. Anno 
salutis millésimo quin­
gentésimo nonagésimo 
quinto, octogenârius ob­
dormivit in Domino. 

la philosophie et les Lettres 
Sacrées, il se consacra tota­
lement au Christ. Devenu 
prêtre par obéissance, le zèle 
du salut des âines le prit tout 
entier. Persévérant jusqu'au 
dernier jour à entendre les 
confessions, il engendra au 
Christ des enfants quasi 
innombrables. Les sustenter 
par l'aliment quotidien de la 
parole de Dieu, la fréquen­
tation des sacrements, l'o­
raison et autres pieux exer­
cices, était son vif désir, 
et à cet effet, il institua la 
Congrégation de l'Oratoire. 
Blessé de l'amour divin, son 
cœur brûlait d'une ardeur 
si vive qu'il ne pouvait être 
contenu dans ses limites 
naturelles. Dieu les élargit 
merveilleusement, en lais­
sant deux côtes se briser et 
se soulever. Il fut célèbre 
par le don de prophétie et 
il posséda à un rare degré 
celui de pénétrer les cœurs. 
Il garda intacte sa virginité. 
Son sens de la pureté s'était 
si bien affiné qu'il recon­
naissait à leur parfum les 
âines chastes, et à leur mau­
vaise odeur celles qui ne 
l'étaient point. L'an du 
salut quinze cent quatre­
vingt-quinze, le saint octo­
génaire s'endormit dans le 
Seigneur. 
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Au III• Nocturne, Homélie sur l'Évangile: Sint lumbi 
vestri du Commun d'un Confesseur non Pontife (1), 
p. [231]. 

Le Lundi des Rogations et à la Vigile de !'Ascension, 
la IX• Leçon est l'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

Pour S. Éleuthère, Pape et Martyr : 

LEÇON IX 

ELEUTHERIUS, Nicopoli 
in Grrecia natus, Ani­

céti Pontificis diâconus, 
Commodo imperatore, 
prrefuit Ecclésire. Huic, 
initio pontificâtus, sup­
plices litterre venérunt a 
Lucio Britannorum rege, 
ut se ac suos in Christia­
norum numerum recipe­
ret. Quam ob rem Fugâ­
tium et Damiânum, doc­
tos et pios viros, misit in 
Britânniam, per quos rex 
et réliqui fidem suscipe­
rent. Hoc Pontifice, Ire­
nreus Polycârpi discipu­
lus, Romam véniens, ab 
eo benigne accéptus est. 
Quo témpore summa pa­
ce et quiéte fruebâtur Ec­
clésia Dei ; ac per totum 
orbem terrârum, maxime 
Roma:, fides propagabâ­
tur. Vixit Eleuthérius in 
pontificâtu annos quin­
decim, dies viginti tres. 
Fecit ordinationes tres 
mense Decémbri, quibus 
creâvit presbyteros duo-

E LEUTHÈRE, né à Nico-
polis en Grèce, fut 

d'abord diacre du Pape 
Anicet, puis gouverna 
l'Église sous l'empereur 
Commode. Au commence­
ment de son pontificat, il 
reçut des lettres de Lucius, 
roi des Bretons, qui le 
priait de l'admettre, ainsi 
que ses sujets, au nombre 
des chrétiens. C'est pour­
quoi Éleuthère envoya en 
Grande-Bretagne Fugacius 
et Damien, hommes doctes 
et pieux, pour initier à la 
foi le prince et ses sujets. 
Irénée, disciple de Poly­
carpe, étant venu à Rome, ce 
Pape l'y accueillit avec bien­
veillance. Le temps de son 
pontificat fut pour l'Église 
une ère de grande paix et 
de repos ; par toute la terre, 
mais à Rome surtout, la foi 
se propageait merveilleuse­
ment. Éleuthère siégea 
quinze ans et vingt-trois 
jours. Il fit, au mois de 
décembre, trois ordinations 
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decim, diaconos octo, 
episcopos per divérsa lo­
ca quindecim : sepul­
tusque est in Vaticano 
prope corpus sancti Pe­
tri. 

dans lesquelles il ordonna 
douze prêtres, huit diacres, 
et quinze eveques pour 
divers lieux. Il fut ense­
veli au Vatican, près du 
corps de saint Pierre. 

A Laudes, le Lundi des Rogations et à la Vigile de 
l'Ascension, la Mémoire de S. Éleuthère Pape et Martyr 
suit celle de la Férie. 

Vêpres à Capitule,· du suivant. 

27 MAI 

SAINT BÈDE LE VÉNÉRABLE, 
CONFESSEUR ET DOCTEUR DE L'ÉGLISE 

DOUBLE (m. t. v.) 

~. Amavü. Ant. 0 Doctor. 

Oraison 

D
EUS, qui Ecclésiam Q D!EU, qui illustrez votre 

tuam beati Bedre Eglise par la science 
Confess6ris tui atque Doc- du bienheureux Bède, votre 
t6ris eruditi6ne clarificas : Confesseur et Docteur, don­
concéde propitius famulis nez-nous d'être toujours il­
tuis ; ejus semper illus- luminés par sa sagesse et 
trari sapiéntia et méritis secourus par ses mérites. 
adjuvari. Per D6minum Par Notre Seigneur. 
nostrum. 

Mémoire du précédent : S. Philippe Néri, Conf. : 

Ant. Hic vir. t. Justum deduxit. 

Oraison 

DEUS, qui béatum Phi-
lippum, Confess6-

rem tuum, Sanctorum 
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le bienheureux Phi­

lippe, votre Confesseur, à 
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tuorum gloria sublimâs­
ti : concéde propitius ; ut, 
cujus solemnitâte lretâ­
mur, ejus virtutum pro­
ficiâmus exémplo. Per 
Dominum. 

la gloire de vos Saints, 
accordez-nous misencor­
dieusement que, nous ré­
jouissant de sa fête, nous 
progressions à l'exemple 
de ses vertus. Par Notre 
Seigneur. 

Aux ires Vêpres et à Laudes, on fait Mémoire de S. Jean I 
Pape et Martyr : 

Ant. Lux perpétua. yr. Sancti. 

Oraison 

GREGEM tuum, Pastor 
retérne, placatus in­

ténde : et per beâtum 
Joânnem Mârtyrem tu­
um atque Summum Pon­
tificem, perpétua protec­
tione custodi ; quem to­
tius Ecclésire prrestitisti 
esse pastorem. Per. 

Q PASTEUR éternel, veillez 
avec bonté sur votre 

troupeau et assurez-lui une 
protection constante par 
saint Jean, votre Martyr et 
Souverain Pontife, à qui 
vous avez donné d'être 
pasteur de toute l'Église. 
Par Notre Seigneur. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

BEDA présbyter, Girvi 
in Britânnire et Seo­

tire ffnibus ortus, sep­
ténnis sancto Benedicto 
Biscopio abbâti Wiremu­
thénsi educândus trâdi­
tur. M6nachus deinde 
factus, vitam sic instituit, 
ut, dum se ârtium et doc-

BÈDE, prêtre, né à Jarrow, 
sur les confins de la 

Grande-Bretagne et de l'É­
cosse, n'avait que sept ans 
quand son éducation fut 
confiée à saint Benoît Bis­
cop, abbé de Warmouth. 
Moine à son tour, il sut si 
bien ordonner sa vie que, 
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trinârum studiis totum 
impénderet, nihil um­
quam de regulâri disci­
plina remitteret. Nullum 
fuit doctrinre genus, in 
quo non esset diligentis­
sime versâtus ; sed prre­
dpua illi cura divinârum 
Scripturârum meditâtio, 
quarum senténtiam ut 
plénius assequerétur, 
Grreci Hebraicique ser­
m6nis notitiam est adép­
tus. Trigésimo retâtis an­
no, abbâtis sui jussu sa­
cérdos initiâtus, statim, 
suas6re Acca Hagulsta­
dénsi episcopo, sacros 
explanâre libros aggrés­
sus est : in quo sancto­
rum Patrum doctrinis 
âdeo inhresit, ut nihil 
proférret nisi il16rum ju­
dicio comprobâtum, eo­
rumdem étiam fere ver­
bis usus. Otium per6sus 
semper, ex lecti6ne ad 
orati6nem transibat ac 
vicissim ex orati6ne ad 
lecti6nem : in qua âdeo 
ânimo inflammabâtur, ut 
srepe inter legéndum et 
docéndum lâcrimis per­
funderétur. Ne autem 
rerum fluxârum curis dis­
traherétur, delâtum abbâ­
tis munus constantissime 
detrectâvit. 

tout en se consacrant à 
l'étude des lettres profanes 
et sacrées, il ne se relâcha 
jamais en rien de l'obser­
vance régulière. Il n'est pas 
de science qu'il n'ait appro­
fondie, mais c'est aux divines 
Écritures que se consacrè­
rent ses études les plus 
assidues ; et, pour mieux en 
pénétrer le sens, il s'imposa 
l'étude du grec et de l'hé­
breu. A trente ans, il fut 
ordonné prêtre sur l'ordre 
de son Abbé ; et sitôt après, 
sur le conseil d' Acca, évêque 
d'Exham, il se mit à ex­
pliquer les livres saints. 
Familier de la doctrine des 
Pères, il n'avançait jamais 
rien qu'il ne l'eût étayé 
sur leur témoignage, cité 
textuellement. Toujours en­
nemi de l'oisiveté, il ne quit­
tait l'étude que pour l'orai­
son, et l'oraison que pour 
l'étude. Il y apportait une 
telle ardeur que, souvent, 
son étude ou ses leçons 
s'accompagnaient de ses lar­
mes. Pour ne point se laisser 
disperser par le souci des 
choses qui passent, il refusa 
toujours d'accepter la di­
gnité abbatiale. 

~. Honéstum, p. [229] 
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LEÇON V 

S CIENTI& ac pietâtis 
laude Beda: nomen sic 

brevi clâruit, ut sanctus 
Sérgius Papa de eo Ro­
mam arcesséndo cogitâ­
verit ; quo difficillimis 
scilicet, qua: de rebus 
sacris ex6rtre erant, qures­
ti6nibus definiéndis con­
férret 6peram. Emendân­
dis fidélium m6ribus, fi­
dei vindicândre atque as­
seréndre libros plures 
conscripsit, quibus tan­
tam sui apud omnes opi­
ni6nem fecit, ut illum 
sanctus Bonifatius epis­
copus et martyr, Ecclé­
sire lumen prredicâverit ; 
Lanfrâncus, Angl6rum 
doct6rem ; concilium 
Aquisgranénse, doct6-
rem admirâbilem dixerit. 
Quin ejus scripta, eo ad­
hue vivénte, publice in ec­
clésiis legebântur. Quod 
cum fieret, qu6niam ip­
sum sanctum minime ap­
pellâre licéret, Venerâbi­
lis titulo efferébant; qui 
deinde véluti pr6prius 
secutis étiam temp6ribus 
semper habitus est. Ejus 
autem doctrinre eo vis 
efficâcior erat, quod vitre 
sanctim6nia religiosisque 
virtutibus confirmabâtur. 

L'ÉCLAT de la science et de 
la sainteté auréolèrent 

si vite le nom de Bède que 
le pape saint Sergius eut 
l'idée de le faire venir à 
Rome, pour apporter sa con­
tribution à l'éclaircissement 
des questions les plus diffi­
ciles que posaient les sciences 
sacrées. Ses ouvrages sur 
l'amélioration des mœurs, 
l'exposé et la défense de la 
foi, lui valurent partout 
une telle réputation que 
saint Boniface, évêque et mar­
tyr, l'a surnommé la lumière 
de l'Église; Lanfranc, le doc­
teur des Angles; et le concile 
d'Aix-la-Chapelle, le doc­
teur admirable. Qui plus est, 
de son vivant même, ses 
écrits étaient lus publique­
ment dans les églises. Et 
quand le fait avait lieu, 
comme il n'était pas permis 
de lui donner le nom de 
saint, on l'appelait Véné­
rable, titre qui lui est resté 
à travers les âges. L'ensei­
gnement de Bède avait une 
portée d'autant plus pro­
fonde que le prestige de sa 
vie sainte et de ses vertus 
religieuses était grand. Aussi 
ses disciples, quifurentnom­
breux et fort remarquables, 
fidèles aux leçons et aux 

208 



CONFESSEUR ET DOCTEUR 

Quam ob rem dicipulos, 
quos multos et egrégios 
imbuéndos hâbuit, stu­
dio et exémplo non litteris 
modo atque sciéntiis, sed 
étiam sanctitâte fecit in­
signes. 

exemples du Maître, se 
distinguèrent non seu­
lement par leurs connais­
sances des lettres et des 
sciences, mais aussi par leur 
sainteté. 

~- Amâvit eum, p. [230] 

LEÇON VI 

}E, TATE demum et la-
boribus fractus, gra­

vi morbo corréptus est. 
Quo cum âmplius quin­
quaginta dies deténtus 
esset, consuétum orândi 
morem Scripturâsque in­
terpretândi non intercé­
pit ; eo namque témpore 
Evangélium J oânnis in 
populârium suorum u­
sum Anglice vertit. Cum 
autem in Ascensionis 
prreludio instâre sibi 
mortem persentiret, su­
prémis Ecclésire sacra­
méntis muniri voluit; 
tum, sodâles amplexâ­
tus, atque humi super 
cilicio stratus, cum illa 
verba ingeminâret, Glo­
ria Patri, et Filio, et Spi­
ritui Sancto, obdormi­
vit in Domino. Ejus cor­
pus, suavissimum, uti fer­
tur, spirans odorem, se­
pultum est in monastério 

BRISÉ par l'âge et les tra-
vaux, Bède tomba gra­

vement malade, et cela dura 
plus de cinquante jours, 
pendant lesquels il n'inter­
rompit ni ses prières, ni ses 
commentaires des Saintes 
Écritures. C'est même dans 
ce temps qu'il traduisit en 
anglais, à l'usage des gens 
du peuple, l'Évangile de 
saint Jean. La veille de 
!'Ascension, il comprit que 
sa fin approchait et voulut 
se munir des derniers sa­
crements de l'Église. Puis 
il embrassa ses frères, se 
coucha à terre sur son cilice, 
répéta deux fois : Gloire 
au Père, au Fils et au Saint­
Esprit, et s'endormit dans 
le Seigneur. On rapporte 
qu'après sa mort son corps 
exhalait l'odeur la plus 
suave. Il fut enseveli dans 
Je monastère de Jarrow 
et ensuite transporté à Dur-
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Girvénsi, ac postea Dun­
clinum cum sancti Cuth­
bérti reliquiis translâtum. 
Eum tamquam Doctorem 
a Benedictinis aliisque 
religiosis familiis ac diœ­
césibus cultum, Leo dé­
cimus tértius Pontifex 
mâximus, ex sacrorum 
Rituum Congregationis 
consulto, universâlis Ec­
clésire Doctorem decla­
râvit, et festo ipsius die 
Missam et Officium de 
Doctoribus ab omnibus 
recitâri decrévit. 

ham, avec les reliques de 
saint Cuthbert. Les Béné­
dictins, d'autres familles re­
ligieuses et quelques dio­
cèses l'honoraient comme 
Docteur. Le Souverain 
Pontife Léon XIII, après 
avoir consulté la Sacrée 
Congrégation des Rites, le 
déclara Docteur de l'Église 
universelle et rendit obliga­
toires pour tous, au jour de 
sa fête, la messe et l'office 
des Docteurs. 

R;'. Iste homo, p. [231] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

BEDA présbyter, Girvi 
in Britânnire et Seo­

tire finibus ortus est. Mo­
nachus factus, vitam sic 
instituit, ut, dum se âr­
tium et doctrinârum stu­
diis totum impénderet, 
nihil umquam de regu­
lâri disciplina remitteret. 
Nullum fuit doctrinre ge­
nus, in quo non esset 
diligentissime versâtus ; 
sed prrecipua illi cura 
fuit divinârum Scriptu­
rârum meditâtio, ita ut 
sacerdotio initiâtus, sa-

BÈDE, prêtre, est né à 
Jarrow, sur les confins 

de la Grande-Bretagne et 
de l'Écosse. Devenu moine, 
il sut si bien ordonner sa 
vie que, tout en se consa­
crant à l'étude des lettres 
profanes et sacrées, il ne se 
relâcha jamais en rien de 
l'observance régulière. Il 
n'est pas de science qu'il 
n'ait approfondie, mais son 
principal souci fut la médi­
tation des divines Écritures ; 
aussi commença-t-il de les 
expliquer dès qu'il eut reçu 
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cros explanâre libros ag­
gréssus sit ; in quo sanc­
torum Patrum doctrinis 
âdeo inhresit, ut nihil 
proférret nisi ill6rum ju­
dicio comprobâtum, eo­
rumdem étiam fere ver­
bis usus. Otium per6sus 
semper, ex lecti6ne ad 
orati6nem transibat, ac 
vicissim ex orati6ne ad 
Jecti6nem. Emendândis 
fidélium m6ribus, fidei 
vindicândre atque asse­
réndre libros plures cons­
cripsit, quibus tantam sui 
apud omnes opini6nem 
fecit, ut ejus scripta, eo 
adhuc vivénte, publice 
in ecclésiis legeréntur. 
lBtâte demum et lab6-
ribus fractus, pie obdor­
mivit in Domino. Eum 
Leo décimus tértius uni­
versâlis Ecclésire Doct6-
rem declarâvit. 

les ordres sacrés. Familie 
de la doctrine des Pères, il 
n'avançait jamais rien qu'il 
ne l'eût étayé sur leur témoi­
gnage, cité quasi textuelle­
ment. Toujours ennemi de 
! 'oisiveté, il ne quittait l'é­
tude que pour l'oraison, 
l'oraison que pour l'étude. 
Ses nombreux ouvrages sur 
l'amélioration des mœurs 
l'exposé et la défense de la 
foi, lui ont valu une renom­
mée universelle, au point 
que, de son vivant même, 
on les lisait publiquement 
dans les églises. Brisé fina­
lement par l'âge et les tra­
vaux, il s'endormit pieuse­
ment dans le Seigneur. Il a 
été déclaré Docteur de 
l'Église par le Souverain 
Pontife Léon XIII. 

AU III• NOCTURNE 
Si l'on ne doit pas dire la IX• Leçon de quelque Office 

dont on fasse mémoire, on partagerait en deux la VII• 
Leçon, en la coupant au signe 'Il et la VIII• deviendrait 
la IX•. 

LEÇON VII 
Léctio sancti Evangélii Lecture du saint Évangile 
secundum Matthreum selon saint Matthieu 

Chapitre S, 13-19 

JN illo témpore : Dixit EN ce temps-là, Jésus dit 
Jesus discipulis suis : à ses disciples : Vous 
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Vos estis sal terra:. Quod 
si sal evanuerit, in quo 
saliétur? Et réliqua. 

Homilia sancti Beda: 
Venerâbilis Presbyteri 

êtes le sel de la terre. Si 
le sel s'affadit, avec quoi le 
salera-t-on? Et le reste. 

Homélie de saint Bède 
le Vénérable Prêtre 

[Les qualités de l'apôtre. 
Le sel. La cité élevée.] 

JN terra, humâna natura; 
in sale, sapiéntia ver­

bis significâtur. Salis 
enim natura, terra effici­
tur infructu6sa ; unde 
quasdam urbes légimus, 
vict6rum ira, sale semi­
nâtas. Et hoc c6nvenit 
apost6licre doctrinre, ut 
sale sapiéntire compés­
cat in terra humânre car­
nis luxum sreculi aut fœ­
ditâtem viti6rum germi­
nâre. Quod si sal eva­
nuerit, in quo saliétur? 
Id est, si vos, per quos 
condiéndi sunt populi, 
propter metum persecu­
ti6num, aut terr6rem, 
amiséritis regna crel6rum, 
extra Ecclésiam p6siti, 
inimic6rum oppr6bria 
sustinétis non dubium. 

'il Vos estis lux mundi : 
id est, vos, quia vera luce 
illuminâti estis, lux eis 
qui in mundo sunt, esse 
debétis. Non potest civi­
tas absc6ndi supra mon-

pAR la terre, entendez la 
nature humaine ; par le 

sel, les paroles de la sa­
gesse. Le sel, par sa nature, 
tarit la fécondité de la 
terre. Nous lisons de cer­
taines villes que la colère 
des vainqueurs y a fait 
répandre du sel. Et ceci 
convient à la doctrine apos­
tolique. Le sel de la sagesse, 
sur la terre de notre chair, 
empêche de produire l'in­
tempérance du siècle et les 
vices honteux. Si le sel 
s' ajf adit, avec quoi le salera­
t-on ? Si vous, qui devez 
servir aux peuples de 
condiment, vous perdez le 
royaume des cieux par 
crainte de la persécution ou 
quelque folle terreur, soyez 
sûrs que, hors de l'Église, 
vous deviendrez l'opprobre 
des peuples. 

'il Vous êtes la lumière du 
monde, c'est-à-dire,parce que 
vous avez été illuminés par 
la lumière de Vérité, vous 
devez être une lumière 
pour ceux qui sont dans le 
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tem p6sita : id est, apost6-
lica doctrina super Chris­
tum fundâta, sive Ecclé­
sia super Christum ex 
multis géntibus fidei uni­
tâte constructa et caritâ­
tis bitumine congluti­
nâta ; qure sit tuta in­
trântibus, et labori6sa 
adeuntibus, habitat6res 
cust6dit, et omnes ini­
micos secludit. 

Ri. Iste est, qui ante 
Deum magnas virtutes 
operâtus est, et de omni 
corde suo laudâvit D6mi­
num : * lpse intercédat 
pro peccâtis omnium 
popul6rum (T. P. alle­
luia). t. Ecce homo sine 
queréla, verus Dei cul­
tor, âbstinens se ab omni 
6pere malo, et permânens 
in innocéntia sua. lpse. 

monde. La cité bâtie sur la 
montagne ne peut se cacher. 
Cette cité, c'est la doctrine 
apostolique fondée sur le 
Christ, l'Église bâtie des 
pierres vivantes de nations 
multiples, unies par la foi, 
cimentées par la charité, sur 
la pierre angulaire du 
Christ ; asile sûr à ceux qui 
entrent et d'accès difficile à 
ceux qui approchent, elle 
garde ses habitants et se 
ferme à tous ses ennemis. 

Ri. Voici celui qui, de­
vant Dieu, a pratiqué de 
grandes vertus, et de tout 
son cœur a loué Je Seigneur : 
* A lui d'intercéder pour 
les péchés de tous les 
peuples (T. P. alleluia). y.r. 
Voici l'homme sans re­
proche, adorateur de Dieu 
en vérité, s'abstenant de 
toute œuvre mauvaise et 
constant dans son inno­
cence. A lui. 

LEÇON VIII 
[La lumière.] 

NEQUE accéndunt lu- ET l'on n'allume point une 
cérnam, et ponunt lampe pour la mettre 

eam sub m6dio sed su- sous le boisseau, mais sur le 
per candelâbr~m. Sub charz.1elier. Il met d?nc la 
m6dio ergo lucémam po- lum~ere . sous 1~ bo1s~eau, 

. . . celui qui obscurcit et voile la 
nit qu1squ1s lucem doc- lumière de la doctrine en 
trinre c6mmodis tempo- recherchant son avan~age 
râlibus obscurat et tegit ; temporel. Il la met au 
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super candelâbrum vero, 
qui se ita ministério Dei 
subjicit, ut supérior sit 
doctrina veritatis quam 
sérvitus c6rporis. Aliter 
Salvator accéndit lucér­
nam, qui humanre tes­
tam naturre flamma sure 
divinitatis implévit ; et 
hanc super candelabrum, 
id est Ecclésiam, p6suit, 
quod in fr6ntibus nostris 
fidem sure incarnati6nis 
fixit. Qure lucérna non 
p6tuit sub m6dio poni, 
id est, sub mensura legis 
indu.di; nec in sola Ju­
drea, sed in univérso 
illuxit orbe. 

contraire sur le chandelier, 
celui qui se soumet au 
service de Dieu de telle 
façon que la doctrine de 
vérité l'emporte sur le ser­
vice du corps. Ou bien 
encore : le Sauveur a allumé 
la lampe qui fait resplendir, 
dans notre argile humaine, 
la flamme de sa nature 
divine. Il a placé cette lu­
mière sur le chandelier, 
c'est-à-dire sur l'Église, en 
marquant nos fronts de la 
foi à son Incarnation. Cette 
lumière n'a pu être mise 
sous le boisseau, c'est-à­
dire enfermée dans les li­
mites de la loi et ce n'est pas 
dans la seule Judée, c'est 
dans tout l'univers qu'elle a 
brillé. 

RT, In médio, p. [216) 
Le Lundi des Rogations et à la Vigile de l' Ascension, 

la IX• Leçon est !'Homélie de la Férie dont on fait Mémoire 
à Laudes. Les autres jours : 

Pour S. Jean I, Pape et Martyr : 

LEÇON IX 

Jo~NNES E~~usc~s, Jus­
tino sen10re 1mpera­

t6re, rexit Ecclésiam ; ad 
quem proféctus est Con­
stantin6polim auxilii 
causa, quod Theodoricus 
rex hreréticus divexâbat 
Italiam. Cujus étiam iter 
Deus mirâculis illustrâ­
vit. Nam, cum ei n6bi-

JEAN, né en Etrurie, gou­
verna l'Église sous Justin 

l'Ancien. Il alla voir cet em­
pereur jusqu'à Constanti­
nople, pour implorer son 
secours contre les ravages que 
Théodoric, le roi hérétique, 
faisait en Italie. Dieu signala 
ce voyage par des miracles. 
Un homme de condition 
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lis vir ad Corinthum, e­
quum, quo ejus uxorman­
suéto utebatur, itineris 
causa commodasset, fac­
tum est, ut domino pos­
tea remissus equus ita 
ferox evaderet, ut frémitu 
et totius corporis agita­
tione semper deinceps 
dominam expulerit ; tam­
quam indignarétur mu­
lierem recipere, ex quo 
sedisset in eo Jesu Chri­
sti Vicarius. Quam ob 
rem illi equum Pontifici 
donavérunt. Sed illud 
majus miraculum, quod 
Constantinopoli, in aditu 
portre Aurere, inspec­
tante frequentissimo po­
pulo, qui una cum impe­
ratore Pontifici honoris 
causa occurrerat, creco 
lumen restituit. Ad cujus 
pedes prostratus étiam 
imperator, eum veneratus 
est. Rebus cum impera­
tore compositis, in Ita­
liam rédiit, statimque 
epistolam scripsit ad om­
nes Italire episcopos, ju­
bens eos Arianorum ec­
clésias ad catholicum ri­
tum consecrare, illud sub­
jungens : Quia et nos, 
quando fuimus Constan­
tinopoli tam pro religione 
catholica quam pro regis 
Theodorici causa, quas-

lui avait prêté, pour se 
rendre à Corinthe, un che­
val si facile que sa femme le 
montait habituellement. 
Dans la suite, l'animal se 
montra si intraitable que, 
toutes les fois que sa maî­
tresse voulait le monter, il 
s'agitait et se secouait, jus­
qu'à ce qu'il l'eût jetée à 
terre, comme s'il se fût indi­
gné d'être monté par une 
femme, après avoir porté le 
Vicaire de Jésus-Christ, tant 
et si bien qu'on offrit le 
cheval au Pontife. Mais un 
miracle plus grand eut lieu 
à Constantinople, à l'entrée 
de la Porte d'Or ; car, en 
présence d'une foule im­
mense accourue avec l'em­
pereur à la rencontre du 
Pontife, pour l'honorer, Jean 
rendit la vue à un aveugle. 
Le monarque lui-même se 
prosterna à ses pieds pour 
lui témoigner sa vénération. 
Tout étant réglé avec l'em­
pereur, Jean retourna en 
Italie et écrivit aussitôt à 
tous les évêques italiens, en 
leur ordonnant de consacrer 
au culte catholique les églises 
des Ariens, et en ajoutant : 
« Nous-même, durant le 
séjour que nous avons fait 
à Constantinople, pour la 
religion catholique et à 
cause du roi Théodoric, 
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cumque illis in partibus 
e6rum ecclésias reperire 
potuimus, cath6licas eas 
consecravimus. Quod ini­
quissimo animo ferens 
Theodoricus, <lolo accer­
situm Pontificem Ravén­
nam in carcerem con­
jécit ; ubi, squa16re ine­
diaque afllictus, paucis 
diébus cessit e vita, cum 
sedisset annos duos, men­
ses novem, dies quatu6r­
decim, ordinatis eo tém­
pore episcopi quindecim. 
Paulo post m6ritur Theo­
doricus : quem quidam 
eremita, ut scribit san­
ctus Greg6rius, vidit in­
ter J oannem Pontificem 
et Symmachum patri­
cium, quem idem occi­
derat, demérgi in ignem 
Liparitanum ; ut vidéli­
cet illi, quibus mortem 
attulerat, tamquam ju­
dices essent ejus intéri­
tus. Joannis corpus Ra­
vénna Romam portatum 
est, et in basilica sancti 
Petri sepultum. 

nous avons consacré, dans 
ces contrées, comme églises 
catholiques, toutes celles 
que nous avons pu recou­
vrer ». Théodoric, irrité de 
cette conduite, usa de ruse 
pour attirer le pape à 
Ravenne et le fit jeter en 
prison. L'insalubrité du lieu 
et les dures privations que 
Jean eut à subir mirent fin 
à sa vie en peu de jours. Il 
avait siégé deux ans, neuf 
mois et quatorze jours, et 
sacré, durant ce temps, 
quinze évêques. Théodoric 
mourut peu après. Un er­
mite, écrit saint Grégoire, 
vit ce prince précipité dans 
le cratère du Lipari, en 
présence du pape Jean et 
du patricien Symmaque qu'il 
avait aussi fait mourir : 
ceux qu'il avait fait mourir 
auraient donc assisté à sa fin, 
comme juges. Le corps de 
Jean, porté de Ravenne à 
Rome, fut enseveli dans la 
basilique Saint-Pierre. 

A Laudes, le Lundi des Rogations et à la Vigile de l'As­
cension, la Mémoire de S. Jean I Pape et Martyr, suit 
celle de la Férie. _ 

Vêpres à Capitule, du suivant : S. Augustin, Evêque 
et Conf. : 

fr. Amavit. Ant. Sacérdos. 
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CONFESSEUR ET DOCTEUR 

Oraison 

DEUS, qui Angl6rum Q 
gentes, pra:dicati6ne 

et miraculis beati Augus­
tini Confess6ris tui atque 
Pontificis, vera: fidei luce 
illustrare dignatus es : 
concéde; ut, ipso interve­
niénte, errantium corda 
ad veritatis tua: rédeant 
unitatem, et nos in tua 
simus voluntate concor­
des. Per D6minum. 

DIEU, qui avez daigné 
éclairer la nation an­

glaise des lumières de la 
vraie foi, par la prédication 
et les miracles de saint 
Augustin, votre Confesseur 
et Pontife, accordez que, 
par son intercession, les 
cœurs de ceux qui sont dans 
l'erreur reviennent à l'unité 
de votre vérité, et que nous 
soyons unis de cœur dans 
votre volonté. Par Notre 
Seigneur. 

Mémoire du précédent, S. Bède, Conf. et Doct.: 

Ant. 0 Doctor. yr, Justum. 

Oraison 
DEUS, qui Ecclésiam Ü DIEU, qui illustrez votre 

tuam, beati Beda: Église par la science 
Confess6ris tui atque du bienheureux Bède, votre 
Doct6ris eruditi6ne cla- Confesseur et Docteur, don­
rificas : concéde propi-
tius famulis tuis ; ejus nez-nous d'être toujours il-
semper illustrari sapién- luminés par sa sagesse et 
tia et méritis adjuvari. Per secourus par ses mérites. 
D6minum nostrum. Par Notre Seigneur. 



Ô Marie conçue sans péché,
priez pour nous qui avons recours à vous!
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